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Le inois dernier, l'lction Franeuse donnait comnie “ mot d'ér- 
dre” à son public le service de la langue française au cours de l’année 
TASSE à 


mm 


français en-Amérique. : Un peuple qui veut sauver sa langue la 
sauve. Mais il faut. le vouloir d’une volonté vraie, c’est-à-dire ferme, 
intelligente, éveillée, constante... Tel est prêt à lutter pour l'enseigne- 
iuent du'français dans. les écoles, pour sa reconnaisanee au parle 
ment, pour son.cmploi dans les grañdes adnriistrations, qui flans 
les Choses 'scconduüres, dans ce on appelle les riens de la vic: com- 
niunications téléphoniques, correspondances d'affaires, inenus de res- 
taurant{, se montro volontiers ‘indifférent, neutre, passif. On suit 
le courant. + Et comrue le courant est anglais, on téléphone en an- 
elais, on correspond-cn anglais, onse fait servir en anglais, C’est 
LA l'erreur, là faute, le crime! Non, F'expression n’est pas exagérée, 
«i on considère les conséquences de ces”actes répétés plusieurs fois par 
jour par des milliers et des milliers de Chiadiens françüis, Là se 
trouve Le défaut’ de notre cuirusse, lu re 
SUICCOSELVES .  * 
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Prenons la résolution, en ce commencement d'aunéc, concluait 
l'Action Française, de mieux compréndre nos intérêts, de servir effi- 

cacemént et jusque dans lès naindres détails, la langue française.” 
Nos lecteurs diront peut-être: Voilà une exbortation qui n’est pas 
nouvelle. © I y à plus de dix ans que le Putriote la fait presque eon- 
inuellement ét sur (où: les tons. Quels résultats a-1-1l obtenus? Un 
pétit nombre l'écoute et sujt plus on moins ses conseils; Ja masse de- 
incure indifférente ct ne modifie en rien sa routine\commode.  De- 
vant Einulilité de.deurs efforts à améliorer Pétat, de‘chose: qui les 
ottriste, l'ardéur-.des premiers s'émousse peu à peu ct îls'se laisseut 
aller au débouragement.  ‘Conclu:ion: après dix ans do luttes pour 
le français dañs l'Ouest, où en est, toujour à peu près au- même point 


eu vue dé cette ouvre nécessaire. 


ot il reste envore.& opérer uue véritable"concentration de nos effectifs 
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ungiseunec 


ns pur tridmpher de l’hos 
autres, Ti co + . , 

*. Là où les cfforts individuels ont/jusqu'ici ftalement échoué, une 
“ipagne organiée ct soutenue, partant de toutes nos paroisses, de 
{oi nos groupes, ne peut:manquer de produire des résultats. Cette 
“ihphgne, nous. pouvons asser nos lecteurs qu’elle e{"sur. pied et 
qe nous cntendons la poursuivre avec vigueur. Tous les cercles de 
l'A. CAR, €, dé Ja province ont reçu, le mot d’ordré et nou:s avois la 
fine confiance qu'il sera fidèlement suivi, Nous réitérons ici notro 
appel pot 


RAC, | VE ue. os "U . 
es Un tuôuvement, de cæ. genre peut rencontrer de l'apathie, voire 
Mile écrtaine dose. de scepticisme; niais nous sonuües persuadé que 
FéiBousiagnré end faveur Sérait général si'tous avaient la certitude 
QT Fagit d'un Mouvement sérieux, parfaitement organisé, auquel 
Participe ‘t'masec de nos compatriotes, "Or cette certitude «morale, 
nos amis peuvent et doivent l'avoir, © IIS sont. assurés que leur gerte 


ne sera pas 16016 et qué ln dénarelÿ qu'ilk feront en faveur du fran-| 


cuis, des milliers d'autres la répéteront dans le même moment aux 
Quatre coins de l'Ouest. . Ce que les bonnes volontés éparses n’ont 
pu obtenir jusqu'à présent, l'effort. tombiné et persévérant de tous va 
nou: le donner, : st LOUE | i 

mn Nous reviendrons sur se‘sujet-qui offre un vaste eliump aux ré- 
‘lexion:t.ct aux réalisations pratiques, mais nôus tenons à insisler-pour 
aujourd’hui sur. un ‘point d'une inportance immédiate. “TL s’agit des 
formules de déclir | 
lu l’annéo’où l'on nous demande dé: les remplir.  Sous-aucun pré- 
texte noué ne. dévons ‘accepter de la paperasse anglaise. Ni les oli- 
Iurgations, ni les mcnaces des fonctionnaires ne doivent: nous faire 
Plicr. ."En.agitsant ainsi, nous ne faisons qu'exiger notre droit. strict 
‘le citoyens, Ce service dépend de l'administration | fédérale, pour qui 
le français est légalement sur le même piéd que PAnglais. _ La für. 
Malité de la déclaration noûs fourzit une-belle ocension de faire 
reconnâîtro de façon pratique, duns Je milieu où nous vivons, le curac- 
icre éffidiel- du: français. : -Ce serait une faute énorme de la manquer. 
La plupart de nos ecntres, ces années passées, ot exigé ‘et obtenu des 
formules françaises; mais il ny a pas du raison pour quo le mouve- 
ment n’engléhe-pas, cètté fois, toutes nos paroisses franco-canadiennes 
Ans éxception: Portlets ete ut . ot 
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# Nous Lenons dans nos mains, écrivait-clle, Les destinées du parler : 


sou prineipale de nos défaites 


| femme en lui permettant de remplit 


x qu’il soit chtendu de toute I population française de la Sas-: 


ation pour l'impôt sur le revenu: ! C’est l'époque 
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Fvouns, on, se.tte… prenez garde que 
lorsque vous hurez Le droit de vote 
Je jéune homme ne se lève plus pour 
vous donner st place dans un trant- 
way. ; ! 

.“Je vous’ souhaite cependant le 
succès, Continuez votre campagne 
et je serai le premier à applaudir à 
votre succès.” 

: A la suitè'de ces remarques, le 
mais Dremier minisire annonce qu'il n 
recu de nombreuses: requètes dela 
part de femnies qui sont opposées 
au suffrage féminin, 


Le: suffrage féminin 


dans Québec 
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Une délégation de deux cents 
. femmes" auprès du gouver- 
nement — M. Tagchereau | 
la reçoit aimablement, | 
lui donne peu d’espoir. 


QUÉBEG — Ce mest pas un sue- ‘ Nical: — 
cès qu'ont remporté les femmes de 2 M Nicol est pour 
Montréal el'de Québec. qui se sont', M. Nicole trésorier provineial, à 
présentées auprès des. membres -du Joule quelques paroles en anglais, 1 
i Gouvernement el de In députation €st en faveur: du droit de vote des 
j dans le bul de faire valoir leûrs ar- femmes el ilfserait heureux de voir 
| guments en faveur du suffrage fémi. 1es féhmes entrer dans la politique. 
-nin. . - " J1 reconnaît des droils égaux aux 

La réponse que l'honorable L.-A, fentnes-et aux hommes, VA 
Tascheréau, premier ministre de la 1-0 déléguées se retirent ensuite 
province, leur a donnée les a pour emportantiun'très faible espoir de 
le moins laissées dans l'inquiétude, Yoir leur-dèmande exaucée, | 
bien que le Premier Ministre ait a-1 10: —- 
jouté ÿ son, ‘expression très franche: . ep -e 
qu'il était “opposé” au suffrage fé- I ff D | 
minin, quelques paroles dans le but, 77 aïlaire CIOrMe 
de donner une espérapce… pour ‘ a 
plus tard aux déléguèes. ‘ 

Elles étaieut venues, près de deux 
cents, de Montréal et de Québec, les 
représentantes de la Fédération Na- 
tionale, des Womeu’s Clubs of Mont- 
réal et de plusieurs autres sociétés. Sr At À 
Elles ont été reçues dans ln vaste T4 d'avoir uh grand retentissement 
salle du café du Parlement et tous travers Le Days, nous eroyüns de- 
les membres’du Gouvernement, ain- VOit en dire-un mot. 7 
si que la plupart des membres de la Le 7'jañvicr au malin, on trouvait 
députation, assistaient à cette‘entre- mort: dans ‘ah chantier de Ia ban- 
vue. | Lo ilicué de Montréal, la ‘tête tronée 
C'est Mme ‘Güérin-Lajoie qui a- de balles. de jeune Raoul. Delorme, 
dress la première Ia parole, au étudiant défÜniversité d'Ottuwa, 
[non des déléguées. Elle avait été Après une longuc enquête de plus 
É de ur mois, un Jarx a déclaré, par un 
vote presque -üdanime, que les cire 
constances qui éntouraient le meur- 
re justifiaient lirrestation du de- 
mi-frére de le vielime, l'abbé Adé- 


$ 


etes Le ue 


| Nous L'AVONS pas coutume d'en- 
retenir noëlecteurs des ‘crimes de 
toutes sorteS qui constituent le plat 


lil Mme Guérin- 


où , : 3. dard Delormeichapelai » l'Assis- 
Lajoic,. réclamer l'exercice des tance pUDIEU ehapelain de T'Assis 
droits. publics pour la femme La: 3 Omer Tr: 


érqux écrit à ee pro- 
pos dans Le Devoir: :' 


présidente. de la Fédérntion Natio- . 
MONET TRUE 


nale explique que par. cette deman- 
de,: les déléguées entendent pas 
ure- sortir la femme de son plus 
eau doinaine, le foyer, Elle affir- 
me que le plus-grand' nombre des 
déléguées sont des mères et qu'elles 
entendent accomplir leur devoir fa- 
milial comme dans le passé 

… Mie Guérin-Lajoie fait alors'uñe 


era probablement 
tellement. de: Rtpagésehcore : autonr 
de Paffaire Delorme qu'il peut n'être 
pas inutile, sans toucher au débat 
Judiciaire, de rappeler 
élémentaires que cerlaines person 
nes, dans l'excitalion "du inoment, 


vue, 

Le premier est d'ordre général 'et 
vise tous les eas analogues: le ver- 
dict d'un jurv du coroncr ñe détide 
pas, de lr'ouipabilité d'un ‘inculpé, 
quel qu'il soit. ‘Suivant lesspropres 
termes du verdict d'hier, il ateste 


fonmes officiellement dans la pro- 
vince de Québec «el clic groit qu'en 
accordant. le suffrage féminin, Ve Pi cclamane macoialla 
Gouvernement rendra service à D les Ciréonslances permettent 
au 'd'avantaues el da pertec. CrUninels. Î i 
avec plus <FAVantages el de perfcc le vieil axiome de droit anglais: un 
Mme Drummond, présidente 
d'honneur du Comité du Suffrage 
féminin; Melle “TL Saint-Jean, de 
Montréal; Mme Stewart, présidente: 
des Womern’s Club of Montréal; Mme 
TI-P. Casgrain, fomme du député fé- 
déral de Charleroix, ont appuyé les 
paroles de Mme Guérin-Lajoie, ‘ 
M, Taschereau esl contre 
Le premier. ministre répondit 
franchement aux déléguées qu'il é- 
tait opposé, au suffrage féminin, 
“Dans la vie politique, dit-il, nous 
ravoñs l'occasion : de recevoir” de 
nombreuses délégations de gens :4y- 
ant Je droit de vole; mais celle’ que 
nous recevons, cet après-midi, n’a 
pas -droit de'vote et je me demande 
si elle ne,nous est pas plus agréable 
que toutes les autres, L | 
. Vous nous avez conquis, les unes 
par votre sourire, les autres'par vo- 
Le raisonnement, - Vous nous de- 
mandez de faire un pas que, dans 
d'autres pays on a fait au cours de 
la guerre, Dans ces pays on a fait | 
}de Ta femme un conducteur'de tram-| 
wav, un mécaniciou; on a emplové 
lès femmes aux plus durs métiers 
et alors les femmes ont demandé le 
droit de vote, Elles Pont obtenu! 
dans la plupart des pays anglo-5a- 
xXons, 
“C'est une question libre, abso- 
lument libre, sur laquelle le Gouver- 
nement n'entend prendre aucune at- 
titude. Si la question vient ‘devant 
da Chambre, vous verrez que, les 
membres du cabinet seront divisés 
ainsi que ceux.de la députation, 
Chacuh est libre de se prononcer 
comme V1 l'entend. . 
. Moi, jé suis guitlé par l'esprit Ja- 
tin, celui.de la majorité de cette pro-| 
vince, et je me demande si la femme 
a vraiment à v gagner en se lançant 
dans la lutte politique, On nous de- 
mande poiñrquoi on refuse ‘le droit 
‘de vote.à la femme, 
‘ “Madame Guérin-Lajoie nous à 
donné cette raison en nous disant] 
la mission de la feinme, A vous ap-, 
partient }a belle mission dela bonté 
et de la charité, Nous ne pouvons 
tenter de vous suivre sur ce terrain, 
allez-vous tenter de nous suivre sûr 
le terrain de la politique? . 
“Dans les pays latins, ie he sache} 


de sa culpabitité, 
Le second fait nt 
particulier de l'ineulpé d'hier. 


feeter 
rable — encore moins la vérité dela 
doctrine dont il aurait odicusement 
méconnu enseignement?” | 


écrit dans le Droïl, d'Ottawa: 
“Soyons forts sous le coup de Ia 


profonde humiliation que la Provi 


longera encore longtemps. L'affaire 
ne fait que commencer et jes jour- 
naux. jaunes el protestants vont s’en 
emparer el faire autour d'elle une 
mualsaine publicité" Ils poursuivront 
un double butdonner de la pâtüre 
à Ja curiosité morbide des foules, 
puis jeter du discrédit sur l'institu- 


clergé catholique. . 

-Dans ces tristes circonstances, ‘ne 
un - peu. 
pire, qu'en serait-il? 


testants pourraient-ils en dire’ au- 
tant de leurs ministres? Au cours 
de l'année dernière, plusieurs pas- 
tours protestants ont été accusés du 
meurtres et de crimes dévergondèés. 
Les journaux catholiques n’ont ia- 
ais fait sur ces seandales d'odieuse 
publicité, L 

Rappelons donc à nos concitoyens 
d'une autre religion que c’est la pre- 
imière fois dans l'histoire du Cañada 
qu'un prôtre canadien-français est 
accusé de meurtre, ‘et que ce prêtre, 
par. l'incohérence de ses déclara- 
tions et de ses démarches, a fait 
douter. quelque peu de son entfére 
responsabilité. D'ailleurs, les auto- 
rités ecclésiastiques ne lui confinient 


auicuñ ministère... 


tn 9 
Le bül irlandais ‘est adopté 


‘Londres — Le. 
Îte. “Elle ne la-pas en France, ent 
Italié, ‘en :Espagne, Prenez garde, !co es, L'a 
Mesdames, .on a° de Yadmirationf pitäine Craig a ét 
pour vous, on fait des folies pour dé 302: 60, : «7 


deuxième lecture à la.Chambye des 
communes, ” L’amendement du ca- 
i é battu par un vote 
Lu le nues ES 


NU 


deux. faits! 


peuvent être-tentées de perdre de 


shipplement que, de: l'avis du jury, 
d'en- 
voyer Paceusé devant les tribunaux 
On connaît par ailleurs 


accusé ‘doit être réputé innocent 
lant que n'a-pas été faite La preuve 


dt du caractère 
st- 
-il. vraiment besoin: de rappeler à 
quelques personnes que, mème dans 
la plus atroce des hypothèses, la-dé- 
- I faillançe d’un indigne ne saurail af- 
li dignité d’un corps véné- 


De son côté, M Charles Gauthier 


dence nous envôie, car elle se pro- 


_ PRINCE-ALBERT, SASK., Mercredi, 22 Février 1922. 
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de résistance de certains. journaux.| 
Cependant, comme il s'agit ici d'ine 
affaire qui a'déjà eu et qui continuc- 


| 
| 


| 


% 


c'sur 


ton.divine qu'est l'Eglise, et sur 1e Foronto 


perdons pas la tête, et réfléchissons | bientôt levé, on dépit de la déclara-! lourde cn 19 
En mettant les choses auftiôn faite, ces jours derniers, par de 


© Ge serait la première fois qu'unfmunes anglaises,” déclarail récem- 
prêtre, canadien-français serait ac-|inent M. Mangive Doherty, ministre! 
cusé de meurtre. Les journaux pro-[de l'Agriculture dans l'Ontario, 


| e Bill établissant l'Ir-! Powell. : On. croit que seul M. Ma- 
‘pas aue la femieait le-droit de vo-[lande en'Etat libre a ‘été adopté enfgrath sera repris dans la’ commis- 
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entrent dans là politique 


| La position de M. Maharg -— On se chamaille autour de la 
Commission du blé, mais on demande son rétablissement 
à l’unanimité — M. Langley est acclamé — Le pour et 
le contre de l’entree dans la politique provinciale—Grosse 
majorité en faveur de l’action politique—Intervention de 
M. Dunning —- Le Conseil central Formera un comité 
chargé de l’organisation politique des circonscriptions 
provinciales — M. Maharg est réélu président pour la 
douzième- fois. 
‘ \ 
RÉGINA La convention dos{vendiquer ve que nous demandons 
Grhin Growers a dé le grand événc | depuis longlumus. 
ment de ln semaine, not seulement pe , , 
our lt provinee ais pour tout La position de M Mahurg 
Ouest Les séances se sont dérou-| Quant à moiaméme, poursuit M 
lées sans incidents notables fa de! Maharg, si jai quelque chose à me 
mande du vétablissement de la Come] reprocher, e'est d'avoir été trop 
mission du blé et Fentrée dans laleréduie, Je ne bâme personnes je 
politique préevinciale ont été adop-[suis prèl à subir les conséquences 
tées par une grosse majorité, de ma décision, Je n'ai pas de dé- 
lense à présedter  Fai fait ec qu'il 


Le discours de voavail de mieux à l'adre et les cir< 


mue meme ns eue euegas mutins ve men oute eue mate mms ee emnene à 


Drama, rh ms en 


Qu'en Pensez-vous? 


CN 


L'association des Cruin 
Grouvers de le 'Saskatéheien 
« décidé d'entrer dans lt poli 
tique provieiale, 

C'est une mesure qui nr 
peut manquer d'entrainer de 
graves conséquences el sur lie 
quelle les opinions sont par” 
j'ayées. , 

Ne serait pus intéressent 
de savoir ve qu'on en pense 
dans nos divers milieux fran 
co-canadiensP -. 

Le moment semble farorte 
ble pour aborder ve sujet en 
toute sérénité d'esprit, sons 


o + 


qu'il ag mêle aucune anime consbuiees sont venues démontrer 

pt L sde uie voie + ATU L 

silé électorale. M M l tue javais raisons La lumière come 
Nous inoilons / VE. Aanal o mence à se faire inainlenant, et 
Nous inetons donc nos leu HOUS SAVOts QU NOUS en  sonmuney 


leurs & venir erposer libre faut au provineiat qu'au fédéral, 
ment leur manitre. de voir 
sur celle matière controverses. 
PL : + A 

l'outr opinion honnête sert 
decteillie dans nos colonnes. 
Nous nous réservons seule” 


\ 
Ce qu’il faut pour revenir à 
P 


la prospérité La puissatre des ferntiers 

Le rapport présenté par M Mn 
harg, passe eu revue les activités de 
l'association dans l'arène politique. 
La vicloire des progressistes dans 


Dans son discours d'ouverture, M. 
J A, Mabharg, indique les six mesure 
res qu'il faudra adopter pour voir 


: n , 7. se ferniiner Ja crise désastreuse des ctcnteliaus Re a 
ment d'écarter les polémiques À deux dernières années. 4". ln Saskatehewan 4 été un sncoës 
sersbnnelles hrutiles el tout - es peter veilleux et gros de promesses 
Her ! AL 1 faut d'abord que toutes les hour l'avenir, Non seulement les 


classes. se rendent éompte de Pins 
iportance de l'agriculture el fnssent 
en surte que cote industrie vevicn 
pue un certain degré de prospérité, 
Un “Wheal Board" semblable à 
eelui de 1919 doit.étre établi fit de 
“redonner confiance au fermier avant 
les prochaines semailles, Les agri 
culteurs sont element abattus “par 
SFxpérience des deux, dernières 49 
“nées que-plusieurs hésileront à enue 
mencer de grandes Glendnes, s'ils 
Enc'sont assurés de retovoir tie jus- 
te rétribution de leurs lahenrs, 

H faut que les taux de triisports 


ce qui seruit él 
bul 
Selon Cusage courant pour 
fonte, les dleltres deslintrs à 
la publication, nous 'uerep- 
derons que elles dont lur- 
Leur nous fort connaitre sun 
none el son. dlréasés Nos or 
respondants peuvent néan- 
moins signer dedrs commun. 
cabions ‘ui -peeudommpute, 
lequel sera sent livré au publie 


le pouvoir 


vieus partis redoutent 
unisés. 


Boissant des fermiers ot 

mauls loutes los: classes privilégiées 
ont cessé depuis Jongtempé de su. 
moquer du mouvements pflrisées 
taintenunt,wtle cherchent, pru: tour 
ls muovons, bons ct mauvais, à brk 
ser Le bloc.des Fermicrs, 


L'utlibrde de M, Marlin "| 


L'un dernier, continue le. apport, 
vous avez dfhbiouvé lo déciston: pri 
se par Le prit er ninisieo de sép- 
rer des poliiques provinelate et fé. 
déve ele renoncer à toute inter- 


unter an dé- 


soient réduits. On invoque, pour! vention dus les affaires du parti 
, légitimer Les aux exorbibents  deflibérat à Oftowa. Le refus du pre- 
een À LUI C péSe Ne, Jus salaires élevés) mic ipistre et de.ses collègues 


pavés aux emplosés. est de Pine 
térèt de tous, qu'il s'opère ne ré 
lduetion, eur Fouvrage autrement 
pourra venir à manquer aux salu 
,  Iriés, . 
OU L'embarge dont Ti Nous devrions forcer Le gouverne 
Grande-Bretagne frappe de bétail) ment fédéral à entamer avec. les 
‘anudien en entrepôt n'a dunnis 6 jétats-Unis aussitôt que possible des 
bien vu par le Canada el, d'un autre négociations qui aboulissent au li- 
cott, polre pars #toujours cherché tre gecbs de nos produits sur les 
surtoul depuis la guerre, 4 obtenir [inarehés unérienins, 


d'appurer e eundhlate libéral, lors 
de l'élection partielie d'Assiniboia 
en 1919 ol l'invitation fuite à votre 
brénident, Je printemps dernier, 
d'entrer duns Le cabinel provincial 
avidont pu Vous convainere que M, 
Matin el ses collègues étaiont plu 
Lôt favorables à notre mouvement 
politique fédéral ol ne profiterwient 
pas de lei position pour le combat 
tre. n'y a pas de doute que votis 


Hu - c: ! 
Ce que Sir George Perley 
pense de l’embargo 


du gouvernement de Hi métro le | I est également nécessaire que n'avez été surpris el peines ñ la fois 
la promesse qu'il sera levé, a derbi réseaux de chemins de fer pro- de Fattaqne inatfendoe de M. Mure 


fin contre Le progrannme progressis. 
Le el de ses Poinarques au sitjot, dut 
Conscil d'agriculture, quelques jours 
avait des élections Le résultat fut, 
vous Le savez, In démission de M. 
Mabargs, aussitôt qu'il se fut rendu 
coiwple de Patitude du premier mi- 
nistre. 


En faveur du “Wheat Board” 


Les Grain Growers ont voté pres- 
que unanimement et Fuvepr du ré- 
tablissement de Hi Commission du 
blé, Cette mesure aura pour effet, 
ont affiriué lt plupart des oratcours, 
de stabiliser le marehé ef permettra 
aus fermiers de réaliser des béné- 
fices plus considérables, 3 


ré sir George Porto, ancien haut re. 
présentent du Ganada à Londres, 
Ja èté admis plus d'une fois, à a; 


cjetés souicot entrepris Le plus LP pos- 
sible, 
jouté celui-ci, que le Canada ne ver Le retour 4 oun genre de eullure 
rit point d'objection à ee que Je plus variée s'impose présentement 
bétail canadien soit frappé d'un Mais pour que Le fermier puisse se 
droft d'entrée où encore d'autres tHivrer à la cullure mixte durant el 
restrictions pour raisons de protec aprés a période de transition, il 
tion fisenley mais nous nous son, laut que les prix reeus pour les pro- 
Mmes toujours opposés, et nous cén- duits aient une certaine proportion 
tinuons encore de nous opposcr A avec le coût des avtieles mannfacte. 
ce que notre bétail soit terusé dansirés en usage sur Ja ferine, 
le Royaume-Uni en vertu de la loi] Chute des prix injustiliée 

les maladies contagieuses des La récolte de le lernier était 
animaux, Nos bestiaux, qui sont en-l lit école de Pan dernier éta 
core plus sains que ceux d'Angle-{ généralement bonne, mais à cause 
terre, tombant sous le,coup de cette Te Ba température défavorable de La 
loi, souffrent préjudice, et ceux quil période des moissONS, puis SUFIOUL, 
prétendent que d'est Ji une question à mise de la baisse les prix njnsties 
de pure politique intérieure pour Je ü Lout égard, il en est résulté 
Royaume-Uni font grandement or- 


fiable . . 
pour la provinee des pertes eonsi- Ke at discussion est ouverte par M 


Musselmuan, 


{ h , 
rcur tdérables, Si Ja récolte avait été &h it un, vtt trés peu de. fer- 
‘ leoutée par Pintemmédiaire  d'ontiniers, ditif, qui ne soient en faveur 


Sur chaque 
maintenant, 


de ‘celte commission, 
boisseau ‘de blé vendu 
nous perdons 53 sous, Mais s'il 
nous était loisible de choisir, je 
crois qu'il vaudrait mieux songer à 
la formation d'une vente coopérati- 
ve volontaire’du blé, 


Bientôt levé “ue ( fédér . hént 

x Un . wheat Dboud” fédéral, les bénéli 
de suis convainetlees des ferotiers de la provinee tue 
que lemburgo dont le bétail eant-!raient été entre 60 à 75 nillions de 
lien est frappé en Angleterre sera! dollars, La perte avail été aussi 
20, ef c'est ce qui espli- 
que. les conditions difficiles dans 
lesquelles nous nous débattons ne- 
tellement au lieu de jouir d'une jus- 
te prospérité, 

+ ». 
La silualion politique 


| Jumafs, dit M, Maharg, Fiafliencec 
Le proposeur et le secondeur | 4e notre association n'a été plus ap- 


de l'adresse parente que maintenant, Et cette 

. | influence à Gté profitable, non:aux 
OTTAWA — M E, 4. McMurray, | Meubres seulement mais à tous ceux 
député de Winnipeg-Noifi, propose] qui, las des entraves des anciens 
ra l'adresse en réponse au discours) Partis, ont pu enfin avoir locca- 
du trône-et-M. Paul Mercier, dépu-: sion d'exprimer leurs opinions 
té de S.-Henri de Montréal, le plus! dans li solution des problèmes de 
jeune député canadien, le seconde 


ainistre de PAgriculture aux Cine 

L'an alernier vous nous avez fait 
connaitre ce que vous désiriez à ee 
sujet, Les membres de notre corui- 
té ont fait tout leur possible pour 
on atriver à une solution satisfai- 
sante. D'après moi, Jamesure qui 
répondrait fe mieux aux besoins de 
l'heure présente serait Je contrôle 
absolu du gouvernement sur la ven- 
te du blé Comme M. Wood l'a dit, 
Padoption du “wheat board” ou du 
“wheat pool” comporte un, dangeï, 


nee 1) ln etes 


ï 


fat Commission de la vente du blé 
- est-elle ultra vires? 


Le procuteur général de l'Albérta, 
M, Brownlée, est d'avis que la for- 
mation de éetle commission par le 
gouvernement est tltra, pires, Cette 
opinion ne doit pas être "prise à la 


la chose publique. 

Est-ce Île temps maintenant d'a- 
bandonner les positions eonquises? 
Je suis d'avis qu'il faut parfaire 
l'ocuvre connmencée, et l'association 
continuera à seconder tont, mouve- 
ment.direct de l'avant.: Noûs avons 


Tous les deux ont acccpté et la 
nouvelle a été annoncée. officielle. 
ment par le prérmier minstre, 

- 10 
: OTTAWA — A 


la demande dut 


Premier ‘Ministre, tous les membres! mis la miainà Ia charruc, 64 rest légère: Lôlû de contredire: M 
de Ja Commission des eañx linitrot! plus le moment de reculer, L'agri- Browniee à ee sujet, le’ mnjor Gre- 
QE , 


phes ont donné leur démission, Ce cullure est-rcprésentée au parle- 
sont l'Hon. C,-A, Magrath, président, nent fédéral comme elle ne fe fut jt 
Sir William Hearst el. M, A.-H.tmais-auparavañt, Nous y avons un 
groupe Hnposant qui n’a pas été élu 
par les agriculieurs seulencñt, mais 
sion et deux autres commissaires! par toutes les classes, qui se sont'de- 
plus en sympathie avec la politique; puis longtemps rendu compte que 
du nouveau gouvernement -scront|leur succès dépend du fermier et 
nontmés, Fo qui se sont jointes à nous pour re-} 


gory se montée encore plus catégo- 
rique, “Dour, que celté commission . 
agissé effectivement, ditil, elle doit 
contrôler la vente et le marché du 
grain; vendre.pir l'intermiédiaire de 
cette commission doit être obliga-’ 
toire, La question est de savoir si 
le parlement à le pouvoir de force 
(A suivre en page 2) 
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qu'elle vs duvenne la. plué impor- d'élever les ‘droits de 10°sous sur . 
Les Grain pros entrent nte de In convention el a Mile che nue Hvre de De pire AVEC Ut Me L es : Arrêter het votre 
s la politique lu politique hu deuxième plan. Gccrit de préférence de sous pout fe | | 2 
dans la.P 4 eux faire remarquer aux | beurre dc Puistralie et la Nouvelle! Une séance dratnaique ét enini- L: ‘rhume anjourd es 


{Suite de Fa ére panoi 


, , te lque 
, a cettorcens qui espérent détenir que ‘ M dE. 
le fermier à “ruine jun pie RAR n leborge publique dans Favenir, est de surveiller cette nonée de volume le 26 février, à S he ue s du soir, Lc M la B hit 
cominission. Learticie " ceetr Vous de vez nous re ndre uniel fx qualité ‘tu beurre, afin d° étre programe, "choisi avec sôin, fera iixture pour la bronchite 
Britannique de Pnérique du Nord utilité en mesure de faire fauve aux e cmpé- : passer Le spectateut par différentes de Buckley 
confère at gouvernentent du Boni pence ce liteurs émotions : ploirs vérsés sur le sorti 
nion Le droit exelnsif de Faire dns Marché des préduits laitiers ° lde la, bonne viéillé "mère Keroucf, À Mise à l'essai nar plus de 200,000 peraonnen. 
luis sur Pindustrie el le eninmerve, M, OV, € Pagniern : repésent mt | JE v a cu égaleme nt, à veille séan- mais des pleurs soront vite taris par ef vous est nositivement guranti qu'elle 
En vertu de l'articie #2, le parieine nl} des crémeries coapér rutises, déclareice, présentation tresse SENTE le boniment ducharkatan Krocuigé-|" | 40 doses pour 75c. 
provinei d peut Jégiférer sur le pré que notre marché au beurre a été [venue par M: Dawson ee a on dos. , Voici d' ailleurs le progtaum-| En veñte dans toutes les -phermacies ou 
priété civile et tout ce qui concerne! envahi par le Danemark, PAustralie [eu ini ire de ur ù PL wL eue UE \ cxpédiéo par la poste par . Courtiers ên grains 
uniquement la province. n nique la Nouvelle-Zélande, I demande nantsouverneut . Newlands, Lu Charmière Bretonne. drame en W. K. Buckley; Limited, 142 Mutual St, Toronto 
93 lraite de aafien lure, Le parle: AE PR ons 
ment fédéral à juridiction à ev su-{ , » J 3 actes. . Vendu à Pri Alba A. Préfontaine, Président, E. HE Dufresne, Sec.-Trés 
e , | FE d O iti UE [Mère Kéroucf, veuve d'un pècheur endu à Frince- ert par . 
jet sur toutes Ta provinees: le par-} en trée € M EL DOpre ; JA Stewart 1S 
lement prouineial a le mème pru-) , ee € int, . .  J. À. Stewart. RA v MX >NI > DEN 
vairanais dans Pos Hinies de, Bu pro. Le sort en est jeté, les Grain Grow-1se prononeer AUX de tions par l'ex- \ ontboust file, : Melle Germaine | mass Res tant al ] 
Et Doménion U RL LES entrent daus la politique provine créiee de leur Francine srcer cf “Anne, amie d° Yvonne, Melle Marie . eprésen an génér pour la Saskatchewan 
dre des lois du Dominion, nu com cie Cest la dérision adoptée pur | Considér ant que pour exercer e RATES À 
mission du le ne pourait MORE ja convention. à la première réu-i fectiveinent leurs droits de van Sophie, "ervante PYvonne, Melle! 
oi Le Date IS fédère et pres ion du 6 février, La discussion Fehisie D Rare RE eus Philomène Bienvenue. | The Par EH el Ï L ul Co f 
» > , Ti =. 16 ô 1 , Ê 
join s A es parlements fédéral ct pre jtul vive, EU rater ent ta are les tels à les prime ipes qu'i Marquise de Sauvray, Melle Suzanne 1e aris 0 e a seule. ompagnie rançaise. ayant un siège au 
aps , | ésentée fut votée par une targe , : 
Le ‘wheat board Êt ait-il ultra Riaior té, Si la politique se mélet Considérant que des facilités nous B Rio. , d'Egloives Mule Marie ; \ Grain Exchange " 
vires durant ja eucrre deumanele au travail général de l'association, ont été offertes de faire connaitre, M one jestives Me AE ! : 
un élégué. su a EU, répond a déclaré un délégué, dans trois ans nos opinions tu re “ls mtais DE de SL Atenan rentiére, Melle CITAMBRES A. LOUER Expédiez-nous vos grains par chars. Nous: ! 
us ONE C re , funéraille ont pas lé pour 1e provinera aure SL AISRAN, DE F 
: à ses funérailles. noce 
M. Musselman, et c'est à cause (le Ha: Mais pen a or cateurs avadentt  frest done résolu que celle con Elize 1 iolleau ere KR 1 7 2 Sp veillons soigneusement au grade et ‘au 
auerre qu an a pas él St que der es idées certainement moins funé-{vention favorise Fadoption de mes fnse, vois NES séroutel, Un. hôtel où Von se trouve doc age. Nous vous obtiendrons Îles meil 
vant les tribunaux. ais à quoi , aures nécessaires pour organiser" Melle n , : . Lu 
. : cbres, en soutenant qu'au contraire S , : : , , Ba , s der, ee ae _ | 
bou discuter sur ce pulets puisque, Fentrée duns Ha otique donnerait; tous Les adhérents de “es principes Berthe. jure Voisine, Melle Berthe chez, soi. Prix modérés leurs prix du marché. Dur us 3 sue 
nous sumimes presque tous en faveur. ue vie otlel de ces idées en vue des éleelions | 
à Passociation un regain de vie et} Mme  Félicien, héritière ruinéc, Bi. Vous "elinrgez par Vélévateur, adressez-nous vos billets 


deu cette mesure? Mieux vaut dis- 


% 


que je 
jeunes gens de ecfte 4ssor ialion, à 


d'énergie, 


cuter les détails. M, Musselman est, .. L'accord définitif | 
d'avis que le comité qui ira à Otta-: Premicres escarmouches option de celte résolution ne, nes rias agcoises, Mulle Jeanne rons. directement avec la Gie dé Elévaterre 

à de : ndre pré + L'adoption de celte re 3onthoux. ‘ 
seu devrait cendre Un Fepe Un des délégués propose un VO iiét pas fin aux diseussions, Les . ; ntée . Nous : vous. avancerons 75: per cent. de la valeur de votre 
# de remerciements en faveur de M. le nnenc enl en effet Une journée moüvementée, comé- R "Br d : “ bill of loading ” ou des “ ; 
pourparlers recommel die en 2 actes: ue roa grain sur reçu du “ bill of lon ing ” ou des ‘storage tickets ” 


cune des trois provinces des prai- l 


rives Mussehman, pour fa circulaire que 


leclui-ci envovait aux cercles 10: 
caux à In veille dus élections fédé- 
vales. Cette motion a pour effet de 

Edcelancher la discussion sur l'entrée 


La résolution | 


La résolution suivante fut ensuite: 


ie nélais pas 


délégué Wagner, Pun des rares 44 paçoir rencontré l'approbation de 


présentée: "Il est résolu que les dé- | LS qu'à F unanimilé, Cette motion se? e Bonthoux. = uv ji ; ché. 
léeués soient chargés de demander tdes Grain Groxar s es ne abri lit canine suil! ‘Al est résolu que lo Defr jen Maréchal-ferrant,  Loyis | À 8 variati ons du’mar 
su Conseil Canadien de l'Agriculte TU hentement que cette Tameuse | ane Tnanaton des districts à Bean | ENCOURAGEZ LES POUR OBTENIR LES MEILLEURS, PRIX, CON. 
re d'user de toute son influence! à ns aider à Porganisation des districts ultivateur, Félicien ‘Bon-| | D S R INS. 
pour persuader le gouvernement de freutatne à È fait plis qe Lort que de provinciaux qui désirent poutenir. j Moulins eulti ateur, Félicie ANNONCEURS DU SIGNE Z NOUS TOUS VOS GRA 
rétablir le “wheat board” fédérai Pien. C'était aller à lenconire les principes politiques de Passocit Ci  onrde-champètre. Emmanu- . . 
; » Ge - ii , St { 5 i n . . 
pour vendre Lx récolte de blé de, libre Ac toute tache politique jt on. - el Bienvenue. l ‘PATRIOTE ”. 
1999 ct jusqu'à .ce uue les éundi "te 1 HE : r 7 Mhilosènc! L£ 
1922 e ausquri ee ue es Eu tions Mis CM, Muissehian: fait face à Ja Maharg élu président pour un | Kruc uigodus. charlatan. Philogène RO MD Loir: 
CL “mpèle bravement. orsque j'ai! =! l Lreered . . LE 

Ov a pendant queiques mn ve cette cireula aire, dérv are- in | douzième terme iBov, 10 ans, domestique. Amand | La nourrit urc Il I: | 

ments une diseussion assez vive, Lei ubselument pu Des douze eunedidots choisis par RTER . turc la pus 


LE PATRIOTE DE L'OUE: ST, Mercredi 22 Février; 1922: 


F. 


En terminant. il demañde, 
tone, les ce VÉROPIES 


Zélande, 
aux patrons de 


| 


provinciales.” 


à la réunion de l'après-midi el se 
prolongent ju: saute vers six heures.' 
Finalement M RM Johnson propo-! 
se une motion qui est adoptée pres- 


les détégués, deux seulement demien- 


0 


TITANE, - Sask. 


quesera donnée à l'église de { 


lon, pur les. ieuies ge 


‘ Melle Blanche Boisehat. 


Pierre et Paul, jeunes gens en ex- 
cursion, Arsètie et Clément Fiol- 
lea. 

Maitre Boniface, auber giste, Alphon- 


Lapaivur, compère de Krocuigodos, 


Cind- 
ns du Gercle, 


É Donnez-lui le coup mortel au moyen 
“de quélques doses de la 


“The Paris Hotel 


REGINA 


J. MCCARTIIY, Prop. 


lépère: Je f atiguait : 


Pemmagasinage “storage tickets,” 


et nous nous: arrange- 


E 


en attendant de fâire la vente. : 
Il est très important pour les fermiers d’êtré représentés 
À Winnipeg par une maison compétente et honnête, à 


à CAUSC® 


800. Grain Exchange. 
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wheat board La résolution pré- 


lieu des applaudissements des délé- 
gués, ne s'accorde pas avec moi à ce 
sujet. Pourquoi plus que moi se- 

rait- il influencé par de bas motifs? 


2assons cette résolution. 


vail sera accompli pratiquement par 
un seul honmane et cet homme de- 
viendra le ezar de la Saskatchewan. 
{Cris el tumultle duns lasse ubléc).i 
Je suis d'avis que l'organisation po- 
litique soil confiée À un sous-dé- 


ment, il est résolu que nous deman- 


d'Argenteuil, Québec. L'élection au- 
Fa lieu le 15 me ws, L'hon, Stewart 
a tenté sis semaines durarit à oble- 
nis un comté dans sa province na- 
tale et dans loules les provinces de 
POuest, Avant fail échec dans 
FOuest, H n'avait plus que Québec, 


Né à èr seviie, 


74 ans, 
\ 


PABIS — Il est obable que. la 
de . Gênes: 


conférence économique 
mi-avril 


n'aura lieu que vers da 
Plusicurs gouvernements, entre att- 
tres ceux de France et d'Italie, ne 


entée ne doit pas seulement esprit rail celle que nous avons adoptée! i H se - 
mer des vues le cette eue lpour La politique fédérale, Tout! dions au gouvernement provineial b qe D ne se fr 
Cette résolulion à clé égoleme ni pas- fermier peul voter Selon es gouts, de fuire en sorte que les tuxes Sco- Er nl oi On 860 en. Le- 
Sée dans de Manitoba et PAlbertaisus pour tela être ivjeié de nosjhuires soient perçues sur toutes sis, mt le File da jeune Horace dela 
Celle résolution doit représenter [FHss Je Suis d'avis Qu'il va el pre de ja province. Lraucdie -de Corneille, Neuf : ans 
toutes les conventions, Je ne crois! sf and danger à concentrer trop de près discussion. Ta convention né < nn ue 
à ; Jques mains sente! finit par renvoyer ceite résolution plus tards il fut engagés la. Comé- 
pas que l'opinion des membres dat pouvoir dans quelqu \ l ne die-Françoise Hi excetlait ‘dans les 
Conseil est influencée par lt eonsi]iment. D'ailleurs en entrant dans Fi à ln convention des contmissaires " $ Vu ré crtoire. ga Vois pro- 
dérution des dividéndes. Après potitique come assoctition, nous! écoles qui se Liendra celle semaine Tonde av onail Aux “ieflards les | 
tout, que représentent .ecs dividen-|® violons notre constituliui, A Pégina, ha le Vi it CH 4 it L le Cor- 
des”? … Non! Sécrie avec force M. Mus-i ee ee OL He ue lELOT uso ci Ce or 
-- Que représente “  sulai-!sehman, ‘ 451 : Û * de 
rer [El nr ee PT ii! Merci de In correction, conti L'Hon. Stewert dans Ârgen- | lé pur Arunel clexnt professeur del 
Vous avez Jes salaires entre | nu M. Wilbur sans s'émouvoir, je teuil fut reé chevalic le | la légion |. 
vos mains, rétorque.M, Langley, Siçcroyuis qu'il en était ainsi. Dans d'honneur et officier de inst UC 
ces officiers ne remplissent pas vos| tous les eus, bous violons certaine TT. tion publique 
désirs, vous pouvez eur  donneriment l'esprit de l'association. MONTREAL --  Ehon, Charles à que, 
congé. Dés le début, jai été en fa- “Le czar de la Saskate heuan” Slesvart, ministre de Fintériour; 4a- —— D _ 
veur du “when board ML Grerar.| ‘Je vous dis ceci, appuie M. Wil-! près avoir cherché sans succès il LONDRES — Sir Edward Cooper, 
président d'une de eus associations. | bur, Si vous failes de celte associa-lobtenir un comté dans FOuest, se lord- maire de Londres” durant lan- 
et Fun des hommes les plus droits! tion un corps politique, tout le tra-lporlera candidat dans 1e  comléfnée 1919-20, est décédé à Tâge de 
du Canada, fait M. Langlevy, au mi ! 


Comme il était plus de midi, la 
résolution fat passece à l'unanimité, 
à l'exception de M, Wagner, 


Deux courants contraires 


Quand M. Langley s'est levé pour 
parler à Ja séance de fFapès-midi, 
il a été l’objet d’une longue ovation. 
Fous applaudirent, même ses adver- 
saires. Cependant malgré ces dé- 
monstrations sv mpathiques à l'é- 
gard de Pancien ministre des muni! 
cipalités, celui-ci devait être en but- 
te à de violentes interruptions. 

“Dans une Icttre, déclare--il, que 
jai écrite à la hâte et dans un mo- 
ibent d’ardeur extrème, se trouvait 


parlement de notre comité fédéral, 
Nous ronserverons ainsi à l'associa- 
tion son caractère d'institution édu- 
uationnelle.” 


Un autre son de cloche 


M. Langlev succède à M. Wilbur, 

— Comment entrerons-nous dans 
la politique provinciale? Suivrons- 
nous la méthode adoptée par l'A 
berla? H v à dans cette hoc 
un certuin élément qu'il vaut micux 
rejeter, M. Wood l'a déclaré Tui-méê- 
me, Personnellement, dit. M, Lan- 
gley, je suis d'avis que l'association 
doit se charger de l'or auisation po- 
litique. Si vos chefs de l'heure pré- 
sente n'ont plus vole confiance, 


une déclaration que moi ct un autre! choisissez-cn d'autres.” 


homme avions sauvé le souverne- 
ment, Je veux simplement affir- 
mer...” 


C'est alors que M, W, G, Tenre, de 
Marquis, se levant d'un bond, s'est 
écrié: “Monsieur le président, n’est- 
il pas hors d'ordre?” Ii nous a 
trompés déjà une fois à cctie con- 
vention, il ne nous tromnocra plus.” 

Cette interruption déchaine un 
grand tumulte, Quand le calme est 
rétabli, M. Langley déclare: “J'ai 
parlé au président à ce sujet avant 


d'entrer. Je ne prendrai qu'une 
minute. 
— Faites attention à ce que vous 


allez dire, George! lance quelqu'un. 

— Je ne vous dirai que la vérité, 
reprend M. Langley. Puis M. Lan- 
gley continue: Je mai vris aucun! € 
arrangement avec votre “exécutif 
centre 4, non plus qu'avec aucun 
membre du gouvernement, Quand 
les loups chassent, ils vont par ban- 
des: quand %e lon chasse, À chasse 
seul, J1 n’y a eu aucun projet téné- 
breux de proposé, Il y 4 ccrains 
journaux qui ne peuvent juyer les 
actes dun homme publie sans Teur 
préter toutes sortes de molifs ca. 
chés. Vous vous, le rappelez,, la 
question du marché dû blé a surgi 
à la dernière couvention, 
lement appuyé sur cctle question, 


4 


J'ai iel-! 


L'appel de M. Dunning 


un des derniers à prendre Ja 
parole parmi les délégués, est lé tré- 
soricr provincial, M Dunning. 
n'a pas de jugement à porter sur ec 
que fait la convention. fi ne parle 
pas conuve membre du gouverne- 
ment, mais conne membre de Fas- 
sociution. 

_— Les homes qui ont fondé Pas- 
soeiation, dit-il, pnt voulu qu'elle 
soit d? esprit assez arge pour ac- 
eucilir tuules les croyances ct tou- 
tes les opinions politiques. est ec 
qui a fait sa grandeur jusqu'ici, A- 
gissez' comme bon vous semble en 
politique: mais sauvez une associa- 
tion qui permet à ious les fermiers 
desc" rencontrer pour discuter teurs 
problèmes, Vous pouvez me rejcler 
politiquement, (Kick me oui politi- 
enthy), mais fuites en sorte que Tas- 
sociation demeure tellé que chacun 
de nous puisse sv rencontrer. 

à : 


Fat résolution 


Voici le lexte de la résolution qui 
est soumise aux suffrages et Jinale- 
ment adopiée par une forle majo-| 
rité, ‘ 
‘Considérant qu'il est du devoir 
de tous les citoyens de s'ihtéresser 
aux affaires du gouvernement et dé 


Îles bronches, donner 


où le comté T Argoniouil est vacant 
par suite de Ha murt de Gibbon, 


ainsi que les 
‘se trouvent 


DU DR. 


est le remède de famille. Il chass 
nouveau sang, riche et rouge, et une 
H est préparé avec des herbes et des 
spécialement approprié aux enfants et 
Il ne peut pas être obtenu des droguiste 


DPF. PETER FAHR 
2501-17 Wachington Blrd. 


4 


POV A en 


ASTAME ou RazMAH 


Pas de fumigation — Pas 
‘d’inhelation — Pas de va- 
porisation—kRien qu’une 
Capsule à avaler 


RAZ-MAH' est garanti 


ruucper la respiralion normale, âr- 
réter l'accumulation du mucus dans 
dé: longues 
auils de sommeil paisible; ne con- 
tiens. pas de. drogue asservissante, 
51,00 chez voire pharmacien, 1 
chantillon sraluil à nos agences üt 
éèrire À dempleton, 142 King-\W., 
ler oulo. | 

Veudu pir Stewarl's Drug Store, 
A Mare clin par Dr, Langlois, 
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Les Enfants Joyeux et en Santé 


| 


_{Béklivré libre de tous droits. au. Canada), 


SERVEZ-VOUS ; 


sont pas prêts pour cetle conférence 
à la date d'abord fixée. 


GRANDES PERSONNES, 
dans les maisons où le 


PIERRE 


e les impuretés du système, fait un 
chair ferme et saine, 


s racines pures etsalutaires; il est tout 
auxpersonnesde constitution délicate, 
s—pour autres informations s'adresser au 


NEY & SONS CO., 
CHICAGO, ILL, | 


u 


 ENCOURAGEZ. LES 
ANNONCEURS 
du“ PATRIOTE:*.. 


(Capsules) 


Baamiqér” Anttseptiques 


Guéri iésent les TOUX.: CHRÔ. 
NIQUÉS ou AIGUES, . : les’: 
BRONCHITES, LA GRIPPÉ,. 
les MAUX de GORGE, LA. 
RYNGITES. — 59 cts la boito, 


Res se sophie Br n, 


…tousiles- marchands de, rémèdes: + Nous ” 


‘Canada, et'aux Etats- Unis, : sur réception 


J'étais malade depuis cing 
ou six ans et mes forces décli- 
neieht chaque jour. La noûr- 
ture la plus légére me fati- 
guait, puis j'avais des maux 
d estomac, des douleurs de 
dos, de reins. Je me croyais 
même ménacé dela consomp- 
tion car. j'avais essayé loutées 
sortes de remèdes sans par- 
venir à ‘améliorer, mon état, 
. Etant un jour de passage à 
: Montréal, j'allai voir le méde- . 
cin de la Compagnie Médica- : 
lé Moro qui me recommanda 
les Pilules Moro etm'indiqua 
ce que je devais faire en les 
prenant. J'ai donc commen. 
céavec confiance le traitement 
indiqué j'ai pris environ vingt 
boites de ces bonnés pilules 
et je suis content de dire qu’ ‘el 
les m'ont guéri'et ont telle- 
ment augmenté, mes forces. 
que je ne suis plus le même. 
M. J.E. Galarneau, 128, rue. 
Oxford, Lewiston, Maine. 


Les Pilules Moro pour les 
Hommes sènt le remède le 
plus puissant qu'un homme 
puisse employer. : Elles gué- 
rissent les maladies de l'esto- 
mac, préviennent les rhuma- 
. tismes, les névralgies, lés ma- 
| ladies du foie, etc, elles purs 
fent ét enrichissent le sang 
et sont pour tous une source 
: de forces nervéusés. : : : 


Des. consultations. gratuites 
sont données, soit: par‘ lettre, 
Soit personnellement à tous 
‘les hommes’ qui désirent nous. 
corisultér! ". .".. 

Les Pilules Moro sont en vente her NS 
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‘les. “envoyons . aussi par Ja: poste, au Û 


du pris, 50: sôûs bb boîte, - ‘ 


| Adresse: COMPAGNIE | 


‘ = MÉDICALE MORO, 274. 


‘rue St-Denis, Montréal. 


"CHIC AGO — . NEW YORK. 


(The Sture 


Téléphone/— 2270. 


Pensonnst de. £ 
_Sask. 


re nouveau, couvent. ‘construit -en. 
brique solide, an, village, sur les bor ds 
de l1 rivière, à l'ombre des grands 
bois, avec toutes les.améliorations mo- 
dernes, lumière électrique, eau 
chaude et enu froide, “bains, cabinets 
‘| de toilette, à tous ‘les ‘étages, ‘promet 
uux ‘élèves le. bien-être et le progrès. 
L'instruction dofitée par’ des Reli- 
gicuses diplomces est toute supérieure: 
On y ‘enseigne tout.ce qui:est néces- 
saire pour: “parfaire : lé ducation de. la 
jounesse: œeligion,. scteriçés et ats. . 
. Nous accéptons les filles à tout âge 
. et les garçons jusqu'à. leur treizième 
année. ce 
, Pour des conidillonés qui sont des 
plus acceptables, Suûresser à: ‘ 
 Révérendé Mère Supéricyre, 
|coùvents, 
ve SASK. 


St-Louis, 


Î 


st 
ts 


sr + 


BE, LOUIS‘ 


“COLLEGE D'EDMONTON 


dirigé par. les 
: Pères “Jésuites 
et agrégé | ‘à PUivorsIté - Taval 


COURS. CLASSIQUE Wien, ‘à. base. 
francaise, : conduisant. aux. degrés 1: 


- de: bacholler ‘ “ot” ‘donnant : ‘accès À 
toutes, 164’ ‘cürrièrés, 
: droit, miédècihe, etc. 
‘ |couns. COMMERCIAL, en, ‘anginié 
tenue’ des Hivres, clavigraphio, “sté- 
Mographies ete. “Géltiun : de dr, 
‘plôme ‘d'afifaitr PES: 
DOUBLE. COURS" PHHBARATOIRE 


ne 
VER 


; 


Adresse? di Rév. . 
Edmonton a 


CS 


JACK SIBBALD, Gérant. 


éngerdoco, 


tr antals’ it anglais, drénarant aux 218 


Père RRCHEUR, | 


8 Alta Le : 


“i 


; NUS VOULEZ DU BON 
BOIS FRANG ET SEC 


C'est ce que nous vendons. 
-Nous vous garantissons un ser 
‘vice parfait ou le rembourse. 


ment de votre argent. 


eon Lake Lumbe Co Ltd 


A 


Le soir — 2032. 


Cours à Prince-Albert, Shellbrook, Macdowall et Red Deer Hill 


Se 


Académie et Pensionnat de 


. Notre-Dame de Sion 
PRINCE ALBERT, Sask. 


Vous trouverez ici une éducation 


soignée, un cours d'études compl let, 
une parfaite" discipline et un milicu 
idéal. 


Le cours : d'études comprend le 
cours complet adopté pur le pouver 
nement de 1a Saskatchewan, de plus 
Le français est enseigné dans tou- 

les classes. - 
Lecons. de musique, de peinture 
dé dessein, de travaux à l'aiguille, 
de ‘dactylographie et de sténogra- 
phic ‘ 

‘La Révérende Mère Sup e 

rappelle aux, lecteurs du Palr ie 
qu’elle , donnera très. volonticrs ous 
les renseignements ‘qui qui seront 
deniäandés soit au sujet du Léon 
nat, soit à,celui du Noviciat récel 
ment érigé à PrincéiAlbert pour Is 
formation des Soeurs de Choeur 
des Soeurs Converses. 

oo pe 
EE 
‘Pensionnat de. Lans 
- ask. 


bicigé à par les’ Religicuses de. NU 
- “des: Missions, Le cours d élu 

- “comprend 'Îe cours, complet a ne 
"té par le ‘Gouvernement de # oi 
“vince, dé ‘plus le français €S 


es. : 
‘ né dans toûtes Jes'class 
nt travaux 1 


tes 


ru 


“faite de MP | lus de d 
auilé,; etc our 
: ge ssoi à Ja Révérende HU 


44 S 4 A Susk  : 
; Supérieur e, W olsel 10m: | 
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NMNONCEURS 
a PATRON 19 
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re ER En 


ançaise 


l 


ee 4 
oit XV et la présse. 


à | . 
à à 
! Def 
PR 
Benoît XV et la guerre 
| pu “Petit Parisien,” sous lu sign 


qure de Georges Goya: 
fut dans ses rapports avec la 


r 


lvont lui choisir un successeur, 


lui, à 


 succédaient,. pour re 
se celles’ de. la! 


spuffrances pesantes; 
grande guerre. Père. commun. de 
 Vte humanité qui. s’entetuait, il! a joie de voir 
| vait sans cesse travaillé. et réussi à: 
consoler d'innombrables déülcuis. 
privées, en s'OCCu añt de faire gra- 
der es, onda fn A pr faire fiance très particulière qu'il lui ac 
rendre & ICUrs S, des y . n SICUUCTE Qu'il Jui aC- 
rt rands Dlessés, de faire trans- corda d'emblée, les marques spécia- 
férer en Suisse lès prisénniers mi 
judes, d'arracher à leurs. geôles: les 
déportés civils, HN avait senti qu'on 
jui demandait duvantiges et qu au 
act des attentats commis par “Rif nt ln Re : 
agne contre.lé droit des gens, Siège ct la République. 
spécialement contre la Belgique, on .De Junius, dans l'“Echo de Pu- 
attendait de Jui un verdict | Et sous ris”! ct 
mpire de ce, sentiment, il avait,! Nous nn 1 
er 1915, réprouvé_.sélennël"l'j Nous ne pourrons oublier, 
jement, dans un discours, toutes les 
violations du droit, S'agit-il, entre 
autres violations, de celle qu'a com- 
À mises l'Allemagne contre la neutra- 
jité bulge? avait alors demandé auf 


mes deux mains oùûvertes.” 


conciliation qu'il avait si 
ment désirée, : Le g'and 


à l'entourer jusqu’à ,son 


relations offieièlles eritfe le Saint- 


à celte occasion, en recevant notre 
envoyé extraprdinaire, M: Hiio- 
) , : die laux, le retour de notre aimbassa- 
cardinal Gasparri le ministre de eur à Rome. <Le nouveau Passe 
Belgique; et le secrétaire d'Etat Continuer: : ‘ : 
dus une lettre officielle, avait ré-i " 
D pondu: oui. Mais ce.commentaire 
EL de chancellerie n'avait pas été suf- 
fisamment remarqué, Ce fut seulc- 
ment après Ia gucrre que des échos 
plus limpides éclairèrent enfin l'o- 
ini iblique sur le rôle de‘Be-. cn 
Pl et een échos vinrent de M, que ville au mohde ne donne, au- 
noit XV, etces & di 1919 = tant que Roie, une Iccôn de conti- 
lines. On sut, en Mal PUS, DAT OUT fe Les âges s’x'unissent, s'Y en“ 
"nt , . savdine avninr à e CS ASS SV DD A n 
écrit pastoral du cardinal Mercier, epévétrent, par une chaine ininter- 
qu'au début de 1 916 Benoit XV YOU: | rompu: ; ; 
in Slluctro él . 

ut voir à Roue di lustre D'élat Lommes ont pu paraitre contradic- 
C'est pour Le blâämer, proclamait l'ioires: ‘d: 18 Phitsloite, le m' 
esse allemande, c’est pour blâmer,|"OIPCS5 Gans ISO, eme bul 
pres lui, l'épise at belge, : : Mais nique èt divin ‘est immuablement 
avec lui, FEPISCOPAL DCE AIS Loursuivi, Du premier ‘au dernier 
l'Allemagne PRE hêtre 0 |Pontife, cette royauté, qui se renou 
jeuse lorsque noi xige 6 ds RE , ‘ ” 
Se Ta DrONIESSE € L'après on dé. vole d'elle-mènie, est comme un ar- 
our à Rome le dEna ourrait.li- bre qui, des racines au faîte, est par- 
JOUR ut MOL ELA ‘ " “5  Cfcouru par la même sève, par la mé- 
brement rentrer en Belgique. Deux me force vitale. En vain at-on op 

au se +: Q Le L . qi G al : 
mois plus tard, il apportail de Ro- posé Pie X à Léon XIE et Benoît ur 
me, il SON clergé, les lignes.que voi-|i pie X3 les personnes ne su r'ESSONL- 
ci: NOUS ASSUTONS le car ual Mer-(hjaient en rien, la manière différait 
cier que nous SOMMES LOUE TEE L'exercice du pouvoir suprèmeé 
pu (i La se Lo par ER Ses LS eur permettait pas de éompre la 
douleurs et à ses angoisses; puisquel{. dijon. Le successeur de Benoi 
sa case est aussi notre cattse,” EL'SY . ne a a RER ARR Ps Val Benoit 
dr haut de toutes ICS cüaires" belges, bouleversements du” monde nous 
aux oreilles de PAllemagne ces IE Ms: mA . s 
nes furent lues. Le cardinal Mer- donnent Pillusion Qu ehangement, 
Per six mois après l'armistice, com- mais le fond humain demcure, -el 
« sut S 6 à « à L art: . trino 1 avehro HT 
mémorait ce souvenir dans un man-, PATENT, la:doctrine oui assure tenir 

‘dé Dieu méme le secret de sturvegar- 

€ 


jà la questiof se pose dans la presse, 
à mesure que se présentent les can- 
didatures au pontifical, Elle ne se 
>dse pas pour ceux qui connaissent 
a suite de la politique romaine, Au- 


él GG ER SP SP ED OS ETS 


mr aqur F gi " 


{der Fa via dans le temps  conune 
dans l'éternité, chez l'individu com- 
mie chez les nations, Les questions 
temporelles sont elles-mêmes com- 
mandées par cette doctrine qui re- 
cherchera toujours l'paix, Bicon- 
corde et le bien de tous. | 
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Dit: un témoin comme le cardinal! 


luge, ‘ nur Pond w 


RS [Le diplomate .… . - 
De “Franc” dans’ t& “Croix”: P 


Trois principes généraux dirigè-|. De Victor Bucuille, dans le “Figa- 
rent sa conduite: tenir. l'Eglise ca 70 SL 
tholique comme telle au-déssus dui  Gelte volonté de, paix, celle lar- 
conflit, suivant sa loi traditiannelle, gour. d'esbrit, cette nrudence con- 
— maintenir cependant les princi- sommée dans les affaire. politiques, 
pes généraux de la morale et du cette science, du. possible et du ‘né- 
droit, pratiquer dans toute la me-icessaire..ce Met souverain qui sa rait 
pure possible la charité chrétienne. découvrir les faiblessés el les gran- 
De là la prudence. avec laquelle’ deurs, des nâtions et des -homihes, 
le Pape a élevé la vois, toiit en con-ltoufes ces vertus, le pape Benoît XV 
damnant solennellement en ‘Consis-iles apporta dans le gouvernement 
toire les injustices “de quelque. cô-' intérieur de PEglise. ! 
Di qu'oles fussent commises.” Qu'onf. Sa première Encyclique avait été 
{oublie pas, en effet,.les plaintes pour indiquer sa volonté formelle 
graves contre des. excès, dént ‘les que cessent entre catholiques les dis- 
responsables n'étaient ;pas., Alle-{cussions. lvouiait la paix religivu- 
mands. | sé. Après la guerre quiavait déve- 


Mad: 


n 


{que la France he fût pas absente du|ausst pacifier les classes, 
:} Vatican, qu'elle occupât la place à 
a-} qui est la sienhe à l'heure où dispa- 

irait Benoît, XV et où les cardinaux |Corè en portet lu viviflant incendie 


Ë sance et dans ses visées sur le Du “Journal des Débats”: 
à de slave que Benoît AV recueil! «6j ja Fr ma : , 
1 ee Dlus gran des joies. Mais el. Si la France me tendait le petit 


‘doigt — disait-il péu de temps après| Lébn XIE, au temjis où par 
8 Parmistice, — je lui tendräis, io, | h Fe cou comme 


Benoît .XV eut, avant de mourir, réalisation de la charte immivrtelle 
s’accomplir cette ré- dont il avait été, jeune prélat, l’un 
ardem-;.des premiers confidents et des pre- 
1 sIré : accueil, nHers 
qu'il fit à notre ambassadèur, la con-; si, dans Je domaine social, cette mé- 


| 


es de bienveillance dont il se plut cificateurs entre les nations. Lt, en 
À rer dernier Même temps, sur un autre terrain, 
jour, témoignent assez de l’impor- c'est une véritable croisade que Be- 
tance qu’il'attadhait à la reprise des noît XV a lancée, surtout aux der- 


F 


ns en|milieu des passions déchainées de 
rance, que le Pape défunt inironi-; toute part, il a grandi la position de 
sa sur les autels sainte Jeanne d'Afe, l'Eglise et ouv 
notre héroïne nâtionüle, ct prépara| voies nouvelles, 


at-il, à l'égard de Ja Fran-|de piété: 
ce, la politique de Benoît XV? De-|, 


Les circonstances” et les: 


jù ruhimet là fiutmime de lu 


eq — 


LE PATRIÔTE DE L'OUEST, Me 


| Les 


mine (eut ua er emmener 


Plus ardemment peut-être, il ambi- Relations 
tionnait de: gagner l'adhésion et laf: 
fection des’ pcuples, Apôtre de la 
paix entre If puissances, d'voulüit 
Aspirant 
: : du Pumour au 
sel de lu chrétienté, il vouttit en- 


fa + + = * . 
Une intéressante réunion au 
Monument National, à 
Montréal: 


+ D LU 
MONTHEAL — La société Suinl- 
Jeun-Bapliste projetuit. depuis déjà 
assez longtemps de réunir les amis 
de lu Belgique et du Canada frun- 
vais et celo dans la pensée qu'il se- 
vait d'un avantage cominun (d'uc- 
croitre les relations belgo-canadièn- 
tes. Où Parrivéc récente en notré 
ville de M: Jean Van Kickital com- 
me consul de Belgique lui procurail 
l'occasion recherghôe, Celui-ci a ré- 
pondu à l'invitation qui lui avait 
été faile de se rédre au Monuinent 
national, où quelques messieurs de 
uationalité bélke ,el canadienne. 
francaise sont allés It rencontrer, 
Parmi les personnes présentes à 
cette réunion d'u caractère plutôt 


jusqu'aux cxtrémilés de lu terre, De 
son trop court pontilicat, ce sont It! 
deux truits essentiels qu'il faut sou- 
ligner, Travuillant déjà prés, de 


ruti, Novarum, il ñe cessa, comme 
Pape, de promouvoir l'étude et ln 


admirateurs, TU attirmait ain- 


me préoccupation de justice et d’a- 
mour qui avait -guidé ses efforts pa- 


nicrs jours de son règne, en faveur 
des missions chez les infidèles, 
Ainsi douc,.en sept ans, parmi les 
plus redoutables embüches et les 
événements les plus tragiques, au 


be 


du consul de Büolgiqué MAL A, Fven, 
directeur de l'Écolé polvivchnique 
et président dû Comilé de Louvain: 
A. Düeastel, président. de li Socié- 
té Belge de Bicyfaisaness le livute- 
nant colonel J,-H. Chäaballe, chanee- 
lier du congulati A, Ghrsens, ingé- 
nieur de Ia ville de Verdun: le R, 
P. Paut Maugolcers, S. 4, profes- 
seur au coHège Sainte-Marie; L. Van 
Aken, secrétaire de Ki Société Bolse 
de Bienfaisance: FE. Dussard, publi. 
ciste; J.-J. Goulet, professeur de 
musique, ete. tous appartenant à li 
colonie belge de Montréal: el aussi 
MM. Victor Morin, président-général 
de Hi société Stdean-Baptistes VE, 
Beaupré, premier vice-présidents TE 
mile Miller, secrétaires Jean-Baplis- 
le Lagacé; Guy Vanier, JP, Bé- 
rubé, cle, ‘ L 

M. JS. Van Rickstal, consul de Bel- 
dique, a fail quelques ‘suggestions 
irès pratiques et de nature à resser- 
ver Les Hiens entre es Canadiens 
franenis et ses propres compatrio- 
tes. H souhaita d'abord que tous les 
Canadiens qui le peuvent aillent en 
Belgique el fassent -connmrissunce 
plus étroite, plus intime avec be Bel. 
ler “Croix”: ge. Lu Belgique ne récoitant pas 

Aluis ce di L sit oo out Le blé dent eile a besoin, el ee 
[ais re Lo rap. PéCr vais ont In à cause dé ko grande densité de 
aissé dans l'ombre parce que leur {is poputation, pourquoi ditil Les 
regard a été superfiriel, cest Que! Canadiens franeuis ?ne  parvien- 
plus que gentilhomme, plus que dilqiaiontis pas à prendre leur large 
plomale, iouoil AV fut.prètre el part des comprmnites de blé failles à 
Pontite, sacerdos el pontifer. TPétranger, de mênie que pour une 
Prètre it Fétait du lond de lie foule d'autres matières faisant plus 
lorsque, Don cohtent des obligations ou moins défaut outre-atinntique? 
du sacerdoce, HE sollicilail son en-{L'ovaleur admet, foujours à cause de 
trée dans Les, Tiers-Ordre domini-{fa densité de sa populations que le 
“ain ct franciscain, s'acquittant l-) Bouge s'ospatrie assez souvent Or 
délement, sans la moindre dispense, |i] affine que de Canada est comme 
des pratiques dé piété, de jeines st-fune seconde patrie pour lui vu Ha 
rérogatoires que lui Hnposait celle] Sinniitude de religion, de  Hangue, 
aftiliätion, Prêtre, 1 Pétait, dors! voire.de mentalité qui vexistent. 1 


ert à laposlolat des 


| Sa piété 


De "Eclair," qui célèbre sa gran- 


Le cardinal della Chiesa était très 
pieux, eonme son prédécesseur. 
Durant plusiéurs années, 11 fut su- 
périeur du Tiers-Ordre Franciscain 
que le cardinal Vivès avait institué 
pobr les ceclésiastiques et que lPé- 
véque regretté de Bergame, Mgr Ra- 
dini-Tedeschi, ‘avail dirigé avant 
Jui. Nul ne fut plus assidu aux rêti- 
nions de. retraite mensuelle que le 
futur, Pape, et ce n'est pas un-mince 
éloge, si Foñ songe aux multiples 
traviuix qui lui incombaient contme 
substitut. du curdinali-secrétaire d'E- 
tat. . 

Après avoir dil qu'on «à pu dans 
le pape défunt l'aristocrale el le di 
plomüte, Jean Giraud ajoute, dans 


a 


que, pour se délasser des affaires dulserait done heurcuxs&i li socicté 
monde, jeunc prélal, dirigeait] Saint-Jean-Bajitiste était en mesure 
avait un confessionnul dns une é-[{ous les reñseignements dont ils ont 
glise de Home pour y exercer Le til besgin en arrivaut au pays. 
uraitiorc WIN ‘ Fi » ue NE à s + 
quartiers populeux de la Ville Fier les liens existant déjà éntre les Ca- 
le pour apporter aux pauvres léS Tiens français et les Belges, sug- 
son coeur apostolique, Hautant que faite se peut la connais- 
alsace des livres belges au Canada. 
scriie ù on s Se W s is Î 
Le “Temps” note les' curieuses voriset les Canadiens français qui 
F Pan AT Ut ce At". 's à US “ 
constatations suivantes : - désirent complétér. leurs étides mu 
gique, A ce propos, M, 4, Van Hicks- 
qui meurt, depuis Pie IX, d'une af-|tal mentionne quelques institutions 
fection des bronches. 


reredi, 22 Février, 1922 | | | | 
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Québec acininistrera desor- 
mais ses pêcheries 


QUEBEG — C'esf aux applaudis- 
sumetts de loute la Charnbre que 
Phon. Perreanll, ministre des pé- 
chervies, à antoncé, au relour d'un 
voyage à Otinwa, que le gouvernc- 
mént fédéral avait décidé, par un 
ordre en conseil, de laisser à lu pro- 
vince de Québec l'administration 
de toutés ses. pêcheries Mainic- 
nant c'est elle qui surveillura lorgne 
hisation de ses pécheries, sauf celles 
des iles de la Madeleine, 


QU sers 


Contre le blasphème dans la 
province de Québec 


| Dix boites de Pilules Rouges pour les 
Femmes Pâles et Faibles font engraissé 
Madame Horace Morin de quinze livres. 


Portais très bien. Mne Ho- 
race Morin, 96, rue Elizabeth, ‘ 


Sorel, P.Q, 


Les Pilules Rouges pour 
les Femmes Pâles et Faibles 
sont le véritable spécifique 
des maladies de la femme et 
loutes les femmes devraient 
les prendre tant sont grandes 
leurs vertus curatives, Elles 
soulagent rapidement toutes 
‘es souffrances qui affligent' la 
femme durant le cours de sa 
vies 

Nos médecins donnent des 
consultations tous les jours, 
dimanche excepté, de 9 heu- 
res du matin à 8 heures du 


* 


OCEBECG -. Les voyageurs de] 

cummérce ont infonmeé Île preuicr | 
winistre que le blasphème tendail 
se répandre de plus en pus dans ll 
province de Québee et fui ont de- 
inandé de faire édietor des règle 
ment susceplibles de déracine® le 
al ct de le faire disparaitre, 
Le premier ministre a  répoltn 
qu'il appréciait très hautement 1" 
hitiative prise par les voyageurs de 
commerer, et il leur a promis d'ap- 
puvér leur campagne, 

ÎL a déclaré qu'il existuit coutre le 


Depuis plusieurs mois je 
n'avais plus la force de faire 
facilement mon ouvrage;.je 
souffrais d'une constipation 


DAS ER le ! fédérale Due qui était passée à l'état chro-lsoir. Vous pouvez où leur 
SCVOTC, à Ù , d' : , * , « , « x 
R nique et empêchait l'estomac |écrire ou venir les voir ai vous 


sonne Hasphémer peut 4 dénoncer 
cb la faire punir. Ha ajouté que Les 
représentants de la loi et les juges 
ue Sont jamais clétments vnvers cctui 
qui est convaincu de celle faute, 
mais qu'il appartient an public de 
voir à ec que ce erime ne reste pas 
inipunt, 

Le premier ministre a dit qu'il ap 
prouvait une croisade  coulre les 
blasphèmes et les jurements et que aus ? 
le publie de toutv ph provinee pou dizaine de hoûtes de Pilules : Adresse : COMPAGNIE CHIMIQUE 
vit étre assuré que les cours prête. | Rouges j'avaisengraisséd'une | FRANCO-AMFRICAIRE, limitée, 274, ruo 


sont loujours teur entivr appui pour | 5 . . : + ! A , 
les, aire dieparaitre. | PEUT Quinzaine de livres et je melSt-Denis, Montréal. 


désirez des conseils. Leurs 


de bien fonctionner, J'étais 
consultations sont gratuites. 


pâle, maigre, toujours lasse et 
sans courage. Continuelle- 
ment j'avais des points dans 
le dos, des maux de tête ou 
de reins et j'étais très ner- 
veuse, Après avoir pris une 


Lea Pilules Rougez sont en vente chez 
tous les marchnanda de remèdes, Noun 
les envoyons ausni pri la poste, nu Ca- 
nada et aux Etats-Unis, aur réception du 
prix, 50 sous la boîte, 
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D prets mm eh ep Li even tnt . 
HR AS RNA ATELIER A DESERT PTCEZR Lensinnam] 
amenant menimer verras en era 


D enr rtemale 
Grande Vente 
EN UE Na ue 
| QUI DURERA . 
15 jours seulement 
. r © | ñ 
à partir du 24 Février, 1922 
: . CHEZ 
Mathias Garand 
-1 MARCELIN 
Après avoir fait inventaire et constaté que j'avais trop de marchandises 
en magasin, j'ai décidé de les écouler à des prix très. réduits. Venez lous voir ces 


étonnantes réductions. Tout sera vendu avec la garantie de satisfaire le client. 
En cas de non satisfaction, l'argent sera remis ou l’article échangé. 


D retenue) 
PARIS TENTE EAU NO JET MATIN AETES DEAN, 
nelle rrnarnrmarenmananat 
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Votre tout dévoué, 


MATHIAS GARAND. 


l'oeuvre de PAdoralion nocturne,!de fournir aux horliculteurs belges 
bislére des ânes, ef parcourait les Un excellent DOYÇR de resserrer 
secours matériels et spiritnels s| F , ‘ ne N Leicor 
COUrS Mate et spirituels d “ère l'urateur, serait de vulgariser 
Coincidence ou conséquence’ a ï si 
€" [Un autre moyen seruit ausst de fa. 
. sicalés en les dirigeant sur la Pel- 
Benoit XV est le quatrième Pape 
où ceux-ci pourraient se présenter. 
Le 7 février 1878, après un Ponti- 


ficat qui avait commencé ic 16 juin 
1846 — soit.trente-deux uns, — Pic 
IX. atteint dé bronchite, mourait en 
deux jours à peine, à 5 h: 37 du soir, 


TE ete 


De H Pacle authentique par le- 
quel, dans une communication di- 
blomatique, it déclara que la viola- 
tion de la neutralité belge rentrait 
dans la catégorie des injustices coti: 
damnées, . Nous ne : connaissons 
rien de plus mesquin et injuste que 
Poubli volontaire dans leguel Panti- 
cléricalisme a fait silenéce sur cet 
acle courageux, 

De là Les multiples tentatives 
privées où appels publics di; Chef 
de l'Eglise en faveur d'ouverture de 
hégotiations de paix. ,: | 
De là cette note du 1er août 1917 
4 lous les Lbetligérants,. où il procla- 
Mail, avant Wilson et Lloyd Georgt, 
les principes qui pourrajent'assurer 
la paix du monde dans Ie présent et 
l'avenir. om 
De là, enfin, cet admirable dé- 
bloiement de charité en faveur dés 
Pisonniers, des disparus, ‘des ma- 
ades et de toutes des misères. 

* Dans le recul de. l'histoire, o 


peurs 


be: | | iré, on ren-| 
Ua certainement justice à Benoît 
V. De son vivant, il n'a guère goùr- 
I que Ja lie du calice. +" 


et 7, 


ne NE 
L'ami de la France, 
De Pierre de Quirielle dans: Ta 
“République Francaise”: | 


, On comprend dans quel esprit il 
neue ini la reprise des, relations 
qe la France et le Saint-Siège. ‘Il 
LR ait à Pheure ôû'ellecest: entiè- 
ement réalisée. C'aura:été la plus 
Dour À joie ce ç'a été certainement 
ui plis géanid acte de son 
Pontificat, PUS BEM. 6 ‘ 
Da nue tete 8 aie UE nue .! 
\e be ussisié à cétle reprise .effecti- 
des relations et j'ni vu de près la 


honor. : Sr 

OO! able et digne, aussi avantageu- 

EEDoUt la E "ance que pour Je Saint- 
kC Je puis dire qu'au Consistoi- 


Mabiètre dont elle s'est. faite; atssi 


IL était âgé de 86 ans. 


Le 3 juillet 1903; son successeur, 
Léon XII, descendüit, nour la se- 
cunde fois de l’année, dans Ies jar- 
dins du Vatican, Un souffle d'air 
un peu vif passait sur les poumons 
fragiles de ec vicillard de 93 ans. 
El s'alitait aussitôt, ne se relevait pas 
ot-s'éteignait le 19 juillet, à 4 h, 58 
du matin. H avait eu la tiare pen- 


loppé en tous pays les \sentiments 
d'union, seule celte pai* pouvait 
rendre aux catholiques leur placc 
‘dans la vie civile ét les Conseils des 
gouvernements, En France, en Alc- 
magne, en Italie, dans les Etats nou- 
veaux, héritiers des empires effon- 
rés, Tchéco-Slovaquic, Pologne, 
Ukraine, Yougo-Slavie, le ‘monde 
entier, le pape Benoît XV, sans dis- 
simuler aueun des principes de lPE- {dant vingt-cinq ans. n 
lise, sans aliaidonner aucune des! Le 20 août 1914, ‘aprés quelques 
règles de la discipline ecclésiasti-|jours scalement de maladie, Pie x 
que, sut concilier. les intèrèts de la imourait à 1 h.20 du matin, : La! 
religion et les conditions. nouvelles guerre ‘avait produit une sorte de ré- 
que créaient les législations heutres olulion duñs sa santé solide, . Pris 
ét disparates, . . lun refroidissénent, son élut Avail 
.Be: Gharles. Pichon, dans 'Echolempiré en quelques jours. Il était 
» Paris”: k + ., äué de 79 ans ct avail occupé Île Va- 
de Paris”: ' ; ES 
. : __ Atican pendant onze ans, 
La mort d'un Pape peut suspen-E Ges jours derniers, Benôil XV-des- 
dre l'examen des affaires courantes ; cendail, comme Léon XI, el-pres- 
elle n'arrête pas l'Eglise. Celle-ci! que à Ja même date, aux jardins du 
est portée Lôut naturellement dätis| Vatican, LH ressentait ‘un frisson, 
es Voies que‘lui- ont ‘ouvertes Jelrentrait dans ses appartements, se 
Pontiletrépassé el'ses remarquables! eouëhait et ne pouvait triompher de 
collaborateurs. . la bronchite qui lé terrassait. Hier, 
29 .janvier, à 6-boures du matin, il 


. En ce qui nous concerne, nous, 
Français, Benoit XV nous a donné!sétoignait à l'âge de.67, ans, après 
‘l’entretenir .dès rapports réguliers {huit ans. de. pontifical. ‘ 
avee son chef visible, rapports oùf.: Ainsis.à des âges divers, 
les justes .intérèts ct'les nécessités |Papés qui se sont succédé depri 
légitimes «de nôtre nation doivent! quarantequatre æps.sont-tous mor 
être ouÿertement et. officiellement dune affection des bronches. Suirs 
sauvegardés, :. Lo doiite, éest la maladie, c'est une dés 

Or, en mênie, temyis que la nôtre, finaladies des Vicillards, Mais, à 67 
Ja politique ;du monde ‘converge, fins, Benoit XV.nélait pas un vieil 
pour une large.part, vers le siège del fard, et l'oti suit cdmbien la vousti-l 
Picrreé., C’est pourquoi Benoit XV l{ution dè Pie IN, malgré son Age de. 
mourant a pu sé rédire la belle pi- vancé, et: celle de Pic X. étaient ro 
role que recueillait Rampolla dés! bustes. Or, depuis le 20 seplembre 
lèvres expirantés sde Con XIE: 1870, date de Penirée, des tonpes 
“Nous avons. Bien.servi l'Eglise”? italiennes à Rome, lés Papes ne sont 
pa PeRehô Nälional”* lus sortis du Vatiéan, en manière 

Be P°Eché Nälional”: U Üé. protestation. Faut-il établir une 
. Pape politique, Benoît XV 4 pour- : 
suivi avec/ténacité, une fois la paix cjaustration, d'ailleurs volontaire, 
venue, une_politique, de conciliation! fin cause identique de leur mort? 


les quatre | 
is, 


is | 


a 


Esant, que l'on facilite aux hortieul- 


Enoms ‘des. Hauréats sont maintenant 


reldtiôn de. cause à effet enñire cette! 


| 


M. Victor Morin, répondant au dis- 
cours du consul de Belgique, décla- 
re que les livres belges sonl généra- 
Jeient plus lus qu'on ne le pense au 
Canada. 
distinction apparemment du moins, 
re la littérature proprement belge 
et la littérature française, c'est que 
pour nous lai Bulgique françcaisé 
n'est que le prolongement de la 
France, . 

Le président général de lr'société 
Sauint-Jeun-Baptiste suggère, en oas- 


entre 


teurs bélges les moyens de s'instal. 
lër près des villes él dés centres 
plus ou moins importants, ear con- 
naissant bien la culture mataichère, 
ils ue sont pas sans excrcer une bon- 
ne influence sur nos  eultivaleurs 
qui peuvent ainsi observer quelles 
sont leurs méthodes de culture in-1 
tensive ef au hesoin se tes assitiiler, 

# Lib 


Deux lauréats pour le-prix du 
. roman de la Sairit-Jean- 
L "Baptiste | 


MONTREAL — Les auteurs des | 
Le 


oeuvres souniises au concours de ro- 
mans institué par la société Sainte 
Jean-Baptiste ‘de Montréal: sont 
mainténant connus. 

On se rappelle que, d'aprés Les con- 
ditions - dé ve concours,-senls les 
auteurs qui faisaient connaitre teur 
noin pouvaient être identifiés Les 


connus. 

. Un-prix de $160 est décerné à 
Fauteur du Rome d'Hélène, Motte 
Cécile ‘ Beauregard, > qui habite 
Shinte-Angèle-de-Monnoir, comté de 
Rouville. Melle Béauregurd à déjà 
publié, ‘sous. le pseudonyÿine d'An- 
drée Jarret, Coutés d'hier"{1918) ct 
Motsson de souvenirs, (99). 0 
. P'autre prise SIOÛ esE décerné 
à M JE, Larivibre, noliire, à 
Monkréal, pour son /ris blét 


qu'un dire manuscrite" valeur 


Si on ne fait guère dl 


Le rapport du jurientionnail! À 
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| . | CONNAISSEZ-VOUS 
_ CELEBRE POTION ANTILAITEUSE 
Du Dr N. ALPHONSE SIROIS, de Ste-Anne de la Pocatière, P.Q. 


C'ést le Plus Grand Nettoyeur et 
Purificateur 


‘du corps et du sang. Le secret de 1x uanté est de 46 
tenir le système en-parfalt ordre par le bon fonction 
nement des intustina et dès reins. : 

INDICATIONS: Sevrage, Gler Je Iait dans leon 
membres el le sans, lo temps fle là grossesse, fausses 
couches évilées, jambes de af, manx de sruntriet, 
retour ds l'âge, hydropisle, mal de reins, rhimn- 
tisrmes, éclanpses, itpuretés du sang de toutes 
sortes, le trop d'embonpnint, la consiipalion et 
mauvaise digestion, 1 

Remède absbiument: inoffensif, T1 awit en nnt- 
toyant les Intestins, les roins @i Jo sang. Conunullation 
gratuites vetbninment où ar Gerit. Tnvoyez-mol 


Dri— Je vous envoie 62.50. 
Veuillez m'envoyer un uutre paquet 
de voire eélébre POTION ANTIDAT- 
LEUSE, Je puis vous dire que cent le 
meilleur veanède que je n'ai pas enco. 
re pris, À tous fes printemps mes jam 
bes duvennient enflécs nu puint que 
je ne pouvais js marcher, indinte- 
nunt je Suis bien tuieux et mes Juim- 
es aout plus de traces d'onflure. Je 
n'ai plus d'étonvdissement et d'en 
gouvdissement, J'ai distribué vos cir- 
euluires À plusientrsr ils veulent tous 
en faire venir, (Sigrié) Mine Arsène 
HOUSSEAU, Fisher Branch, Manitoba, 
16 Avril 1918, 


“M. Île 


Ja 


#50 ot je vous ehvétral 16 traitent aul-convierit 
dans chaque cas. 
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_ Banque d’iochelaga 
Capital autorisé. . !...$10,000,000.00 Capital Versé et Réserve. .$8,000,000.00 


Actif au 30 Nov, 1921 #75,900.000.00, 
SIEGE PRINCIPAL—MONTREAL, QUEBEC (P,Q.) 
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Les 
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cl 4 © : COLLABORATION 
Consuhuzenous, 
pas vasgel par nos burenus, 
N'outtiez pus noire Cuisse ilftspargne, 


Si vous désirez augoéentor Vus ÊFONDrAUX nl, forives Bi LUUS Hé Wouves 


amiélivrer voire levé, nos fonds spl à votre, 


* disposition -— si vous Etes hotin£tes ‘et suivables. Fous 


neUu mois dè juin 1931:—" Je. der- 
noit Nil aura tenu. le pape Be: 
u Con: entrant sur la:sedié ave 
Jouna pee habituel, adressant à M 
mie nt au premiër rang dè là tri 
ul Soi iploniatique; sa, bénédiction 
ment à sourire; apparaissait .vrui- 
x un home , heureux, , 
rire gputire n'avait rien d’un sou- 
celui iciel, Et si, l'on songe que 
nous 4ui Ib faisait, allait, si vite, 
Us Cire enlevé, on voit combicn:il 
était iustiflé RE 
one se rend aie Din euaÂ ce Lust 
me hui à quel'point-cétté reprise 
an ations entre In “Répühlique 
acte mise et Je Saint-Siège était-un 
Providentiél:et opportüh.. ‘.* 
était plus que ‘jainais hécésshire 


à laquèlle le .gouver n 
n'en .ee.qui Ib coficérnait, 


son. concours. . 


omatique. 


4 


ane représentation ‘dipl 
ven à - vingt-quatre 

Léon XHI n'aurait pas 
résultat, 


. Dé François Veuillot dans lu “Li- 
bre Parôle”: ", it 

L outefbié, pour. ce cogit Hrülatit 
de charité, à l'exemple: du Coeur de 
sôn divin Maître, il he suffisait pas 
de :ærouper autour du, Vatican les 
fficicliement représentées, 


Ü 


:comple. au- 


y tu 


nations .o 


“. : 
î 


Fnernent françrs Cctté vie de reclus ne 1ës expose:t- 
apporté [elle pas 
urs.. En 1914, treize na- sortir quelques instants dans les jar- 
tious. sbüléiheñt avaient au Vatican! ins du Vatiéan, à ressentir les at- 


aujourd'hui. vif. qui est, sûr leurs pourons’rén- 
désavoué ce|dus débilés, le signe fatal d 


Ta voulu l’union des olaëses | 


dès qu'ils se hasarderit à 


parer HAITE 
ins OU Yi des. cüñdilions esseutipilés" du con- 
tointes dû moindre, sotiffle un peus  anléve 


e leur 
mort inévitable? 5 0 
a Q de 


ue 


e PP ES a, 

.‘ LONDRES — Le prémici ninistre 
Lloyd George a abordé aux, Comniu-|4 
nes. la question de la réforme de fl]! 
Ghambre des lords. 11 a dit aux 
députés que le: projet de réforme 
suggéré par lé gouvernement serait 
présenté à; la’ première occasion 
sous forme de résolutions à la Cham- 
-bre des lords même. 


0 
WA —Ilya 


OTTAWA 
les premiers dix mois. 
1921 d'après le bureñü, d 
tique du Dorminion.. 


eu. 168 morts 
par accidents d'automobilé durant 
de -l'hnnéc 
ê Ta staitis- 


les membres de volre famille devraient avoir un 
7). Hvrét:de.bänque. | Ù 


UE D'HOCHELAGA 


. M. j. MeCLOSKEY, ProGérant.: 


nt è : 


À. cdenenraniies, PROFITEM-T. 


s" 


Notre bétail où votre grain duus la grainerib sont 


de 


Avenue Centrale, Prince Albert... 


Noûs tlarlons Autres comptoirs dans la Saskatchewan à: | -nuuvau: 
FRANCAIS LibilLAC, DRBDEN, DOLRARD, GHAVELLOURG, HOUY, HOWELF, IG nm, À 8.pem,, 
- Û nt snnedi enscoplé ‘ 


dans tous les 
10 À 12 am, 


bureaux HUMBOLDTY, LAPLÈCUE, MUBNSTER; PONTELX, SI-BITEUX, à 
LATE HS: RARE LRRERR RSR LEER ; N pe : 
NES EEE ES PISE 


VERWOOD, Sask. 


tant, qui promit d'employer son 
temps et son talent durant la session 
au meilleur avantage de ses com- 
mettant, Ajoutons que la série des 
idiscours fut agrémentée d'un joli 
programme musical dont Moelles Gu- 
gnon et Latta et Mme Brière firent 
les frais à la satisfaction générale, 


menus carcnnnes 2) amener 


CONQUEST, Sask. 


s Centres Franco- 


SERVICE SPECIAT DU “PATRIOTE DE L'OUEST” 


SHELL RIVER, Sack. 


M. le Curé cest de retour d'un sé- 


Féle patronale —— Le 11 février 
nous célébrions la-fète de Notre-[jour de quelques jours à l'évéché et ns 


lparait être heureux de se retrouver 
au milieu de ses paroissiens, © 
‘—- Melle "Elise Voisin a subi hèu“ 
reusement de graves opérations à 
Fhôpitul de Saskatoon et est mainte- 
nant hors de danger, Nos voeux de 
prompt rétablissement el de retour 
parmi nous, 
M. FA. Bonneau, instituteur à 


Malgré le froid, nos jeunes gens 
de Conquest se divertissent très 
bien. Nous avons eu une belle soi- 
rée pour l'ouverture de Pécole. 
Etaient présents:  Emiliina Des- 
champs, Ever MeMillan, Jeanne 
MacNiel, John MeMillan, Irène 
Grant, institutrice, John MacNicl, 
M. et Mme P, Gaffney., M. el Mme 
Young, M. et Mnie Moulin, M. et Mme 
Christopherson, M. et Mme Arthur- 
ball, M. R, MeMillan, MM. Mckav, 
Antonio Deschamps, Dorothy Kellv, 
John ‘Harrison, M. Black, Roméo 
Deschamps. Muriel MeMillan et au- 


Dane de‘Lourdes; patronne de Ha 
paroisse de Verwood.. À cause de 
la mauvaise tempéralure, bon némi- 
bre n'ont pu faire acte de présence... 
Plusieurs 'se sont approchés du ban- 
quet eucharistique, La grand’messe 
fut chantée par M, Fabbé Chs, loi. 
rier, curé d’'Assiniboin, assisté de M, 
Fabbé Bois, de Mevronne, eonnme 
diarre, et de M, l'abbé Magnan, dell'école Bérubé, est attendu de PEst 
Ferland, comme sous-diacre, Unlees jours-ci pour prendre de nou- 
éloquent sermon fut donné par M.fveau la direction de son école. Celle 
l'abhé Dubois, de Lafléche,: enid'Ormeaux ôuvrira ses portes én 
francais et en anglais. Le savant{mème temps avec M Bossé comme 
prédieateur nous vedit on un stylelinslituteur, C'est pour un troisième 


châlié, les bontés de Marie pourftenne que ces instituteurs sont auftres. Un délicieux goûter a été sur- 
nous et su tonte-puissanece aupres !méme poste, Bonne note à leur erél si. Nous avions une fanfare de 


Moose Jaw. 

Le pris du blé monte un peus! 2. M, Joseph Peschamps ct M et 
malgré les prédictions des prophè-f\fme Ainédée Peschamps, de Con- 
tes de malheur, et il semble que lelquest, étaient de passage à Ardath 

Syndie - - M, Jos Michacls. svi-lniarché sera ferme le reste dè fi sai! pour rendre visite à leurs frères Hi- 
die sortant de charge, na été réélulson A quand sepeñndant uu équii) faire el erm, Deschamps, 
sans Gpposition pour 3 ans, à une:bre normal entre les prix; des pro. | Aile curé PBonnx, de Rosetown, 
assemblée de pareisse tenue le der-}duits agricoles et ceux des produits {qui est de passage dans les paroisses | 
nier dimanehe de janvier. Nos féli-lmanufarturés? - Fenmiers, tenons! du sue, à dit la agnesse iei le 17: fé- 
citations, Fouiours bon quand méme. Caivrier. Le. 

Matade - M, LGonard Johnson est viendes, lorsque nous sanrons avoir Einibianu Deschamps était de 
allé suivre un traitement à l'hopitaliPinfluence Suffisante dans Fadmi-ljassage pour quelques semaines à 
de Rochester. Nous lui souhoïitons!inistration, EE maintenank eest le Moose Jaw pour rendre visite ,à 
un prompl retour. ‘ ilemps de prajeler des embellisse{\jelle Flora Drouin et quelques au-, 

—— M. Edouard Grandin, nialadefiments ef amélierations sur nos fer-ltres amies. 
depuis plusieurs mois, nous à quil-imes pour la saison prochaine, . MM. Avila Lebtane et Cyprien 


de Dien,, Invoquons avec confiance, dit 
la Vierge de Lourdes, elle nous com-i 
blera de faveurs spirituelles et tem 
porelles. {te ad Mariam! 


| 


leurs familles à la fin de ce mois, ” 
DS 


Visite — M, Frank Morrison, de 
Régina, a passé doux jours à Ver- Le concour ed fini parte ue Lu cp. . 
. Lo MD l'hôle do Corée 6 COoRCOUrs 6St fn e alriole: 
w ER CT hote de a le CUTÉ en auru donné le rental at mo! HOEY, Sask. 
traite paroissiale vers [a fin du [ruent ou partent £cs Ngnes.t nil ae : 
mois de mars. Le noi du prédieae | NOT candida LA NRETINE Fe Pie: Met me Roch Lefebvre sont: 
teur sera annoncé sous peu, plier, ce ne sera pas manque de se Paliés à Saskaloon cette semaine, E 
DORE ire. dément. nur ne PR Mme . À. Lavergne est en ce. 
DEBDEN. Sesk .. Encore lundi, 50 janvier, plusieurs nanuent à ] hôpital de la Sainte-Fa- 
? Se parie, de cartes à domicile étaient psnille, à Prince Albert. : 
— nous dannées au pretit du concours du 2 M, Henri Clouticr est de retour 
Quelle helle mervoille que ceile! Patriote. Chez à le Docteur Ga d'un vovage à St Denis, Sask, 
invention! Un de nos braves concifunon, ainsi que chez MAL À. Deliste, EL. M. Chicoine, de cette derniè- 
tovens à eu le génie d'inventer af, Maillour. et Mi ! 


tés pour Rochester, Espérons qui en Deschamps, qui sont au Hemphills 
nous reviendra en bonne santé, IST. PAUL DES METIS, Alta. | Barber College, sont atténdus dans 


2 perceuse ee 


j 


Mine Thibaudoeau, leslre place, est venu demeurer parmi] 


machine du progrès. Cette détau-! forvonts du whist ot du cinq-cents ous définitivement; il a loué les, 

verte remportera un des plus beaux l'art jouc ferme et donné généreuse forrains de M, Frank Doucctte. Un! 

< + “ L , contre pue ; TR Sn d . ! A 

succès lersqrelle sera “patentée. "| ment, [autre monsieur viendra aussi de' 
? 


irette place pour demeurer sur a. 


Un de nos plus anciens citoy- 
terre de M. R. Lefebvre, 


Malheureusement, l'autre jour. 
pour la provin- 


a] 
machine en question était en fonc- Hoey a’ 


eus a quiité St, Paul 
e ne 


LE PATRIÔTE DE L'OUEST, 


‘M, le Rédacteur, .de vous faire pars 


tion lorsque des individus, erovant 
bien faire, lui ont jeté des buis dans 
les roues. Grûce à F'habileté de 
l'ingénieur, on a pu éviter un désas- 
tre qui aurait pu avoir des suiles as- 
sez facheuses. CC 


certainement des attractions; j 
peux pas dire que ce sont les “pe | 
tites machines à vapeur” parce|! 


ce du Québre dans la personne de 
M. Ernest Cloutier, Un, des pion- 

niters de nes parages, il contribua 

pour sa large part au  développe-l qu'on me dit qu'il ÿ en a partout. 
iuent de notre groupe. Aclivement! > L'hôtel de Hocey.-avant été in- 
iméié à la plupart des entreprises del cendié il Ya quelque temps, M, Ra- 


RSR RENNES 


que honteux de dire que Bonnyville| sistance. 


est encore à 40 milles de toute voie 
ferrée, Les produits de la ferme 
sont en voie ou de moisir dans les 
greniers on de vourrir dans les ca- 
ves si le gouvernement de cette pro- 
vince ne voit pas à nous pourvoir 
d'un débouché sans retard, Le pois. 
son de nos lacs se gâte dans le transe 
port qui se fait à trop grandes dis- 
%ances. Nos moulins à scie ne peu- 
vent disposer avantageusèément de 
quantités énorüics de bois de char- 
pente et à cause des feux de forêts, 
se voient pris entre deux alternati- 
ves! où de laisser périr Je bois sur 
pied ou de:le-garder en pile et d’en 
supporter le fardeau financier, I est 
certain que dans un avenir rappro- 
ché le gouvernmeht sera convaincu 
par Ja force même des choses que ce 
district a été trop Jongtemms déjà 
sans chemin de Ter. Un talus est 
déjà construit:jusqu'à 25 milles de 
Bonnyville Des centaines de mille 
dollars ont été dépensés pour faire 
ce l'avait, travail à peu près inutile 
s'il n'est pas complété au moins-jus- 
qu'au centre de ee riche terriloire, 

Dans quelques senfaines nous se- 
rons 6h état Le vous fournir des sin- 
tisliques surf notre population, nos 
terrains défrichés et non défrichés, 
nos produits, ete. enfin un point de 
vue sur l'ensemble de nos ressour- 
ces, « 5 | 

Nous invitons fortement tes inté-i 
ressés à venir se convaincre par 
eux-DéInes des avancés que nous à 
vons faits. . 

Le conseil exceulif m'a demandé, 


venir, pour publication, ect ex 


de nolre siluation. 
. Votre lt 


posé 


ut dévoué, 
S. SABOURIN, 
Secrétaire, 


\ 


>: 


_ SAINT-VICTOR, Sask. 


— Notre nouveau curé, M. abbé 
J. À. Morissette, nous est arrivé pour 
lu fête de Noël, qui a été célébrée 
avec une grande solenuité, Les pa- 
roissiens s'étaient donné la main 
pour décorer l'église -avec goût. 
Presque tousse sont äpprochés des! 
sacrements durant” cette belle nuit! 
de Noël, - 

Nos beaux cnntiques de tradition, 
“Minuit, chrétiens, “Les añges dans 
nos campagnes” ct plusieurs autres | 
furent très bien chantés par nos ar- 
tistes de Saint Victor, Messieurs 
Alphonse Beaüvilliers, L, Ducharme, 


| T. Thielens, A Lalonde et 4. St-Cyr, 


néritent nos félicitations. Mme 


St Cyr touchait l'orgue avec tout le 
l 


alent musical an'ou lui connaît. : 
Nous avons lieu de nous réjouir 


Merevedi, 


+ 


Février, 1922 © 
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Mme A, St Cyr touchait| = 
Vorgue avec tout le talent qu'on lui}. 
connait, Après un copieux déjeu- 
ner. pris. chez les parents de la ima- 
riée, Pheureux couple, est parti 
pour un voyage de noces à Réginu. 

— Dimanche le 29 janvier, un ser- 
vice solennel a été chanté pour le 
repos de l’âme de notre bien-aimé 
Pontife Benoît XV. L'église avait 
revêtu ses plus beaux ornements de 
deuil, Une messe de requiem fut 
préparée’ pour Îa circonstance par 
le chogur de chant. 

Les belles tentures noires qui ont 
élé achetées spécialement pour Île 
service solennel du pape sont le don 
de M. Eugène'Lalonde. Nos sincè- 
res remerciements. Dieu rendra au 
centuple ce qui sera fait pour sa 
gloire. A 
* …… Dimanche le 22 février, à une 
‘assemblée des ‘membres du GCcrele 
Sainte Jeanne d'Arc, tenue au pres- 
bytère, M. A, Doauvilliers a été éln 
président; M, Siméon Ducharrme, vi- 
cc-présidents M, Henri Bissonnette, 
secrétaire-tinancler, M. le ‘Curé, 


: . nu ' . = 
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Producteur 
re - 
À. Vous ne pouveË pas acheter de meilleur poisson. Ces poissons 
sont pêchés sous lu gince, gelés encore tout: frétillants, et vous SOnt 
.expédiés directement. Faites-les dégeler dans Peuu frolde juste ar 
moment do les préparer. Nous croyons qu'il wèst pre hygentque 
d'expédier le poisson Gans es sacs, ‘ ÿatrop de chiens errant 1 
autour des stations de chemin de fer, C’est ce qui nous fait employer 
des boites fermées, Celn coûte un peu plus cher, mais ln précau- 
tion est utile, Les boîtes contiennent 60, 75, où 100 Hvres de pots- 
son, et de l'espèce que vous désirez. Prix, F,0.,B, Ble River, Sagk: 


Consommnteur 


k | 5 


aumônier, directeur et trésorier; M, POISSON BLANC, apprête ...,,.......:...,, 10 sous, 
Henri Thielens, régisseur. El a été BROCHET, apprête .....4,........:......., DH sous. 
proposé et secondé par MM, Beauvil- TRUITE, apprêtée ..............,....:,.,.. 11 sous. 
liers et Ducharme de donner une ", BROCHETON, Inrge .............,..,.,,4.,: 10 sous. 
soirée dramatique ct-musicale pour : MULET soso csrese esse 4 sous 
le soir de Pâques; on y jouera un l Nous payons'les boîtes 


drame intitulé “La Vengeance,” au 
profit de nos oeuvres paroissiales, 

M. le Curé a profité de cette occa- 
sion pour féliciter les membres du 
Cercle Sainte Jeanne d'Arc qui ex- 
iste depuis plusieurs années et que 
Mgr FArchevéque dit avoir fait 
beaucoup de bien dans cette parois- 
se, Plus que jumais, dit M, le Curé, 
nous avons’besoin de yotre  con- 
cours, de votre générosité, de:'vos 
talents, de vos sacrifices pour le dé- 
veloppement de notre paroisse: de 
Saint Vielor. ‘Vous continuerez tous 
d'aider, comme par le passé, votre 
noûveaus pasteur à travailler pour 
la gloire de Dieu, * ” . 

— À une assemblée des commis- 
suires d'écoles dans le -courant du 
mois de janvier, on ‘a décidé d'ou- 
vrir l'école le 13 février. Mine SL 
Cyr a été engagée comme institutri- 
ce, Mme SL Cvr possède de tfes 
bons certificats de l'inspecteur pour 
l’enseignement dans cette Provinée, 
Elle possède trés bien l'anglais et 
nous sommes Convaincus d'avance 
qu'avec une institutrice comme elle, 
nos enfants pourront obtenir une} 
instruction et une éducation solides. rues ct 

-— M. Euzèbe Fontaine, qui s’est !? R. ,S. ROBINSON & FILS, LTD, . 
fait casser une jambe dans un acci-lF à ‘ ne +, ne ui d 
dent l'automne dernier, se rétablit ke . Acheteurs ct exportateurs de foutrures;: poux, racines seneca, laine 
tranquillement. Nous souhaitons au! IMMEUBLE HR. & R, : 
jeune homme.si cruellement éprou-| Ë 
vé un prompt rétablissement. 


‘ Nous garantissons que floiic poisson. est frais et gelé en plein 
air, Nous n’en n'avons: à s-duns les réfrigérateurs Ayez une 
hoîte de ce délicteux poisson aujourd’hut, Envoyez voire tommande 
et l'argent à : | : . ‘ 


BIG RIVER CONSOLIDATED FISHERIES, LTD, 
E , Big River * - - Sask. 
Référence: Banque Royale du Canada, Prince Albert, Sask, 


€ 


Æ. 
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FU IN THON FR, ; 
9 es 
L'HISTOIRE SE REPETE. 
Grâce à une commande aussi inattenduc que favorable de nos 
: clients de l'étranger, nous sommes maintenant en mesure dacheter 
1 - vos veaux de loup de belette et de vison & un prix qui n'a pas été 
.: surpussé durant In période la mellleure du marché des fourrures, 


LOUP, première. qualilé”..":.1....,..............$25.00 à 510,00 
. LOUP, ordinaire .... Moses voscvceute. 920,00 à $8.00 
© BREBPETIE Nes. ... $L175 À 40 
VISON, noit ..1......7 #22,00 à 9.00 
Bons prix à proportion pour les-peaux de qualité inférieure. 
Ces prix sont garantis pour -lcs envois immédiats, Profitez 
de cette chance exceptionnelle; envoyez.nous VOS pDCaux. 
Pour les autres fourrures, il n’y a rien de changé'‘änns nos listes de 
prix de décembre. LT cs 


© —— © ——_—_—_—_—_—— > 
ï . 


de notre nouveru. pasteur, nous en| 
remercions Dieu d'abord, auteur del 
toutes choses; puis notre gratitude 
ira à notre digne archevêque d'avoir | 


TT 0: à seu ; 
BROSSEAU, Alta. 


Soyons unis, marchons la mainila puissante colonie, ï ne ménagea | phaël Negfs a décidé de faire des: 
dans Ja Main, nous disait un_sle HOSfRi.son Lmps-ni ses FESSOUrCCs POUT Lohangements à ses bälisses de ma- 
braves convituveñs: Alors, pour fatancoinent des siens. : Aussi soninière à répondre aux besoins des 


quoi ces. divergences d'opinions, ! 
Jorsqu'il s'agit d'une cause juste et 
raisonnable”? 

— Une soirèc des plus attravan-! 
tes eut Heu chez M, Léandre Desor- 
meaux à l'occasion du mariage de 
sa file. Parmi les personnes pré- 
sentes, Rous avons remarqué: M, et 
Muce Arsène Bisson, nouveaux ma 
riés, M, et Mme Léandre Desor-! 
meaux, M et.Mumne, Atbanase. Lajeus 
nesse, M.,el.HrmaiNapoléon Paquet! 
M. et Mine Joseph Filteau, M. et Mine 
Pierre Dilodean, M, et Mac Edmond 
Paquet, M, et Mme Albert Pouliot, 
M. et Mine Arthur Pelletier, M. et 
Aume Enile Croteau, M, Pitre Pou- 
hot, Melle Eva Couture, M. Henri 
Percheron ct M. Vanne, ces deux 
derniers de Mareelin. On s'amusa 
ferme jusqu'à deus heures du ma 


din: aprés quoi tous S'en retournê-| ie M, Th. Lavoie chanta un (rés Charbonneau, de Edam, eonime ins-| veau chré. : 


rent chez eux prendre un-peu de 
sommeil bien mérité, 

M. et Mine 4 EL, Lapointe, gérant 
de In Banque d'Hochelaga, ainsi que 
M. 3. H. Forain, agent de la station 
ON. BR. arrivent d'un vovage de 
plusieurs semaines dans PFEst. 7 Ts 
sont revenus enchanté, de la belle 
vieille province de Québec: imuis, 
disentils, nous  afnons encore 
mieux la vie de Faust. " 

Actualité M. Ravimond Pajeu- 
nesse a attranué son premier Hevrei 
au lacet, Inutile de décrire su joie. 

Lie 


LAC LA BICHE, Alta. 


f 
= M ef Mine Areand, de SLA) 
bert, sont depassage ei. ns: 
- Les vétérans de fa guerre ont: 
eu une assemblée Ph semaine derei 
niére ebils ont passé une résolution 
pour essayer d'avoir une nuire ban-i 
qne iri. | 
— Mine Van Fighen est de pas- 
sage à Edmonton pour affaires. 
H'est question d'organiser une; 
compagnie pour bâtir ne beurre-| 
rie, d'assister fés Feriniers pour ven-| 
déé leur produiis et aussi de sendre 
les machineries, 


“vieux de La vicille. 


Lvic, 


té'aHubliient Ausue 


départ faisao un vide dans lu plu-lvo 'RÉCUTS et du public en général. 
part de nos organisations, Îles" Les: voyageurs peuvent être assurés 
remplacé au secrétariat du village qu'ils trouveront chez M. Necls tout | 
pur M Sylvestre Gvr, un autre {fe confort du chez-soi. . 
--. M, Neefs, n'ayant pu conve 
Autee pertes Cette fois C'est ni les danééurs.ni Les danscuses, a 
un “bachelor À Fentendre parier, décidé de conveflir sa salle de dan- 
Du eut EU que Ce grave Vieux guise, Que pensez-vous de cela? C'était 
con Le restorail jusqu'à la fin de ses ile seul IMOY.Cu à prendre, Cepen- 
jours. était une ruse pour tiiCUX dant, pour ‘être franc, jeulois diréi 
surprendre. son monde. Müaisron qu'il y auru énccre.un-pet‘de danst' 
cette muliège il n'est pus facile del dons cette salle. Ce sont les “linan- 
tromper Ddime Rumeur aux Céntlees” de Ex Banque d'Hochelaga qui: 
veux ef aux cent orcilles. Et celle-!(6 danuseront au son du violon de no-! 
ei n'a pas manqué de jeter aux/{tre.svmpathique gérant, M. Michel; 
quatre vents la vouvelle du Zatur|THalle, lu banque ayant ses bure 
mariage de M. 4 N, Gosselin avecfdans cet appartement en attendant 
Melle Claudia Guertin. L'union ful de construire, ee qui, nous l'espé- 
bénie par Je RP. Curé le 17 jun-!rons, aura Lieu au p'intemps. 
vier eu présenceide quelques pa-,  — La commission scolaire a réus- | 
icats ef amis. À A messe de mavite si à s'assurer Îcs services de M. I 


& 


, 


itituteur à l'écote du village. est, 


joli cantique de circonstance etats 
bienvenu parmi nous. 


sitôt après l'heureux couple montait 
sur Le rapide S4 PaulEdinonton 
pour rentrer une dizaine de jours 
phis tard. 

A eur arrivée c'était Je our de . - LU 
M. et Mme Eugène Guertin de faire], Ces jours derniers, il a été tenu: 
des noces. Ils vinrent au pied dejà Bonnyville une assemblée compo”| 
l'autel renouveler Les engagementsisée de quelques-uns des citoyens les ! 
pris il vu cinquante ans et recevoir, plus en vue de fai localité, «lans le] 
pour couronner un 4demisièete d'u-; but de former une Chambre de Cont- 
hion, paisible et heureuse, une not merce. Le nécessité de rette org, 
celle bénédiction au déclin dé feur/nisation s'imposoit, vi le développe-t 

ment énorme de ce coin de l'Alberta! 
el vieux cmnritsl depuis quelques années et des Be-; 
Heu de Leurs nom-isoins pressants qui Sv font totrs les ti 


ee mean OT ne 


BONNY VILLE, ‘Alta 


A nn, jeunes 


RE unis devanltun copieux 


pret 
bp de que, À ces deux couples, 


leidiriet comprend lextrème Nord; 
dant fui commence el autre nee R de PAbort ouvert ax pion-l 
: nes mcilleurs soeus debniers depuis LUE Ces horgnies, 
courageux, en grande partie des Cast 

. Le BR P. Lectlainehie, OZLL, quijnutiens-franenis de la vicitle pre-| 
ut de résidenre ei pepdant de lon-fvines de Québec, sont vents jeter 
es anuées, est en promenade deficiles prenmiéres snmenres de En el 


VEN CORTE, 
Doufreur, 


i 


Url 


repos pour quelque temps parmi vilisation et au pris dés plus erancis 
Hous efforts et des plus grands steriicus,] 


Mine Geo. Deslauriers est parles. dépit de diffieullés presque to-i 
{ oénéral d'Edivon-lsurmontaliles, ont su faire de ce: 
ten cdi dv Suivre un traitement coin de PAlberta un centirk de foute 
peur euteuls biliaires Nous ui! première valeur ccnme prorducti- 
couhaitons prompt et complet rt} vilé et richesse agricoles, En plus, 
bhisseinent, notre district posséde des ressour- 


tes 


He pour Phopi 


siriet nationales de notre nouve 
alsurtout depuis: quelques mois, 
puis son arrivée à Saint Victor, il 
s'est occupé de faire sa visite de pa- 
roisse; ele s'imposait el à 
son de l'annéé if fallait du courage 
 pouË leptféependre. :Fartout. nous 
chii avons fait @n-très bon accucil; 
i- nous étions het 


14 


‘bien voulu acquiescer à notre ar-| 
dent : ons 
noibbreuses occupations: religicuses 


désir, Nous connaissons les 
au curé, 
De- 


te sai- 


# 


W'UuX de saluer dans 
la personne du,prêtre, le représen- 
tant de Dieu qui venait bénir nos fa- 


aux milles et nos eñtreprises. 


… Le 6 janvier au,soir, tous les 
paroissiens de Saint-Victor sv réu- 


—]nissaient dans la salle: paruissiale, 


pour fêter lc jour des Rois eu-famil 


le. et saluer publiquement leur :noû°| 


ja sjirée COMMERCE JET 
une partie désvhist, suivie dance 
voile de gâteaux. MALE À. St-Gyr, St 
Germain, W, Dulude et Charbonneat 
nous égavérent'de leurs belles chan- 
sons = patriotiques. Mine St. Cyr, 
wusicieunc de renom, organiste de 
St. Victor, accompagnäit au piano. 
Plusieurs beaux morceaux de musi- 
que furent joués par Melle Rosette 
Beauregard Un magnifique duo qui 
ful vendu par Melles Bose-Alma et 
Marie-Louise Lalonde, fut très goùté 
par l'assistance, Melle ÆEtiennetie 
Collin ehanta avee beaucoup d'âme 
“Les polils oiseaux de chez nous.” 


-— Nous avons n0$ parties de var- 
fes lous les quinze jours, et malgré, 
le froid ct l'ifciémence de la tempé- 
rature, ces parties sont bien suivies, 
on s'amuse bien. aps Autos 

— Le neuviènte jour. de:ce. mois, 
M. D.-A, Gâimache. faisait. baptiser| . 4 
Maric-Marthé:Françoisc-Odile;” néel..#6 
lé sept duméinie niois; le parrain fut 
Louis Théroux. ét Ja. marraine. Eva 
Despins,-tous deux onelc et-tünté de 
l'enfant 0°". ca 
—Le 21-de ce mois, M. Josaphat 
Desrosiers conduisait à l'autel Melle 

Dulphint Piéhé, de St, Benoît,, Les 
témoins furent Joseph Desrosicrs, 
vère du marié et Noë Théroux; plu- 
sieurs parents et amis assistaient , 


au mariage, : Y }{. 
OL: 


MORINVILLE, Alta. - 
Baptèmes'-= Le 25 janvier, Matie- 
Catherine, enfant de Thomas Archic 
et de Justine Logan, Parrain et a su 
marraine, William Shea -el' Célina 6 CR A ETS ST el 
Savoi ï SCA TE PAIE A aus Ur 
Savoie, LL. DRM CD ee D CORDES ALL 
Le 5 février, Arthur-William, fils : ie ren Ds 
de William Dubé et de Léna Calli- 
hoo. Parrain ét märrainc, M. ct 
Mine Salomon Callihoo. 
— Le 6 fétrier avait lieu à la cha- 
pelle du couvent, le mariage de A 
aud-Arthur Roy, . cultivateur à 


LA 


ENCOURAGEZ LES ANNONCEURS … 


Ces trois demWiselles-sont des Ciè- 


fes. jogrs de plus en pius sentir. Noire liés distinentes dn couvént de Wiklieur, fille de M. Jôsaphat Tailleur de 


low Buouch. Mademoiselle Leger”se 
révéla une séritabte artiste dans son 
morceau intitulé “Ta prière du-soir.” 
Pine déclaration intitulée f£Le, pain 
de chez nons” : par Melle. Marie- 
Louise Beliste fut très appläudie, 

La soirée rapporta Et jolie somme 
de $S105,00 en faveur du Pafriole, 
M. curé remercia en fermes chi 
lonreux ses paäroissiens pour leur 
esprit de générosité en faveur ‘de Ha 
bonne presse, Grâce au zèle ct au 
dévoucment de’ Aesdames 1, Beau- 
regard, G Tessier 1 Eugène La- 
londe, assistée par M le notaire 


Nous devrions tous encourager| 
une compagnie de Ïo sorte si noust 
voulons éveiller Les affaires dans no-fiment oécuper le L 
tre village, DT ivaugirer pu nouvel hôtel L 
a Banque de Plamonden doitiie que le publie vovagceur lui don- 
fermer bientôt, [est probable quefnern largement son paulronage com  ! lis de pe où 
M. Désv, le gérant, va quitter sesfme par le passés | sortes. Leurs rives, DOUT Une gran 
anis. TT - L'hiver coglinue a se anontrer | de partie, sont boisées de r'ÉSCTVES 

— Lundi dernier quelques amis! etéments à pari queiques jours de lorestières immenses qui n atlen” 
du village ont organisé une "sleigh|gros froid, la lempérafure se tient dent qu’un débouché pour être ex- 
deive.” Us se sont rendus chez M.laussi souvent au-dessus au au-des-{ pédiées au dehors. LH y a de plus, 
Roy et sont revenns finir la veilléelsous de zéro. . . {sur la rivière Gastor, de nombreux 
‘chez M. Joncas, Inutile de dirôque .…… Lu semaine dernière se tenait rapides qui, à trés peu de frais, 
rien ne manquait nour en faire-“un|à Edmonton li convention annuclic! pourraient être transfovinés en éner- 
succès. | des commissaires d'écoles du la pro- 

2 Les commissaires d'école onti vince, Les-commissaires de l'éco- 
eu une assemblée a semaine -der- le du village s’y sont fait représen- ; ti 0 
niére et il u été décidé que les der-!ter par le R, P, Fessier, curé. Les | peric,de,s installer là, quand elle : 
nières assembiées soient déclartesiécoles rurales de la paroisse n'a-lsous la main fout ee qu’il faut nour 
nulles. : Nous nous atlendions à a-! vaient pas de délégués, mais aleux mencr nc telle entreprise au suc- 
voir beaucoup de chargement de-:de St. ‘Édouard et une de Ste Lino |eës? Avec une telle variété de pro- 
puis qu'uñ nouveau membre estren-, x étaient. représentées. Les juur-[Muits, ce distr ict ne saurait manques 
{ré au pouvoirs mais par malheur}naux quotidiens d'Edmonton ont ru- de donner un grand revenu dans es 
les choses ñe se sont pas. passées, Conté ve qui SY est passé, et notre mauvaises com dans es Ports 
telles que nous l'espérions.  Maisj délégué doit nous e années. Mais, malheureusement il y 


n dofhner ses in- is, mal 
qui faut-il blämer? Celui qui, der-; pressions dans une réunion pro-ia un grand iais, il nous manque en- 
rière 2on comptoir, avee ‘un petit} chaine, TE’ ! 


.e M, Th, Lavoie doit prochaine 
biou Fochelaua € 
, Nul dou-let même grandiose, comme Le ae 
Froid, par exemple, le lae POrigüal, 
ete, remplis de poissons de toutes 


chose se fera avant Longtemps. Qui 
empêcherait, par exemple, une pul- 


ces naturelles inculeulables, de nom-lj;6sithée 
tibroux lacs d'uuc beauté pitoresque tn succès 


gie industrielle, et nul doute que dal 


Lalonde, la soirée a été 


Baplémes , 

Le 15 janvier Met Mme P. Beau- 
regard, un fils, baptisé sous les noms 
de Joseph-Hmmanuel: Parrain et 
marraine, René ét Rita Beauregard. 

Le 18 janvier, M. et Mme Alfred 
Fohtaine, une fille, baptisée sous les 
noms de Marie-Louise, Parrain et 
marraine, Henri Vaudvin el Marie 
Fontaine, h oo 

Le 23 janvier/M. et Mme François 
Laroque, deux’ garçons jumeaux, 
baptisés sous les noms de Pascal et 
François. Parrain et marraine, Al: 
fret Whileford et Marie Simpson; 
Napoléon Fontaine et Marie Fon- 
laine, US . 

Le 3 février: M.-et Mme Herman 
Weers, un fils, baptisé-soùus les noms 
de Rayniond-Bernard, Parrain et 
marraine, M, et Mine Bernard Weers, 
oncle .et tante de Penfant.. | 


Vioy, avec Melle Rose-de-Lima Tail- 


cette paroisse, à 
. M le Curé-célébra le mariages les 
témoins furent M. Josaphat Tailleur 
et Bortunat Bernard, : 7, | 
"M, Oscar Vijandré est de re- 
tour de son vovage dans l'Est. EnclË 
chanté du voyage, enchanté du re- 
tour. Madame sa respectable mére !Ë 
cst avec ui, el passera quelque là 
temps à Morinvile, ‘ . 


C 


emmener 


La Vie était un F ardeau 5 


M, Carl-Diltmer de New York. Gi- Té : pp 
ty écrit: “I v a trois ans. je" fis PLUS ECONOMES ET 
usage du Novoro du Dr. Pierre pour FH -— . LE MEILLEUR. 
mon mal chronique d'estonac, : Pà- ‘ D Eu 
rais dépensé plusieurs centaines de 
dollars pour les docteurs'et méqge 
cines, mais mon mal ne faishit 
qu'empirer, La vie était un fardeau; 
pour moi, tout ce que je niangeais 
s'aigrissait dans non estomge. de 
ne pouvais dormir, n’avais par d'ap: 
pétit et ma tête était engourdie par 
Tdes.gaz internes, ‘Je ne croyais pas 
qu'il y out quelque chose au monde 
qui pouvait me donner du soulage- 
ment. Un jour ma femme apporta 
à Ja inaison/uné bouteille de Novoro 
du Dr, Picfre. Cela fit l'effet d’un 
iwiracle. : L'usage de quelques bou- 
leilles me donna un soulagement 
complet,” . Ce fameux remède. her- 
beux fait un effet avantageux sur 
l'estomac, force la ‘digestion, ct rè-| 
gle les intestins et ainsi améliore la 


SEULEMENT 


C'est ce que nous.avons en fait de qualité et de 
valeur réelle. Les prix sont tels -quue vous ne 76 
gretterez pas votre argent. . : ue 

TRICOTS POUR DAMES, modèles à la mode 

et recherchés faits à ‘quatre. rangs, toout laine. 

Valeur réelle $9.00.: Sacrifions à. .,.:...-." 9% 

ELEGANTES ETOFFES POUR JUPES, 40 
pouces de largeur. . C'est le matériel employé dans 
-la fabrication de ces jupes si-pôrtées de nos jours. 
. Pour jupe unie, 1 1-2 verge, suffit; pour Jupe # pie 

2 1-2 verge. La vérge ............. Si &i 
‘| Notre.vente de chaussures de feutre a été si po- 


‘’ pulairé que nous la continuons cette semainé; 


EPA 


> 


SE 


TEE 


ER) 


mie 


TPS 


Mariage - Le, 17.janvier, M. Ar-icondition du’système toût’ entier. 


core une voie ferrée pour exporter 
sourire trompeur, nous promcttait 


bien des merveilles; mais, 
publie, ‘défaindait à son: voisin. dé 
parler por lui7., Hélas! quel dé- 
sappointonent pour ses amis! 
près tout le’ bouléversemen 
régné dépuis uit-mois, c'est avec"ke 
désir de la majôrité.que, notrècæui 
C. Hamel. était rengagé pour l’année 
courante comme sécréttirestréso- 
rien | 


: 


“ 


mais, rendu-entture, de | 


- A-lbonne chance 
qui ni M. Lu 
lelna d 


f 


uétques jours avant Fouver-[nos produits au dehors, . 
« session provinciale, une!  Jest difficile de s'expliquer com- 
Salle Bru-! ment notre gouvernement a pu 1fno- 
age ellrér un des plus riches districts de 
l'Alberta, quand on voit des che- 
mins de fer dans nombre de-centres 
où la récolte manque souvent et où 
la variété des ressources est bien 
moindre. 11 est temps qu'on sé ré- 
veille sil'on ne veut pus mourir de 


© -Q 


assemblée se tenait à fa 
nelle pour souhaiter bon voy 
à notre député.local, 
idas Jols. M. 4, A, Fortin don- 
‘abord un aperçu! de la récente 
‘convention des Fermiers-Cnis, te- 
iue à Caigary, après quoi plusieurs 
lirent leurs recommandations et of- 
firent leurs voeux au député par- 


+ 


La 


faim dans Pabondance. Il est pres- 


thur Grosjean, de St-Victor, condui- 
sait 4 l'autel Melle Marie-Virginic 
L'Espérance, de Willow-Bunch. La 
chorale de St, Victor avait préparé 
une messe en musique pour la cir- 
constance. Des cfntiques appl'o- 
priés furent chantés pendant la 
grand’messe par MM, A. Beauvilliers, 


._ : ARTICLES SPÉCIAUX DANS L EPICERIE 
von: | : 3 boîtes de 6 morceaux 
droguiste, mais une médecine, four: Savon Royal Crown, 3 boîtes de 6 mo? 00 
nie par des agents, spécialement dé-| E Tomates de choix, 6 boîtes pour... 
signés, qui recoivent Ja médecine Fil g ‘ EU et à - . 
directement des : Laboratoires. du! Ds De ge Ut te en toir - 
Dr, Peter Fahrney & Sons Co., 2501! l Les auires articles sont. annonces à notre CORP" | 
Washington Blvd. Chicago, Ill. MT, Un ….d'épiceries…. ur 


jLa première bouteille montre son 
mérite, Ce n'est pas un remède de 


» 


À. St, Cyr, S. Ducharme, qui furent| Livré exempt de droits au Canä- #4... 
trés appréciés par ombreuse 4S- da, ‘ # ot 
‘ DER) " , \ 1 : , 
‘ ’ u. 5 2 LL à 4 , 
; é CS #“ # 
0 * ; e # Le n nl ü 4 
FA À ‘ A …" 
; . F # 
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La jeunesse qui s'ennuie 


ARS RTL IST 


bien que mal son “morceau” pour 
complaire aux vicilles dames, ou 
rompre la monotonie d'une soirée, 


Ma chère cousihe, .concevez-vous 
qu'il existe sur terre des femmes, | 
des jeunes filles,.munies de leurs! 
eux, d'un/cervelet, d’une paire de Elle n'admettait point que l'on ne 
ras et de’ jambes, d'une bouche et!s’occupât pas des petils.enfants, “de 
de deux oreillès, et qui s'ennujent, ces pauyres chéris qui, peut-être ne 

Elles parvientient , à s’ennuyer!|s’amusent pas,” et il fallait s’ingé- 
Elles accomplisserit ce, nrodige de|nier à les divertir; elle demandait 
passer commé . des. aveugles, des la lecture à haute voix pour les 
sourdes, des muettés, des infirmes,/gcand’'mères aux yeux fatigués, et 
devant le plus magnifique et le plus une foule de commissions utiles, 
divertissant des spectacles: la vie, Ipour les amis. I fallait que l’on 

Autour d'elles, on ‘aime, on tra-}| dépensât de la bonté active pour les 
aille, on’souffre, on est heureux, et malheureux et qu’on donnût ses 
elles s'ennuient! __‘. {soins ou le réconfort d’une visite 

Les chefs-d’oeuvre éclosent; ‘ les,aux malades ou aux reclus. Elle 
fleurs s’épanouissent, le monde s’a-,n était point satisfaite si on ne lui 
nime, da nature.s'emplit d’allégresse,‘Contait en détail et de son mieux, 
Ia science s'enorgueillit.de trouvail-:les menus incidents du jour, si on 
jes, les hommes s’agitent dans un o-|n'égayait point de sa conversation 
céan de passions, l’orage gronde ou chaque repas. Elle appelait cela:; 
le ciel s'apaise, .des enfants entr’ou-; Payer de sa personne,” ou bien, 
vrent au soleil leur petite âme émer-!'encorc: “Faire les frais de son 


voillée, -— et ces maladroites s’en- coeur.” ,.Et c'était, pour cette fem- 
nuient! : me charmante, le commencement et 


la fin de’ toute sagesse, et à peu près 


L2 


Le dimanche de la Quinqua 
gésime 

&. Luc, XVIII. 
EN ce temps-là, Jésus prit les duuze 
Apôtres avec lui, et leur dit: Voici que 
nous allons à Jérusalem, et tout ce 
qui est écrit par les Prophètes tou- 
chant le Fils de l’homme sers accom- 
pli, Car il sera livré aux gentils, trai. 
té avec dérision, flagellé, couvert de 
crachuts; après qu'on l'aura flogellé, 
on le fera mourir, et il ressuscitera le 
troisième jour, Mais ils ne comprirent 
rien à ce discours: c'était un langage 
caché pour eux, et ils n’entendaient 
pas ce qu'il leur disait. Or, comme ils 
approchaïent de Jéritho, un aveugle 
qui était assis le long du chemin, où 
il demandait j’aumône, entendant pas- 
ser une troupe de gens, s'informa de 
ce que c'était. Cn lui dit que c'était 
Jésus de Nazareth qui passait. Aus- 
sitôt il se mit à cisv: Jésus, fils de 
David, ayez pitié de :nvi. Ceux qui 
allaient devant l'en reprirent vivement 
en lui disant de se taire, mais il criait 
encore plus fort: Fils de David, ayez 


N’est-ce.point miraculeux ? 

Alors qu'on. voudrait vivre quatre 
vies à Ia fois, pour les emplir'tou- 
tes eties trouver trop courtes enco- 
re; alors que chaque jour s’écoule, 
jaissant le regret de’n’avoir pas-ser- 
ré dans ses bras les amis qui vous 
sont chers, .de n'avoir pas vu le ta- 
bleau, l'exposition, le pays, la: mer- 
veille, enfin, qui hante votre imagi- 
nation et dont vous voudriez ras- 
sasier votre coeur ardent, des créa- 
jures, saines d'esprit et de corps;! 
s’envtüient! | 

Elles circulent au travers de lé 
mouvante, dramatique et joyeuse co-; 
médie humaine sans y” rien coni-/ 
prendre, pareilles 'à ces voyageurs. 
qui demeurènt' solitaires en tous! 
pays, marrivant à saisir ni son idio- 
ie, ni sa gaieté, ni ses tristesses. On 
enseigne tant de choses vaines aux 
jeunes filles, et on nc leur apprend 
pas à adorer ce pourquoi elles.sont 
faites: la viet — la vie dans. toutes 
ses manifestations de-joie et de dou- 
leurs, de-rifes.et. de larmes, de. tra-| 
vail et dé 
dans des attitudes, on les paralyse: 
dans uni Môulé de bienséance; on les! 
emprisonhe dans de stériles conven- 
jious,. on, leur applique des" oeillè- 
res solides toutsautour dé:la tête, 
og. s'évertuk "àastuer, chez. elles. les ! 


l 
} 


l 


! 


| 
| 


j 
! 
; 
| 
Î 


! 
{ 


H 
Ü 


les ses principes sur lesquels elle] pitié de moi, Alors Jésur s'arrêtunt, 


basait l'éducation. Et cela peut vous! commanda qu’on le lui «menût; et 
paraître puéril, cousine, an premier| quand l’aveugle se fut apprnché, il lui 
aspect, mais, si-vous réfléchissez un! dit: Que voulez-vous que je vous fas- 
änstant, vous comprendrez que cette] se? Seigneur, Seigneur répondit l’a- 
philosophie simpliste n'était cepen-| veugle, faites que je voie. Et Jésus 


lible!” 

— Je ne le serais pas beaucoup 
plus aujourd’hui sur un semblable 
sujet, mon vieil ami... | 

— Comment? Comment? Moi 
qui venais vous consulter pour sa- 
voir si l’année sérait chaude et si. 

Un franc éclat de rire du Pape 
interrompit le brave homme, 

— Mon ami, j'en sais moins long 


que toi sur ces questions, et j'aurais|. 


plus de confiance en ton expérience 
qu'en mon infaillibilité. 

Puis séricu$ement: ‘Le Pape est 
infaillible lorsqu'il enseigne comme 
docteur en chef de l'Eglise, soit sur 
un point de doctrine, soit un point 
de morale. Le domaine de son in- 
failtibilité ne s'étend pas au delà.” 

Le brave paysan, for déçu” dans 
ses espérances, fut consolé par l’af- 
fectucux accueil que lui fit le Sou- 
verain Pontife, et comprit enfin que 
les choses de la terre n’ont rien de 


commun avec celles du gouvernc- 
ment des âmes, à 
' In 


al-Sed. 


DRE ERESSEREES 


WE, 


vos portraits et vos certificats. 
de moulures de la ville et nos prix 


Ÿ grand assortiment 
( A 


! 
! 


même jour de ln semaine; que mai, 
juin et août débutent, au contraire, 
Là des jours différents les uns des au- 
tres, et que l’année cominence et 30 
termine toujours le même jour. No- 
tons, toutefois, que ces règles ne 
s'appliquent pas aux annècs bissex- 
tiles. Enfin, rappelons que le mêé- 
me calendrier peut servir tous les 
vingt-huit ans, 


x 


ms 
La novice et le mort 


Lorsque quelqu'un mourait,. l’on 
mettait le corps dans une salle ré- 
servée et on Île cousait dans un drap, 
Vint une novice qui, chargée pour la 
première fois de la besogne, trem- 
blait dela tête aux pieds, 

Pensez si clle était bien aise d'a- 
voir fini, 

Mais le mort bougenit, le mort $e 
trainait derrière elle,  Ellc- s'éva- 
nouit. 

Elle avait cousu son tablier avec 
le linceuil. - 


RS ETS EEE ARTE 


Nous avons le plus 


BUREAU. CHEF: MONTREAL. 


la Sask.: RAYMOND DENIS, 


Gérant Provincial pour 
| Vonds. 
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Plus de dix millions d’assurance en force. Près de 20 
ans d’existenc-. La seule Compagnie d’Assurance-vie : 
” qui soit Canadienne française nn 


Ne Inissez pas tomber vos assurance parce que los temps 
sont durs,  C'rst justement dans les temps de crise comme 
celui que nou: lraversons que les asurances sur ln vice .sont, 
le plus 'nécesaires, L'avenir ne.nous appartient pas; de- 
main: peut-être nous ne serons plus 1. Combien en est-il 
autour de vous qui ont été frappés ai moment où ik s'y atten- 
daient lé moins? 


} 
! 


Aimeriez-vons Inissor vos fauritles, votre femme, vos 
enfants, seuls, sans protections avr li situation finnneière 
netuelle?  Qüe leront-ils après votre disparition? Sont-ce 
les banques, les confpaunies de pnaohine: où de mortgngequi 
les ferant vivre ot leur donneront du pin” Non, c'est nbxo. 
lumont certain, Cela, seule Passurancc-vie peut le faire. 
Assurez-vous done si vous ne l'êtes pre eneore, nt enrdez vo 
assuranees si vois on ave déjh Mais antfont qui possible, 
assurez vous dans, bi Sanveoarde parer que ete {la soute Com 
pagnie Canadiedie franeniss, et qu'elle our offre des palicos 
aussi avantageuses, ef souvent plus avantironces, que celles 
que vous pouvez trouver nillenrs, | 


lusir. ‘ On les guide. 


“payer de leur personne.” 


‘dant point vaine, 


Elle apprenait à tirer son plaisir 
de soi et non à l’attendre des autres; 
elle forçait à répandre la chaleur de 
son âme, à projeter au dehors —- et 
quelque peine que Pon en éprouvât 


— le meilleur de son esprit, à faire 
."de la vie et à “donner” en un mot 


plutôt qu'à récevoir et c'est là un 
des meilleurs remédes contre l'En- 
nui, | 

Remarquez “bien les gens atteints}; 
de l’affreuse maladie de l'Ennui. Ils 
sont tous reconnaissables à ce signe 
particulicr: qu’ils ne payent jamais 
de leur personne; îls attendent 
qu'on les amuse et qu’on les aime, 


{qu’on s'occupe d’eux éternellement; [Qui nous aime dès la naissance? 
Qui nous donne à notre frêle enfance 


ils sont des foyers éteints d'où 1 
tincelle ne peut jaillir. 
— On peut rêver quelque chose de 
plus terrible qu’un Enfer où lon 
souffre, disait Victor Hugo; c’est un 
Enfer où lon s’ennuierait. « 

. Accoutumez vos : jeuncs 


toujours cela de pris sur l'Ennemi, 


mouvements {Sponinnés" de : jour. à: p le -veux dire J'Ennui, 
me,.lé rire qui s'échappe ‘de leur! } : ce 
bouche; fa’passioi de leurs intrépi-! | Yvonne Sarcey. 
des jugements. . on rabote à Fati- : 10 | 
snement* tons ces adorables sÿmp-| U a d  : 
tômes de vie:ct-de-jéunessé, sans se |+ : n peu. Ge -mode 
toute" qu'énacommetsune maniére| +" ser à Mens ce 


dé crime, ‘on müûrit.et deésèche |” 


pour l'Ennufifles:coeurs sans doute 
pleins:de-sèvétet dé flamme! 
Avez-Vous,-pamiois, rencoritré dans 
un-salon, une’ saile”"de.spectacle, de 
réunion: quelconque, la- jeune .per- 
sonné qui-pariout s’ennuie, juste- 
ment parce qu'où nc l'a pas accou- 
lumée-à s'intéresser à rien:qui en 
valût Ja peine?" 
Près.d'elle, la conv 
faute. d’aliinént; le rire -ne’-trouve 
pas, d'écho,-lPamitié.se fige, l'air de- 
vieht glacé,-les Contacts ‘électriques: 
soit ‘iatèrrompus., Enñtend-ellé un 
artisté c'est à peine si elle lapplau- 
dit; -écoute-t-élle ‘des vers ou'de la: 
musique, ils ne:a touchent pas. Sa! 
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érsation mieurt,| 
«trouve 


ai 
sensibilité ne s'émeut jamais, sa pi- 
üié, pas davantaÿe, Ile pittoresque 
des gens &t des choses lui échappe, 
l'intérêt passionnant du travail sous! 
toules ses formes, de l’art sous tous! 
ses aspects et.des idées qui soulèvent 
notre bouillante machine ronde: 
tout, jusqu'à la grâce des enfants, 1a 
laisse indifférente, ‘ 


4 


[peuvent orner ces vestes presque 


… Les tailleurs ‘qui seron£f vus, ce 
printemps, auront. la taille longue, 
basse, sur les hanclés; bien-porté, 
c'est charmant, muis il faut avouer 
que la taillé longue, quoique souple 
‘et harmonieuse, ne plaît pas à tou- 
tes les fenimes. , a 

Certains costumes ont une petite 
veste toùte;'courte; la, taille étant 
sur les hanèhies, Ja basque n’a que 
très peu dehauteur. Dés broderies 


jusqu’à là ceinture et se retrouve- 
ront au.:bas des manches larges. 

Le-gris, toujours distingué, est le 
grand favori, Garni d’écureuil, cela 
fait un ensemble fort chic. Ligne 
et couleur doivent, de plus en plus, 
être simples et la’ femme n'est ja- 
mais plus élégante que lorsqu'elle 
est, des pieds à la tête, vètue d’une 
seule couleur: chaussure, bas, gants, 
costume et chapeau. ‘ 

Les robes sont fort variées qupi- 
que la ligne générale soit à peu près 
la mème partout, Taille très allon- 
gée, jupes presque aux chevilles, 


He s’ennûie à périr; mais elle Es pres ! 
ele senn Lien dvantage. --. Javec mille, irrégularités. Beaucoup 
” Est-cé to? Pas tout à de garnitures, disposées en - lon- 


Est-cé ;de sa faute? 

. fait... On ne d'a pas élevée'dans l’a- 
wour de In'ÿie, on ne lui a‘pas dé- 
livré les secrets; et, comme.les dis- 

* lractions.fnétices dont on lui a don- 
né le goût ne suffisent pas à remplir 
une existence, elle s'ennuie épcrdu- 
ment, et s'ennuie d'autant plus qu'un 
instinct mystérieux l'avertit qu’elle 
fait fausse route. .* . 
Jamais il ne devrait être permis à 

un. être pourvu de quelque sens com- 
mun de prononcer ce blasphème: 
“Je m'ennuie,” éar seules s’ennuient 


les désocuvrées qui n’ont pas de butires serges, cheviottes, 


gueur, allongent encore la ligne par 
leur simplicité, 

Presque toujours les manches son 
en voile, en mousseline de soie ou 
en dentelle. - Fort larges, on les 
orne de’broderies ou on les perle 
jusqu’au coude. | 7 

Le soir, traînes souples et-minces, 
rubans flottants, chiffons ct tulles, 
 dentetlés, broderies et franges. 

Parmi les nouveaux tissus pour 
costumes tailleurs, citons la drapel- 
la, la burela, et les toujours populai- 
tissus anglais, 


et ne savent mettre dans leur vie-ni| Kasha et velouraine. 


l'amitié’ ni le dévduéement, ni la cha- 
leur, ni le travail ‘qui laniment et 
lui donnent un sens.  . 
L’admirable- femme qui m'éleva, 
et dont je-conserve pieusement la 
mémoire, avait, coutume de répétér 
ce conseil qui renfefme tout un pro- 
gramme: . . ". 
— Paye de ta personne! 
Quand la timidité-de l’enfance.p 
ralysait les faibles moyens dont la 
nature m'avait pourvue, elle disait: 
— Une petite fille qui a du coeur 
v’est pas timide; elle songe d'abord 
au plaisir des autres, et cela lui 
donne le courage, d'être aimable, dé 
causer, de ‘payer de sa personne.” 
Combien de fois LA entendu, ce 
bout. de phrase qui, ehcore aujour- 
dhui, tinte par le souvenir dans mes 
oréilles et me sert de guide! 
Si, par hasard, devant elle, on fai- 
sait cette remarque qu’un voisin de 
table vous-hvait mal diverti sans se 
troubler, elle répliquait: 
— Tu n'avais qu'à amuser . 
Avait-on le.malheur de constater 
que le salon de Mine X,.. était mor- 
telleniént ffoid: ; 
* = Que ue l'as-tù réchauffé! disait- 
“elle avec'une logique imperturbable. 
Avouait-on s'être ennuyé chez 
quelque amie! CAT =. 
.—— N'étais-tu donc 
dait-elle: malicieusement, : :: 
“ Partout et constamment, i 
paver de sn personne”, 


1 fallait 
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Recettes 


4 = 7 
Plat économique pour souper 


Faites des saudwicles : de pain 
rassis, de beurre, avec: fromage. 


a-| Attachez ensemble avec coton blanc, 


iplongez chaque côté dans le lait, 

faites rôtiv dans de la graisse chau- 

de jusqu’à obtenir une bellé couleur 

brun doré. Enlevez le coton ct'ser- 
Al 


vez chaud. - 


Li] 
Beignes s 

Ingrédients: 1 tasse de sucre; 2 
ocufs; 1 tasse de lait, 1 cuillerée ü 
soupe de beurre fondu; 1-2 noix 
de muscade; 2 tasses de farine; 2 
cuillerées à thé de poudre; une pin- 
cée de sel, à 

Préparation: 
le-sucre ensemble. 
re fondu ét le lait. : . 
poudre avec la farine, râpez bien 
la muscade et ajoutez à la farine. 
Coupez avec .un -coupe-beigne et 
faites cuire dans de la graisse bien 
chaude, _ ‘ 


Battez les oeufs ct 
Ajoutez le beur- 
Mélez bien la 


‘0: 


qu'on veut perd L 
la première qu'on à prise. 


Bien après nous quel’ange veille, . 
Penché sur notre front 


amies à|… . am . 
Ce sera| Qui nous fait dire la prière? 


|A nous rendre sage qui pense? 
‘[Qui jouit de Ja récompense 


A 


La vie ‘est Ia derniére habitude |que 
re, parce que c’est| devant le Souverain Pontife avec ar- 


geait que l’on jouût ou chantât-tant 
57 n | } 
} : 


— Î . 


ñ 


lui dit: Voyez; votre foi vous & sau- 
À Pinstant même il vit, et il le sui- 


vé, 


des Enfants 


La maman 


Son doux, son premier aliment? 
| C'est la maman. 
Bien. savant nous qui donc s'éveille? 


ormant? ” 
C'est Ia maman. à 


Au bon Dieu qui fit la lumière 
Et la terre et le firmament? 
C'est 1a maman. 


& 


Et s’afflige du châtiment? 
Cest la maman... L, 
Aussi, qui devons-nous. sans cesse 
Bénir pendant notre jeunesse? .: 
Chérir jusqu’au dernier moment? . 
C'est la mamgn. ; 

= :0: 


L'épargne 


ss 


L'économie, quand elle n’a rien 
de sofdide, est une vertu, vertu s0- 


ciale, vertu de famille surtout, mais | 


aussi el tout d’abord'une vertu indi- 


viduelle.. Celui qui épargne, en ef-|l£ 
fét, se prive, se contient, se retient|lf 
modérés; E) 
e tempé-}ih 
rance, de prudence et de fermeté; il}} 
ui lui ren-|#$ 


sur la pente des plaisirs ii 
il fait donc en celu acte 


se crée des ressources 
dront plus facile la parfaite égalité 
de Pâme. Une sage économie, un 
travail assidu sont les deux facteurs 
de la richesse. 
culer au-contraire jusqu'où peuvent 
aller Tes suites de la paresse et du 


désordre, les dépenses inutilés, sans | Ex 
prévoyance: “Fainéantise va si len-|}f} 


tement que la pauvrété l'a bientôt 
rattrapée,” dit Franklin. L’épar- 
gne seule fait l’homme sûr de son 


lendemain; elle l'élève donc mora-||}| 


lement en ce qu’elle lui permet d’en- 


visager la Vie avec calme et séré- 
nité, ' Marion. 


L'Homme) 


Le Pape infaillible 


C'était au mois de novembre 1514, [IF 


Sous le beau ciel dela Toscane, un 
brave paysan retournait .conscien- 
cieusement la tèrre de son jardin. 
Son fils, un garçon de dix ans, vint 
lui dirc: “Père, voulez-vous me 


donner un petit coin.de votre terre; |E} 
là, au soleil, contre le mur, pas plus|Ef 


grand que çà?” 

Et l'enfant, avec son pied, indi- 
-quait à peu près la valeur d'un mèé- 
tre carré. ° 

— Que veux-tu faire de cela? : 

— Ÿ planter quelque chose, 

_— Oui, je veux bien. | 

L'enfant partit chez son ami Mi- 
chel Ghisléri, et tous les deux tin- 
rent conseil. . 

Qu'est-ce que nous allons bien 
planter? Le. ne 

— Papa taille la vigne, dit Michel, 
si nous lui demandions un cep? 

— Bonne idée! 

Le lendemain matin, les enfants 
travaillaient, piochaient, - béçhant 
leur coin de terre, enlevant 


soin toutes les pierres, et le soir, 
dans cette terre soigneusement pré-\} 


parée, plantaicnt'unce bouture choi- 
sie entre mille, Ils l'arrosérent, - 
Mais le sarment semblait si sec, 
la petite plantation-avait un aspect 
si désolé, que se reculant. de deux 
pas,.Michel Ghisléri dit en le con- 
templant: “Voilà une vigne dont 
nous ne boirons jamais le vin.” 
Cinquante ans ont passé sur la 
petite scène que nous venons de ra- 
conter, Michel Ghisleri gouverne 
l'Eglise sous le nom de Pie V. 1 
travaille dans son cabinet lorsque le 
bruit d'une violente altercation par- 
vient jusqu'à lui, Lio 
Un paysan, avec une petite bafri- 
sur ‘la tête, veut étre introduit 


mes et bagages, et fait retentir l’an- 


Dumas, fils,  tichambre du bruit de son indigna- 


On ne saurait cal-l IE] 


avec]! 


sont les plus bas. 


THE KIDDIES PHOTOGRAPHERS 


CADRES POUR PORTRAITS A  GRAVURES 


| Accommodation moderne et bon service 

Plan américain. Prix—$2.50 et $3.00 par jour. 
 ï E FOLEY, Gérant, 

Phone—2755. 13ème Rue Est et 1ère Ave. 
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l'Aux!Cotes du Pacifique. +: 
Ha l'Est du Canada, | 
l'aux Etats-Unis où en Europe 
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“La Voie Nationale’ 
“vous 6ffre un service direct, rapide et tout le 


confort désiré. Elle met en communication 
toutes Îles principales villes du Canada. 


Le CONTINENTAL LIMITED fait chaque jour 
le service entre Vancouver, Edmonton, Saska- 
toon, Winnipeg, Montréal, avec correspondance 
pour Toronto. Un train superbe, rapide, avec les 
. commodités les plus modernes et un service sans 
égal. Laissez-nous savoir où vous désirez aller 
et.nous vous dirons ce que le National peut faire 
pour vous servir. | 


Informez-vous auprès de tout agent du National. 
G.T.P.; ou bien, écrivez à Wm. Stapleton, agent 
de district des voyageurs, Saskatoon. 


se antennes 


Suivez le courant 


TOT OU TARD VOUS ACHETEREZ VOS 
PIÈCES DE RECHANGE POUR VOS 


3e | 
Marcélin, Sask. 


Nous représentons les plus puissantes Compagnies 
| de Machines Agricoles. : 
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_v-Articles r 


Chundelles 
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. Objets de piétG 
Vo Hronzes _{magerlo 
st ‘Ohssublerie Bannières ét Drapcaux- 
. Statues : 


| DESMARAIS & ROBITAILCE, Limitée 


: Vine de messe — Articles de Mission : 
31 et 32 rue Notre-Dame Onest SIONTRIAT, PQ, 


LA: SAUVEGARDE 
RAYMONT: DENIS. Gérant Provincial, 
| VONDA SASK. 


Bons Agents demandés pour tous les centres. 
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ENCOURAGEZ LES. ANNONCEURS 


DU. “PATRIOTE” 


amet 


onmeinmelenne Re pente ee rom ea 


oi 


Réparation des tracteurs 


à prix réduits : 


gt nue des" A TC I TS 
Pret no orme ép et CUIR de noltvenux prstons ot“. 
nés cannenux :Réparatibntde manchèd'ide nul, 71"! 
ver cf Pengrenuge Nous maoufaeturons toutes aor- ‘ 
sn Le fonte de fer, cuivre ef demi-acfer, Matériel) ês 
aorthie à l'oxy-neétyléne. . 
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Nous vendens tout 
ce qu'il faut 
pour batir 


Portes -et Fenêtres 

Fini d'intérieur 

Carton (Beaver Board) 
Papier goudronné 

, Papier à toiture 


'Preparez-vous à bâtir. Nous vous accorderons 
les plus bas prix et nous vous garantissons satisfaction 


iber Co. 


EPHONE — 2733. 


same e es een mme * 
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Saskatchewan 


né ARR ER DR EE ENONCE PRE EN GPA EVE ne M OR Pme 


Prince Albert 


Tabac au prix coutant 


em mn qu 


QUALITE-GARANTIE. SINON ARGENT REMIS. 


Pour faire connaître mes tab acs dans l'Ouest, j’offre aux lec- 
Ni|teurs du Patriote les variétés suiv antes au prix coûtant, Commande 
11! d'au moins 50 livres, Tabac No 1, Condition CG, O. D. ou comptant 
avec la commande. ‘ 


PI Petit Rouge (spécial 
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doux) pesé 1 Ib. , 


.26 cts, la 1b. 


Timbre compris. 


Grand Havane ” M ” 32 5 n ” 
Grand Rouge d » 32 ” " ” 
Comstock : .? ” 2 m m0 . 
Grand < Turc ” Le ” , 82 ; ‘se " "” 
Belgique . _.. CN » 35 . " ” 
Petit Rouge et Petit Havane ‘83° ” % x 

L ce et . Parfum 65 mn 0] mi 2 


. Quesnel ‘d'Italie 


Peu ont a or 


CANADIEN, JOILETTE, QUE, 


DRAM 
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Da ue per uen pense mot mn a den qe mo D VA on 
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$oit-.ouverte,. relativement . au. per- 

centage de taxes payécs, sur la base 

de, 160 jours.en moyenne. , , 
Amendlèment nul; motion adoptée 


10 À 4 uen 
Proposé par M. Decks (Notre Da- 
" , .fime East. S, D.) que ke conseil pro- 
Ô pose la:résolntion suivante. au Dés 
partement, d'Education et gu.Dépur- 


one anne manne nement eine mana ennemie ns 


‘ ne PRE ru 


| LE PATRIOTE DE L'OUEST, Mercredi, 22 Février, 1922 


rant 210 jours, ‘.. . 

Et. Vu que le Conseil de la Munici- 
palité rurale compte financer l'écolé 
durant 160 jours. : . 
. Par ‘conséquent il est résolu que 
le Conseil demande au Département 
d'Education d’actorder des garan- 
ties aux écoles aux conditions ordi- 


naires, malgré qu'elles ne soient pas} 


ms À 4 . en nt at nes 


Li 


ns 
ri 


_r 


ms 


prix ont été gagnés, pour les dames, 
bar Mme V. Boutin, (on lui conseille 
fortement de ne pas le prendre pour 
habitude), et pour les hommes, par 
M. Lucien Jeannot. 


tisfaits de leur prix de consolation. 


turéllement il y avait les gâteaux 


entrain vraiment remarquable. Les ” 


M. G. Têtu, et}. 
Mme JF, Beauregard ont paru très sa-|' 


C'était aussi Ia fète des Rois. Na-| 


ee ee ee ne ee ent re 


EAN de LES PT VON a A Mr ECO ER un AVE AU PRE PET ANNE HA 
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LR RCA 


AE MRC ELA TPE ME SN PCR MER EN 


Ponirin, Snrk, No. &, 


ADP CSP PR RER A PACA ETS AE RS AT A a 2. 


PC ut dbnane 
Pornhure, x à Thessalonique en 


dounsiére de Scété 


du bois dé la vraie croix, 


a 2 ievrior 420, Li 
Sainte Mathilde — Vécut depuis’ 


1 jeunvese dans une cellule de re- 
cluse, près de St Alban et mourut 
x 19354 des privations qu'elle s'é-! 
it imposée, durant sa vie. 
Luplime À 
vd, fils de M, et Mme Eugène de; 
Montigns. Parrain et marraine, M. 
et Mine Joseph Dufresne. } 

Incendie — Les propriétaires des] 
divers établissements de la rue com-! 
merciale se souviendront longtemps 
de lours angoisses du 12 février au, 
soir, Un passant s'apereut soudain 
que Je magasin général de M. J. A. 
Potvin dégagrait une fumée de, 
mauvais augure. L'alarme fut don- 
née, et on peu d’instants tout le vü-| 
lage était sur les lieux. à 


ag Grâce à 
l'activité et au dévouement déployés, : 
Is fon fut contrôlé assez tôt pour! 
que le premier étage du magasin ne; 
sait pas touché par les flammies.! 
Cependant les dommages s'élévent, 
à quelque #4,000. On ignore l'ori-; 
gaine du fou et comme on ne peul' 
s'en prendre aux fournaises, on pen-. 
se qu'il faut en chercher la causci 


dans un rayon où se trouvaient des: 
allumettes et qui révèle les preimit- 
res traces de l'incendie, 

Maigré qu'un malheur soit tou-! 
iours de trop, nous pouvons néan-i 
iavins nous réjouir de ce que les, 
tüaisons voisines aient pu être épar-, 
anges. ‘Fout le monde sait qu’un: 
nou de vent eût suffi à propager 
liacendic, touiours'très dangereux 
per Ja proximité dt nos maisons de 
“ommerce Pas besoin de dire s’il 
faut en eniendre des commentaires 
de tons genres| 

Fe ia lerpfrature — Février nous 
apporte des surprises et. des bour- 
rascuest Plus d'un nez imprudent 
en a en queluue chose ces jours der- 
niere! Four résuitat nous voici dans, 
34 iéeire à ne plus nous croire à Pon- 
Pix, Boauçouy s'on réfouissent, car: 
use était depuis Jlongiemps désirée. 


en prévision de la prochaine mois.” 


LOT. ‘ 


Spéciai -- L'Hirondelle accuse ré-! 
‘pion d'un coquet valentin, agré-; 
enté de deux superbes quatrains 


fe 
au 


L 
qu'un poëte ne dedaignerait as! 
L'hommmage discret ct mystérieux! 


ant évidement ue merci! 
Pensée -- La gratuité des conseils: 
estune des raisons pourquoi is sont: 
peu qu point Appréciés. | 
Quand on 5e croit visé par uni 
repreche qui passe, c’est bon signe 
que Je Schapeau” a été fait pour soi.! 
Areraid, 4 fév. 1022 — Minutes 
une assembléc résulièére du Con. 
ci de ja Municipatité rurale d'Au-, 
vergne Vo, 56, tenuc à Aneroïid, le 4 


fvrier 3 


SC SE nt 


ét Magasin 


Nous suivons la baisse du n 
des marchandises: -. 
Visite ac 


Le mme nd armani mme on éremenns onto e mor ns 


| +  PONTEIX - - 


ne rene = TT u Réduction constante suivant Assurances de touté sorte . GR AVELBOUR G' : 

Fame ce armure ea m2 " ” mener nel anses la baisse | Prêts — Terres à vendre à des 7 — - cer = - = == 
(* A â 7 UT Ï . | ix et, distance rié he ue 
é DE ; Ï ES des prix du marché. : prix et , distances variés, — ‘ ver 
er” u +. | Conditions faciles. — Satisfae- GRAVEL & CADIEUX 


+ 


he, 56 février: SL 
| 


pratiquu la vie religieuse auine, Waits, Statker ct Hébert. . 
Ordonné pre-] 
tre à 40 ans, on jui confia la ‘garde S{aiker et décidé que les minutes de 
il mourut 


"4, dome soit excruptée cle Ia taxe de 


Joseph-Eusène-Ro.; 


iconsidertes un paiement suffisant 


‘immédiatement en droit de perce-; 
‘voir les dites taxes ct de remettre les 


‘bert ct adopté que le président et le 


811,53: Maître-de poste, 86,00; Pon-\ ce, envahi sans résistance la bourse 


lrant 19922, 


ln: 
S, D. 
que district d'école non ouvert en-| Dubé chacun 
core et de voir combien veulent ou-| Camille Florizoone. 
vrir les classes le er avril et fermer 
le 30 novembre, 

Conseillé plus tôt par M. Martin 
(McKanight S. D.) que chaque école 


Hotel Windsor 


Toute marchandise garantie. 


K. E. GAUTHIER, 


tement des Affaires Municipales: . 


ent s Munici : ouvertes 210 joùfs ainsi que les sec- 
Vu que jes conditions pécuniaires : . 


: tions’ 187 à 189. traditionnels avec les fèves. non 
tle Ia M, R, d'Auvergne. No. 76,.sont| Adopté à l’unanimité, moins traditionnelles, Le choix du 
telles qu'il est. impossible aux con-|, Proposé par le conseiller Stalker| Roi ct de la Reiñe aurait été arran- 
tribuables de payer des taxes suffi-| et adopté que cette assemblée soit | gé à l'avance, qu il n'aurait pas été 
santes pour. tenir l'école ouverte du-ajournée. ' plus heureux, M, R,. Marini.et Mme 


PERIGORD, Sask. Ître partie de cartes ‘et de paniers 


| qui aura licu le 27 février prochain. 
© — Le 9 février au soir, il nous a, : Nous nous rendons avec. plaisir | 

été donné d'assister à une partie de Ja demande de périuinss pérson- 
cartes, suivie de la verte des pa- "es Cirangéres à Périgord qui sin 
niers.. JU y avait beaucoup de mon- léressent à, nous, en. leur communi- 
de, malgré Ja. tempête qui sévissaie Juant quelques nôtes:sur Ja parois 
ce sol, De nombreux prix fu- ‘t Nous avons église, presbytére 
rent décernés aux vainqueurs pour, ‘ec un-curé résident, deux maga- 
le jeu de cartes. M. Moïse Rousseau 5578 dont l'un tient le. bureau, de 
et Mme Alc Duplessis ayant obte- Poste. moulins à scie et à bardeaux. 
au lé plus grand nombre de points I Y aurait cerlainemènt encore de 
aux cartes, Uirérent, au sort; le sort, l plâce pout d'autres magasins, un 
favorisa M. Moise Rousseau, qui ga-' bon forgtron ct. de bonnes familles 
ena Ja médaille d'or, La médaille, Canadiennes frauçaises, On peut a- 
d'argent revenait de droit à Mme A. Cheter des turres.à des prix trés rai- 
Dapléssis, Ler prix des dames, Ont; sonnablés et tout près du centre 
aussi gagné des prix: M. Adélard. d'affaires et dé l'église, Le lerrain 
Lemaire, médaille d'or, 2ème prix; CSL très fertile et l'eau est'en abon- 

N : Les nombreux lacs qui.en- 


4: Melle Marie-Louise Dubé, 2ème prix: dance. ompi IG : 
‘pour les dames. Prix de consola-, erclent Ja paroisse assurent une 
lion, M. Jérôme Florizoone et Mme Ponte humidité à l'atmosphère ct, 
Aiplt, Anctil - | partant, une récolte certaine dans 
‘ D 1 " uite à ln va des Les années de séchéresse, Le foin 
des grains de semence de W, Suther-' n proceda ensuite nt vente CS est aussi en abondance, et pour s'en 
land. . N ‘paniers qui fut un vêl itable SUCCES-! convaincre.nous invitons lés.per- 
Résolu que le Conseil de cette mu: M: Rousseau dencanteur, We UC; sonnes qui désirent se placer sur 
nicipalité prend avantage des provi- FER AU Our ua €, RTS ERNrE Un des bonnes terres et dans un centre 
Siühs ue ia section une d'un Acte Pi RATS us haut es coœure À Lessentiellement ‘anadien-français, à 
pour obtenir la rémission des amen- ja ou lou Dutait o e'oet le mor, venir jelér un coup d'ovil sur Péri. 
des sur les taxes non payées, à cer-. à? .Vn Se CISpU \ Cest ie i i! gord, soit au tetips dé la moisson, 
taines conditions maintenant en loi d Paniers. Quelques-uns Iollars! | soit avant, el ils verront que nos di- 
dans la province; en conséquence, En soblevané ne eu je voile de Die res sont vrais. Nous leur réservons 
que toutes. les taxes laissées non; ff ion on vérrait qu'il v avait{ie Plus bienveillañt acéucil! 
payées le 1er janvier, peuvent être Leaucou > de ménérosité et cértaine- 
payées sans les intérêts en vertu du 1 de La tendresse, dans le, coeur 
privilège accordé par la loi, à quel- le certain rsonnes, qui 5 ‘vo 
que temps que ce soit avant le 1er LC CETIRINCS PCTSONTES, Qui NC vou- 


; laieut pas laisser aller certains pa- 
mai, et de plus, que les amendes qui; jé sur lesquels ils concentraient 
ont déjà été payées pour ces taxes : 


soient remises à qui les a payées toute leur attention et... tout leur 
DIS ET D LA De : 


rare distinction leur rôle de Roi et 
de Reine. . ‘ 


ve, dans laquelle.se sont vraiment il- 
lustrés, pour. le plus grand. plaisir 
des assistants, Messieurs Perpèle, 
Bureau, Chambon,.M. Boutin, A, 
Guétré; V. Beauregard. Et le sexe 


“éme année, 22 février 1922 


avec Mellés J, Perpête, B: Boutin, 
Mesdames Jeannot; Boulin;sJordens.. 
“4 ns | is , 
Après un lunch ‘des plus appétis- 
sunts, servi par les orgañisatrices 
de la-fète, nous nous. séparons, d'as- 
sez bonné heure, le 7 janvier au'ma- 
tin,’eñ jurant d'être tous aû pro- 
chain rendez-vous, 1e 2 février sui- 
vant. : . Le : 
.Cette fois, les organisateurs de la 


Etaient présents: Président Eddy! 
et les conseillers Norton, Lâvbhour- 


1 — Proposé par le consciller; 


la dernière assemblée soient adop- 
iées tolies que lues. . 

5 -— Proposé par le conseiller 
Norton et adoplé que la S. E. 25-9-12 


venie, les possesseurs faisant partié 
des Forces Aïlliées. 

3— Proposé par Ie conseiller 
Laybourne et adopté que $500 soient 


Lafontaine et’ Bellehumeur, Le suc- 


oir-faire des -notiveaux organisa- 
teurs a réussi à en faire, un succès 
encore ,de beaucoup plus complet 
que-lé précédents Les: assistants é- 
taient'bien plûs nombreux, Et Pon 
a constaté avec, plaisir que presque 
tous les aneiens S'y  retrouvaient: 
L'entrain dé la partie de cartes a 
été plus acharné, la séance récréati- 
ve, d'un genre toùt nouvèau a été 
chcore plus intéressante. On avait 
ajouté, cette fois, plusieurs violons, 
guitare, etc; ét puis il y'âvait la’ 
scène de boxe, la danse ct la lutte de 
l'ours, et puis”enfin et surtout, l'i- 
noubliable scène du Caribou. Oh! 
cette scène du Càribou!., Qui n’a 
pas assisté à la scène du Caribou, 
plumé par M Lafontaine, n'a-jamais 
rien vu so” —. 
. Se sont aussi fort distingués, coiu- 
me musiciens, MM, Arthur, Léon, Jo- 


— ES 
SAINT-HUBERT, Sask. 


Le chroniqueur de St. Hubert 4 
vait-il été victime de-l’unc de ces 
mouches.dont la. diqûre engendre.la 

Résolu, de plus, que le secrétaire-' . ou. ymaladie du sommeil? Depuis plu- 
trésorier de cette municipalité soit. Avañt la vente des panicrs, M:] sieurs mois on Je, dirait. En. tout 

:'Rousséau annonça à la foule que cas, il vient d'être aiguillonné par 
quiconque achéterait un. panier À!la pigüre d'un: moustique (ou d'un 
dits intérêts en conformité avec cet-, Partir d'une piastre et demie, aurait, Joustic),:qui m'a tout lair de se 
Le résolution, droit à un-billet gratis sur des ar-| donner pour mission de le tenir à 

5 — Proposé par le conseiller: ticles que l'on ferait râfler après la! jamais éveillé à l'avenir, seph Jordens cet ‘Jüsepli ‘Bellehu- 
Laybourne.ct. décidé qu'il soit payé! Yente des paniers. Ce fut un stimü-|” De fait, n'est-ce pas une honte de] meur; comme musiciennés ou chan- 
45.00 à A! MekKenzie pour son en-; lant, et il fut servi à souhait, n'est-! somnoler ainsi lorsque, tout autour leuses, Mme XF. Jordens et Ar. Jor- 
close ce pas Eugène? Bref, ce fut un suc-! de lui, il y en a tant qui se démé-| dens, ainsi que Melles R. Belfehu- 

G — Proposé par le conseiller | ces sans précédent! . nent plus que jamais. meour, MacCaw, Venné, ele. :Le'éon- 
Walls ct adopté que le conseil aché-! Mais le clou de la soirée fut la: Qui, on se démène, chez nous, sur-! cours des artistes, masculins ct fé- 
te 890 ozs. de strychnine et 400!vente à l'enchère de deux superbes tout depuis plusieurs ‘semaines, et{ininins,.de la précédente séance à 
boîtes de poisoh préparé à “goph-| poules “Plymouth Rocks” don de M. je prétends même qu'on x fait dulété aussi grandement apprécié. ‘ 
ers”’ de R. L. MacDonald, Aneroïd. |! E .Gagnon, syndic, Ce fut une véri- bon travail, Nous venons d'inau- … Ge, sont Îles’ familles: 

7 — Proposé par le conseiller Hé-| table’ joute de générosité. M. Jérd- gurer, dans nos soirées paroissia-|Gatin qui vont ävoir l'honnèur de 

line Florizoone, qui en était devenu les, un genre de distractions, vieux uréparer la prochaine soiée, pour 
secrétaire soient autorisés à em-|l’acquéreur, avec une bienveillance comme le monde, peut-être, dans|le. mardi, 28 février prochain. Le 
nrunier de Ja Banque Royale 820.-|ct une bonhomie dont ii convient de: certains nrilicux, MS tout nouveau sans-fil nous a déjà laissé entendre 
{AB pour fins scolaires et municipa-| lui tenir compte, eut {ôt fait l’esca-: chez nous. Il s'agit de ‘parties de que cette. soirée allait éclipser tou- 
lus pour 1922. lader l'estrade et d'offrir encore les 


cartes,” organisées dans notre vas- 
8 — Proposé par le conseiller Nor-| poules en vente au profit de l'égli- 


| coeur! . 


te salle du Cercle, en principe pour! alors, jusqu'où va-t-on ‘nous faire 


fon ot adopté que les sommes sui- se. Alors M. Rousseau, à force d'é- aider à faire face aux frais d’entre- grimper”? - 
vantes soient payées: nergie, d'éloquence émue et pitto- tion de cette salle, et: aussi. pour ° 0: 


R.. Lavbourne,. $16.00:. A. Thomp-|resque, réussit à majorer Ia jolié éteindre peu à peulla deîtc de cons-|- - 
son, 6.00, Imperial Lumber Yards, | somme de #23,50 sur lesquels on ne. truction. Elles pourront aussi être BEAUVALLON, Alte: 
#59,69: Saskatchewan Stationers,! complait pas, et qui a, de cette sour-. failes en faveur de toute autre. de . : : ' ' 
nos ocuvres paroissiales ou ‘patrio-| : , s ns 
Les spectateurs, é- tiques. . Le 14 février dernier, à l'école, 
ily a eu partie de cartes au profit 
de église. 
“es prix furent: pour. 
AM. François . Baudette 


teix Hardware, 85.10; K, Cameron,! de M. le Curé, . 
5167.05. trangers à ce spectacle si nouveau,' Le succès, aussi énorme qu'inat- 
Les résolutions suivantes ont été] n’oublieront de longtemps ce fa- tendu, de ces soirées de famille, 
passées à une réunion du Conseil et} Meux encan! On peut dire que M. m'est pas dû seulement à là nouveau- 
des délégués des districts d'école del Rousseau avait conquis, magnétisé, té de fa chose. Noire manière de les 
ia municipalité pour discuter lui Subjugué toutes les bourses. Ensui- faire \ contribue aussi pour beau- 
question de financer les écoles du-\ te le tirage au sort eut lieu. AL Frs. coup. : 
| |'Loëo gagna un cinq piastres comme: * Nos parties.de caries sont ton- 
Proposé par M. Isaacs (Hulbert;bretnier prix; M. Ulric Bernier, unc jours accompagnées dtuné séance 
Ÿ qu'on fasse voter dans cha-, plume-fontaine et MA, Dom. el Chs. récréative des mieux préparées et 
Dubé chacun un coq, don de Mme se terminent par un petit lunch des 
Un couple de plus suceulents. 1 faut avoir assis- 
pigeons, don de’ M. Marcel Assailly, té à lune de ces séances, ct'dégusté 
rapuorta la jolie somine de S1,50.!le petit lunvh, pour être en ancsure 
Les recettes s'élèvent à 5123.00, | de les aprécier à leur juste valeur, 
IL eut chant, musique et décla-! C’est aux familles Boutin et Per- 
mation, M. le Curé remercia en!pète que reviennent l'honneur .et le 
; quelques mots bien apnropriés lou-! grand mérite d'avoir inauguré ce 
! tes Îes personnes venues de loin ou} nouveau genre de soirées paroissia- 
- de près, ainsi que les généreux do-| les. Quoique préparée sans bruit, 
nateurs, pour Je bienveïllant encou-| sans révolution, l'entreprise n'en a 
ragement qu'ils ont montré à la ven-; pas moins été un succès au delà de 


Roberge; le prix.de consolation fut 
ÉGra 


ne nommérai personne pour ne päs 
faire de jaloux, FT 

. Cette mission compté vingt-deux 
familles catholiques, dont: vingt-et- 
une canadiennes-françaises, et y 
aurgit place pour plusieurs autres. 
On fbarle de bâtir ün presbytère'au 
pridtemps. : a 
‘Dans le courant de l'automne dèr- 
nier, Mme Albert Noël faisait bapti- 


te des paniers. Ensuite il leur de-|loute espérance, . ser son spptième garçon. Espérons 
manda de revenir encore en plus La première partie a eu lieu le 6 que plusieurs l’imiterônt. . :... 


à Rayons LÉ eu ., 


grand nombre, si possible, à l'au-janvier, Elle a été jouée avec un 


Ad. Liboiron 


Bureau général d'affaires, . 


- :0!: _ : 
: OTTAWA — L'élection partielle 
de .Küofenay-Est a élé fixée au 14 


sarché sans diminuer la qualité 


IMicitée. King, qui a été assermenté le 3 cou- 
rant comme ministre des travaux 
pulilics au fédéral, sera candidat à 
cette ‘éléction: On'igioré éncôré sil 
‘[{y aura de l'opposition. 


Satisfaction à tous. 


{ 
| 
| 
| 


Potvin & Cie, 


2° ERREUR 


- - - SASK. 


ë 


A. Jeannot.ont su remplir avec une |. 


Vieut ensuite la séance récréati-| 


féminin n’est point resté en-dessous | 


fils picux.chanñtaient un service s0- 
jiennel, comme il n'y en’a.encote jà- 
mais eu, au dire dés plus anciens, 
ISi cela est, tant mitux, car avec Pat- 


soirée étaient: les familles Jordens,/mes et loyaux à l'unique,’ belle et 


cès de Ia promière, fête avait sans, ; | 
“doute admirablèmient préparé celui}. Nous étions fiers ct’ contents d’a- 
de la'secondé. Mais le zèle et'le sa* voit rerfdu nos hônimages et notre 


tes les autres, Est-ce possible? Mais! 


Les heureux gagnants] Raymond sont: revenus dans leür 


agné par Mme Horace Marquis, On|Saulniers, une fille, :Marie-Rosa-Si- 
s'est bien amusé et'on ne s'ennuie! monne, née le 6, baptisée le 8 jan- 
pas À Beauvallon, grâce au zèle et! vier. at . 
«u dévouement des organisateurs. Je] Mme Philias Lefort; oncle et tante 


mafs prochain, M. le docteur J.-H:| 
thicr et Louis Braconnier, Aprés la! 
cérémonie, Fhéureux couple  par- 


‘ments: 


rail pu chiser I mort de’ notieé pit- 


Admin: Nap..Filtéau, 


_.. | Dumas, Sask, 
2ëme année, N6,. 12,7 ° Je 


27 22 février 192, 


Pensée — “Quand.on mét son es-| organisateurs n'en sont 
poir. eh. Dieu, Dicu prend soin: dé} préparér une, grande soirée comi 
nous, — St Fr, de Sales,  “ |qué et musicale. pour le 28 février 
- Réjoui$sarice" — I y. Prochain, jour dû mardi-gras, Nous 


: 2 ‘ , JL ya quelques 
jours, à peine la paroisse de Dumas, | Hisons at prôgramme les Pièce 


Pas moins à 


comme. toutés.les paroisses catholi-|Yantes:. S sui- 
ques, était Plongée dans le deuil}. "1.— Le Homard ct les tai: ! 
: à posratis T à OUR Ÿ , lo D cp es ph Eur 
‘Nolre regr étié Pape Benoit XV était. .. 2—Blänchec et Norge dEUTS. 
ile sujet de toutes nos prières el ses!" 3.—Les doux aveugles “opérette 
d j , * 


irbes düûtre prunes. 
. EE cela sans parler du program. 
me musiéal et. des chansons an 
qaises et aitglaiscs. ‘ 

. Que toùtes les familles de Dumas 
Soient représentées à cette séance 
doñnéé au ‘profit de la nouvelle salle 
au soubassément, Emmenez-y aussi 
vos noïbreux amis, Il faut qu'à li. 
nauguration de deux de nos nou. 
veaux décors faits de main de mai- 


tache'au Souverain Pontife grandi- 
ra nôtre. foi., Nous prouvons que 


nous ,entendôns toujours rester fer- 


consolañté religion qu'est la religion 
catholique. 


L L ages et notrc|ire, notre salle soit comble, Encou- 
reconnaissance à notre pére dispa-| rugez aussi nos. deux candidates 
eu: S, 


ru; mais une tristesse était, dans] Mellés Yvonne Bessette ct Eva St 


tous les coeurs, Nous.étions dans, Laurent, | Vous, faites en même 
Pattente d'un nouveau pére. Notre témps une’bonne oeuvre. Consultez 


espérance, Da pas été déçue; -CAŸ | vous-même le plan de. la salle chez 
aujourd’hui nous saluons dans l’añ-! MM. Séguin: et Jos. Gagnon, mar 
cien cardinal Ratti nôtre nouvéau| chands, ainsi que nos deux candide - 
chef, le Papé Pic XI. Noé coùräges| es nommées plus haut, ù 
se sont relevés, cai nons avons bien! ‘fous nos acteurs méritent égale. 
avec nous, catholiques, lé$ parolés|nient vos encouragements et votre 
de l'Ecrituré Sainte: “Tu es Picrre; présence, car ils font ccrtainement 


ct sur -cetté picrre je bâtirai. mon| preuve de ‘dévouement. & de 
Eglise; lès portes de l'enfer ne”pré-! persévérance, C'est là pour {ous 


‘audront'pàs contre elle.” Lés pa:| une excellente formation. 
pes succèdent aux papes et l'Eglisé le début de nombr 
s’en’ va toujours se développant, se! miques et ti 


fortifiant, aidée qu'elle est par le 


Ce sera 
D cuses pièces co- 
'agiques qui. vont s'y 


Christ lui mème. lTaut, acteurs et: décors, pour réussir 

Dimanche dernieï,,en union avec parfaiicment, Profitez donc des 4- 
leur pasteur, tous les paroissiens vantages que vous avez ici, à Du- 
ont. prié en action de grâce pour; mas, car avant longtemps, vous au- 
leur aimé chef, le Souverain Pontife| rez un vrai cercle pardissial, en un 
Pic XL Puisse Dicu lui. accorder | mot une oeuvre paroissiale sur la 
un lohg règne fécond en toutes sor-| quelle M. le Curé: nourra compler 
tes de bonnes oeuvres et faire éten-} dans tous les moments, surtout aux 
dre et connaitre par toute la terre heures. de dévouement et d'organi- 
le règne du bon Dieu dans, toutes’ sation: Qu’onse le dise, el si vous 
les âmes. _ . ..… . , ...!|désirez en faire partie, donnez vos 
Nos soirées de’ famille =— Malgré anoms à M le Curé. Ofrganisons: 
lentrain aux partiés ‘de cartes, nos nous, groupons-nous, 


can POLE Qt | mms 


où ils seront les hôtes dé leur oncle 
et tante, M. et Mme Pierre Aussant, 
autrefois de Gravelbourg. Nos meil- 
Jeurs souhaits les accompagnent, 
0 — 
MONTREAL — La colonie syrien- 
ne de Môntréal'a recu avec éclat $, 
G. Mgr Maximus.Süigh, archevêque 
de, Tÿr, en‘mission apostolique chez 
‘les Syriens d'Amérique. Le prélat à 
célébré la nresse pontificale selon le 
rite grec byzantin, en l'église No- 
tre-Darme où'tous les Syriens catho- 
liqües romains de la métropole se 
trouvaient réunis. °. 


GRAVELBOURCG, Sask. 


— Mère Sainte, Emilienne, supé- 
rieure du Couvent Jésus-Marie, est 
de retour de son voyage de l'Est. 

— Le Dr.'et Mme À. Soucy sont 
revenus de leur voyâge de l'Est, où 
is:ont passé un mois. . ' 

—- M et, Mme À. Lcblane sont par- 
tis en voyage à Régina, : 

— M. et Mme Dan Lamothe passe- 
ront quelque”’temps en visite à Win- 
nipeg. . - our, 

— M. Hector Thouin et son fils 


es hommes, | famille, après uñ séjour de plusieurst , us 
ù . CL’ Eugène! mois passés en Colombiëé. |: ‘°°. 
Jaudette, et pour les dames, Mmes! : : 
Télesphore Bédard et: Melle Yvonne! 


PARIS — Le “troisième, congrès 
national français,” dont la séance 
‘de clôture aura lieu le dernier sa- 
médi de févriér, a iqauguré son ac- 
ition “patriotique. par le vole d'une 
adresse de confiance à M. Poinearé 
it par l’envoi ‘de remerciements à 
M. Walter Berry, président de la 
Chainbre! américaine de commerce 


: ._ Naissances Ce ch 
. Saulniers :—" A: M. et Mme Atthur 


Parrain ct marraine, M:.et 


de l'enfant. cr 
Lambert. -— A M. et Mme Philippe: 
Lambert, une fille, Marie-Lucienne-| qe Paris:.én raison de ses déclara 
“Glaire; baptisée 16 12. Parrain .ct\tions amicales pour la France. 
marraine: M. Lucien et Melle Jean- : um 
nette. Lanbert, frère ct soeur... de | 
| ‘ . Centres cennadiens français donnez 


Péenfant, :  , M: Lin, h ile 
Gage A Ne Ponte +08’ contrâts de peinture à un bon 
peintre cänaütén-françale 


Gaudètie, une fille; Marie-Cécile- 
Blanche-Léona, baptisée.le 12. Par- 
rain et marraine: M. et.Mme. Ovilu|. 
Gauthier. _— | 


oo “is 
É 


; Mariage: su. 
. Gauthier-Braconnier':— Le 4 au 
matins M. Joseph-Adélard:,Gäuthièer 
‘conduisait à l'autel Melle Exildii 
Braconnier. La bénédiction nuy- 
tiale fut donnée paf M: abbé M. 
Laux. Hies témoins étaient les pé- 
res des mariés: MM. Elphège Gau- 1: 


1: OVILA' LAPLANTE 

| PEINTRE ,— DÉCORATEUR — LET- 
j  TREUR — TAPISSIER 

| HAUTEMBNT RECOMMANDE. 


< sur « 
ONE 
DT 


4 


leford 


ho 


tait en voyage de noces à Balt 


“Nous somnes juste en temps ga 
désmaliide, amhis ‘un Icger votardan- 


tient, tous les médecins devraient . 


Nous avons ici un grand nombre d'articles parmi lesquels 


vous pouvez choisir pour acheter vos cadeaux : 
ARTICLES EN ALUMINIUM ET EN NICKEL 
ARTICLES EN PYREX 
VALISES ET SACS BE VOYAGE | 
COUVERTURES DE VOITURE ET D’'AUTO 
MIROIRS ET PENDULES _ 
BIJOUTERIE ET MONTRES 
VERRE TAILLE ET ARGENTERIE 


Par l'entremise de votre 

agence à Ponteix donnez 

tous vos imprimés au “Pa- 
_triote de l'Ouest”. 


{ 


Les prix ont beaucoup baissé depuis l’année dernière et sont |: 
à la portée de tous. 


ty 


UA COOPERATION SERA 


NOTRE 
FORCE  . L 


| FREEDMAN 


{ ri 
RE) re 
Arthur Marcoite, BA. || Dr JO. Lupien | 1, 1. 


Des hôpitaux de Chicago. 
Médeciné.Chtrurglé, 


Sask. 


Avoëat-Notatré | TOUTE MARCHANDISE 
AUX PRIX 
PLUS . REDUITS _ : 


Ponteix, . —  Sask. 


Ponteix, 


ea 


LES 


visite vous  convaincra. 


3 


D p | £ 
Dr. GEO E. CLERK 
M. D. C. M. Coroner. | 
Des-hôpitaux de Paris, ‘ 


4 


MEDECINE-CHIAURGIE. 


MATERIAUX DE CONS. | 
TRUCTION. 


D 


CHAREON : GOALT. LD 
“BOIS: DE. CHAUFFAGE, | : 
‘ REVELSTOEE SAWMILL, : 
“a. T Baril, Gérant... L 
PONTEIX , 1. | 


il 


! ! sASE. 


BOIS |; 


rssién ot: alustorsent. a. 
|Degrés: 


‘. 

“ÉyÉe 

TRES 
PET 


” Mine. BOUCHER 
(LE Modite 
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dme: 


+ 


hicé ‘Jér 


ou " is cs n 


Li 
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; ‘’Téronto, Manitoha et Sasth 
, ! : ù ° 


ae | 


G " PE LE D Fo : n , ne 
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“ oo, | : dliours el des jours de marche, avan 
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, s Vu DE ‘ 
La tem-{ guement lessoufflétplus frais, Mais 
bientôt, elle dut, comme tous, éher- 
cher l'abri.de I niaison, Les gran 
lés joufñaux,, leldes rafales devenaieñt terribles Le 
“ENS Hgait soi-| vent,-seniblible à des coups de fouel 
ligne, une fouil- formidables, cuuchait les arbres, 
les herbes: el fauchait les fleurs, Les 
oiscaux volalent affolés dans Le ciel. 
Tout, était renversé sur le passaes de 
“celte tornade, qui.se déchainail: 


1 to 
dela ne pouvait. tarder. La tem 
m'avait DAS ocetsionhé de si- 


le A , 
Si dé, paquebôt cût sombré, 


nistres, qE 
le aurait lu, dans 
récit du nauirages 
encusement, ligne it uil- 
uaritime publiée.‘ à” Marseille, 
“fous Îles arrivages -de navires y. C- 
héent signalés, Deux paquébots dé 
vaiont arriver prochainement, aite- 


nant des passagers de Lanribar. tout tremblait, el s'ébranluil Ce 
pt, à l'idée que, dans un-délai exté- wétait plus une pluié douce, les 


quelques farges gouttes de la pre- 
.Mière ondée, mais les calaractes du 
ciel semblaient ouvertes; une pluie 
sé -diuvienne .détrémpait le sol aléré 
pie n'avait plus à tête à 'grand’- üe celte terre d'Afrique, brûlée par 
chose dans so impationee, Elle dix mois de soleil. ! : 

we pouvait que parer: el embéllir Lt Dius un être vivant n'apparaissait 


me de huit jours qu'elle. se donnait, 
pour ne pas avoir dù- déception, 5 
ülle serait à; à cette le, elle étail 
dans une délicieuse ivresse d'attente 


Le \ Û au t| CE : 
chambre . dë, Louisé, Sous les ri sur immense plaine. Plus rien que 
deaus d'étoffé bleue”-dépassaient le souffié furieux du vent, jonchant 


Pauntres rideaux de blanéhe mousse-{la terre de fouilles, de branches el 
line: une couverture moelleuse ren-|de débris. Leshommes avaient fui 
dit de it bien chaud; car l'hiver }ils avaient quitiés les vérandahs où 
serait froid’ pour. la éonvaleseènte. ÿfs dormaient naguère Paressouse- 
Et puis, dans Je. foyers une grosse ment étendus sur des nalless les 
büche tail déjà ice, apius gros- femmes ne pilaiènt plus le mais au 
se qu'on eût pu découvrir, une ‘de de rant des cases; les poulies qui pi- 
es bâches tontis se hables à cet coraignt, Les chiens qui dormaient 
Les qu'on net Curi Fadre Au’soir de au soleil, les chèvres qui bèlaient en 
Noël Elle état one de brin broutant les jeunes pousses: lous 
dilles sèches. cn. ho res de pinsÿ toûs étaient rentrés et demeuraient 


et büche et briñdifles flamberaiont, 
leurs lueurs ardentes faisant briller 
les landiers de cuivre, méttant en 
relief tous des objets ‘parant cette 
ebambre si blanche et si virginale. 1 

Encore deux jotirs d'écoulés. © 

était temps d’orner la chambre 
de fleurs, Qui sait? Louise pour- 
sait venir à l’anproviste! Mine y’ | 
voile venail de mettre Ja serre au 
pillage. Elle ne voulait, sur la con, 
sote, sur La table, que des’ fleurs 
blanches, des bruvères, des lacs hâ- 
tifse el, dans ce Vase de cristal, une 
toutfe des dernières rOo$6s, ne touf-l 


le fraiche, odorante, cucillie au bas” 
de cette fenètre, où Aicmère el Ja 


fille Sétaivnt accoudées Bt de Fois 
el SOBLOANLS | | 
Maintenant fa mére CN songeait 
ule, Elle y restait sonvent des 
heures, devant le rideau soulevé, in- 
mobile, regardant jusqu'à. la nuil 
tombée, josqu'i ue plus rien Viié, 
bans celte tranquillité du pare, ne 
discernerail-clie pas biéntôt lé mes-| 
ager du tétégrapheippôortant la. dé.| 
peche allendue,-cette dépêche. dei 
Port-Said, La | 8 Le 
La nu venut, eHesquitait la Fe- 
uûtre, On cgffumail da kunpes ele 
prenait en mains un petit portrait: 
de Louise. Elle couvrät de baisers 
lt donee images Elle appelait sa 
Bille par son-nom, à voix basse, conte 
me si elle. eût été fout près, el elle 
lui disait ds ACC LER LE téndres- 
" RO 
C'étail bich un ‘amour de mère 
qui emplisstit som cour, ce grand- 
auour qui a faim-cet soif de Penfant 
bien-aimé, qui ne voit plus que lui 
au iounde, et qui marcherait jusqu'à 
leatrémité de Ja terre, bravant tous 
les dangers. sans trembler, si Fen- 
fant était H-bas ayant besoin de sa 
were el Pappelant. ot 1, 
Les huil jours qu'elle. s'était don- 
nés pour extrème:délni venaient de 
écouter. Elle avait dû renouvelèr 
les fleurs. Ce jourdà, alle était res- 
iée plus longtemps encore que de 
coutume à Ja fenêtre dé cette cham- 
bre parée ct toujours déserte, Oui, 
elle était restée” frop, longtemps 
uns La fièvre d'atiente, et la nuit 
le sommeil ne vint-pas. «Les, heures 
passticnt, ct elles les écoutait son- 
ner, l'une après l'autre, à la grande 
horloge de Blanche-Rose, lentes, mo- 
notones, et si tristes, qu'elles fai- 
saient songer à de grosses larmes 
venant je ne'sais deù, ét qui ir 
raient Fait du bruit en tombant dans 
la nil L'attentenést plus un bon- 
beur quand'elte se prolohge. ainsi 
cle devient ufft angoisse crucHe.. 
ab! eruellels Vers‘ le iuantin, elle 
ait si Jasse qu'elle finit par. s’as- 
soupir, Quand élte-se réveillä; le 
jour fillrait à travers les: lames des 
persiennes Le ee . 
Elle revint.à son poste d'attente 
dans Ia chambrestle Tiouise Elle 
voutait rafraîchir le bouquet de.r6- 
ses, » # } d ce « “ . it ! | 
Quelle était donc” cclte - détrésse 
qui s'emparaîit d'elle? C'était com- 
He un doule qui se prédisait, qui 
grandissait. Élle.se"sentait abatlue 
cl glacée, Elle avait froid dans son 
coeur, vraiment froid, ‘7 © 
.— Allons, dit-ellé;-en .secouant Ia 
lle, cette longue äfliente nrénerve, 
ie nexalte, . Qu'a-doônc'cetle jour- 
née, cette ‘hourè,. cette. î 
1% j + . 
plus que les précédentes?" | 
Elle s’'äpprocha. de H fenêtre. 
hiver semblait avoir fai. 
matinée de da: mi-novembre était 
splendide, Le parc était-doré 


DEN 


cetle belle journée, on ne pouvait ë- 
prouver que .de ‘la joie.’ Encore 
un peu de patience. Encore un 
pou. Et 'Louise”sérait, là; Louise, 
sa fille chéri. "©" 2 
ME “7, 
Conime sa mère, soeur Louise at- 
lendait avee impatience 1e .moment 
du retour, le nioment.oùt la garavu- 
ne se formerait pour se rendre à la 
ecole, Mais, onétait-en pleirie masi- 
ka, et il fallait.attendre la fin de 
celle saison plüvieuse, La’ inasika 
dure tout mars'et une partie d'avril, 
Déjà, depuis deux sémaines, des tor- 


rents de pluie tombaient. sans: iiter- |’ 


ruption," Partout s'élevaient de ces 
cxhalations malsaines . qui: engen- 
{rent Ja fièvre,- IL faut avoir habité 


VAfrique, ce pays du. soleil torride! 


et. de la soif.ardente,. pour bien 
comprendre les "délices de. IA. pre- 
mière pluie, le bonheur. q 


prouve à" se faire mouillée par: 


:# 
= 


naît, : Et soour. 


jvonne l'avant quitté Ie matin, appe- 


mente pour regagner l'orphelinat. 


rn inises à genoux ct récitaicnt 


mine de! référée 


Cette $ 


) ansil = 
que les montagnes lointaines. Par! 


u'on!, é< 
è les 
larges gôuttes-de cette première on- 
dée d'orage.” 11-sémble:que: Pon re-| 
* Loue ‘aspirait-lon-| 

Fra Fi" son este : 


entassés 
tus._ | . 
"À l'orphelinal, on avai dû inter- 
rompre Ra classe. Les orphelines 


‘sous Jes. minces loits poin- 


Lorsque les duux femmes pénétré. 
j'ent dans la case, il était étendu et 
reposait. Méme dans Ie sommeil, 
son petit visage noir exprimait une 
grande soufféanec; un lambeau d'é- 
toffe ‘jeté, en guise de couverture, 
sur son pelit corps amaigri, en des- 
sinait les formes, grètes. FF était ne 
gité, ses mains se crispaient, des 
contractions passaient sur son visa- 
ie, cEune sueur légére sut les en 


soeur Louise, profondément lou- 
chée, regardail Le pelil analaide, Dee 
puis son arrivée en Afrique, elle 6- 
tait accoutumés à fa vue dès souf- 
frances; mais celle vue quotidienne 
n'avait pu délruire celit four de 
sensibillé, que les Ames pures con- 
servent jusqu'au dernier jour. 

Pauvre pet fEclle en mettant 
sa main douce sui le féont de l'en- 
fant, su lèle cet brülante. | 
Parmi les enfants noirs les pré- 
iférés de soeur Louise n'étaient pas 


iles plus beaux, les-plus forts, les 


plus agiles, ni mène les meilleurs: 
unis S'IL était ouyclque pauvre petit 
intirme de corps et d'esprit, repous- 
sé par foutle monde, rudové, battu, 
sans appui, c'était ecluidi qu'elle 
abmail vec le plus de charité; c'é- 
Lit éelui-l à qui ses sourires, ces 
douces paroles, sa protection, ren- 
dajent, autant que possible, ce qui 


étaient lerriliées par Les coups de 
lonnerre, Elles joisgnaient les mains 
en murnamæant des prières, . 

Par instants, il passail dans ecite 
classe comme des voiles de téné- 
bres: en levant les Feux, vers La baie 
de Ha fenêtre, on voyait un'galop de 
grandes nuées foucttées par. la bise, 
el sur la toilure, où entendait des 
trombes d'eau, Le 

Soeur Louise, loujours faible cel 
souffrante, gardail pourtant les pe- 
üiles filles, che caluait leur épou- 
vante, DE 

Elle se lrouvail seule à l'orphli- 
ual, mère Saint:Cyprien et Soeur Y- 


lée en häte par le. chef du village, 
dont le plus jeune fils était malade. 
Elles n'avaient pus hésité à se 
mettre en route; sans doute la pluie 
lorrenlielle les relénail chez ce 
thef;.elles attendaient une celtireie,t 
un peu d'apaiscment dans fa tour- 


Les petites dlèves.de Soeur Louise 


le Pater; les toutes petites pleu- 
“aient, de plus en plus effraxées: es 


converties qui aidaient les relisien- 
ses dans dlour--sublhne tâche ut 
laient d’une enfant à autre, quad, 
fout à coup, la porte s'ouvrit et, en} 
mème temps qu'une rafale s’engout- 
frait dans fa chasse, une femme noi-| 
re, ruisselante:d’eau, , v pénétrait.| 
Elle tevait les mains au ciel en signe 
de détresse; puis elle les joignaiti 
pour implorer, ‘Son pelit enfant é-| 
tait bien malade ü râlaitl. Huy 


Li mäanquail ici-bas. 

L'enfant, s'étant éveillé, p'avail 
pas méme eu da force de sourire, 1 
domeurait étendu sur fa natle, acca- 
blé d'angoisse; ses yeux, ses grands 
veux, pareils à de Pémail, sb toûr- 
naient vers sa mère, vers la reli- 
viouse, ei les imploraient, comme si 
elles avaient pu le soulager, le sau- 
ver, , . 

Pauvre pelit! murmurait socur 
Louise, si la charité, si la pitié vou- 
valent te sauver, fu serais certain 
de vivre. . 

Elle examinaü le corps frele, soul- 
frant à faire pilié, . 

Le petil martyr avait encore sur 
le dos les marques de la lanière bru- 
tale, dont un père cruel l'avait Frap- 
pé pour Îe punir d'être difforme; 


violent, et a ñature Pavait mal re- 
Juis. Partout des iraces de econtirs 
sions, les cinglements du fouet jm 
primés là tout vifs, 

…—. On ie battait fous fes jours, tous 
les jours, sanglotait la mères el 
moi aussi on me frappail onand je 
voulais Le défendre, fa vie est rise 


, : , tel 
deux femmes noires dés négresses! 


‘Oui, repondit soeur Louise, 


iseuylement au Paradis est le bonheur, 


Toul'en parlant du ciel cle fr 
avait les plaies du petit torturé. At 
cune infirmière ne posait un handa- 
ge, ne faisait un pansoment dune 
main plus ‘agite. Mais cile comprit 
‘vite que ses soins seraient inatfies; 
le pelil'enfantaltait mourir; bien- 
tot ilne se plaignit plus; il souleva 
ientement ses paupières el vordut 


avait qu'une religieuse blanche pour! 
pouvoir le guérir, 
Soeur Louise n'hésila pas Une s6- 


sourire de ses lèvres qu'un frisson 
tordail: puis ses veux se réferme 
rent, fatigués de Peflort. IE socur 
Louise versa fear sainte sur fa pau- 


conde. A défaut des remèdes de Hr{ re petite lèle laineuse. -* 


| terre, cllé donnerait le bonheur du! 


ciel la petite âme innocente: elle 
baptiserait l'enfant si elle ne pou- 
vait”le guérir. Faible et souffrante 
comme celle était minée par la fiè- 


vre, elle exposail sa vic'en sortant! 


par cette tempête furieuse,  Qu'ini- 
porte! elle n'était pas venue en Afri- 
que. poür garder sa vic,-mais pour 
sauver des âmes, ef, confiant les or- 
phetines à la garde des femmes 
noires, elle suivit la mère de Penfant 
miatades 2. 7. + ‘ 
Les fouiltes des arbires, des brin- 
dilles, des branches entières jon- 
chaient le sol.conime un épais Hapis: 
la pluie, la gtèle, le‘vent, Sifflient, 
cinglaient comme des Janières. 
Soeur Louise continuail si map- 
chez e’était bien dans son coeur [er 
dévouement de lupôtre.. EE pour- 
tant celte marche & travers le villa 
#e deveñait une exlrème fatigue. GC 
vent furieux, qui ne s’apaisait pas, 
qui: restait loujours.au méme pa- 
roxysme exaspéré;.cétte pluie de dé- 
luge, qui continuait à cingler,, fai- 
“suit chanceler soeur Louise et In pé- 
nétraient malgré sa imañte de laine 
blanche. ’ ° ; 
La cnse de Ia femme noire sé trou- 
vait. à l'extrémité du village, case 
bien humble, la plus humble dé tou- 
tes, comme son habitanle était Ha 
plus pauvre, Ja quoins ‘regtrdéc, 
blle avait été une esclave 
puis route de coups par 


son maître, parce que lt malheureu- 


se avait mis au monde un enfant dé- 
bite, contrefait, Le pére à ait vout- 
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Elle quitta la case ot revint vers 
lorphelinat, La lempète grondait 
toujours, fa rafale s'enflail firieuse, 
et, pareille à la grande voix-cde la 
mer déchainée, elle faisait, dans Les 
arbres, un bruit de houle, Soeur 
Louise marchait péniblement sur 10) 
sol détrempe, Elle étuil heuréuse 
d'avoir sauvé celle petite me, mais, 
physiquement, elle se sentait défait 
ir. Autour d'elle tout semibläit 
tourner; les arbres, Ha plaine, Je vil 
lage, avec ses cases ti Loils poin- 
tus, et le ciel, où voulaient de gros 
nuages bas el lourds. La mante dc 
inc blanche, jetée sur ses épaules, 
ruisselait, et quand ellé afteignit 
lorphelinut, elle se laissa tomber, 
éonume inerte, sur un petit escubeïu, 

Le soir, la tempête s'étant un peu 
“uhinée, mère Saint-Cvprien ct socur 
Yvonne revinrent de Phabitation de 
ee chef, chez qui elles avaient passé 
la journée, La supérieure, en voy- 
ant sa fille si pâlé, fut toute inquit- 
—"  Qu'avérz-vous, fitelle d’une 
voix anxieuse;.vous mé paruissez 
souffrir? d'où venez-vous dinsi 
mouillée? ' L 

…— Je suis aliée baptiser un petil 
evfant, qui se mourait, balbutia la 
religieuse. sa petite -îme doit être 
au cie} maintenant. Ohtje suis bien 
heureuse. bien heureuse... 
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autre offre inérveilleuse. 


184,73, ct nous vou“ er 
do cuitlèren: de piué, vé 
prime quo vous AUrCA rer AS 
dent de, gs march 
réconsbepals ji: 


tout, vols poitrrez ni 


ipos révélail que, méme pendant son 
sommvil, la souffrance ne léquittait 
pas. : 

-- Horève, sans doute, dit la uère 
dans la langue indivènc,.. Fou pour. 
Le maïlre Pa tant ball, lui si Faible, 


un bras avait élé brisé par un coup|à tout âge; les gufGans.sonl acceptés 


d'âvoir 
envoyé un ange de plus à Dieu; mais 
je crois que j'ai pris une mauvaise 
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MON MENAGE 


“1 


{Avant de prendre du Composé 


V égétal de Lydia E. Pink- 
han, je pouvais à peine 
me traîner. 


Cobourg, Ont.—"Depuis: des années 
de souffrais de désordres: nerveux el 
depuis. quelque temps j'étiris épuinie, 

| Se ne pouvuis, Ja moitié lt temp, faire 
mon travail à euuse des doûlours qu 


riodiques, Des amies me p-rlérant li 
Composé Vérétal de Lydia Fe Pimlhor 
et me conseillèrent d'en Faire Pise I 
pra fait du bien el je Le .rccsmimend: 


puis faire mon. ménake moi-méme. je 
connais aussi des amies auxquelles Ü 
fait du bien, Vous pouvez vous sortir 
de ma lettre comme d'une attestation.” 
—Mme ELLEN PLATTERS, Casier 7G4, 
Cobourg, Ont. : 

Nous ne comprenons pas pourquoi 
les femmes continueraient À souffrir, 
alors qu'elles m'ont qu'à prendre le 
Composé Végétal de Lydiu X. Pink- 
ham, pour recouvrer la santé, 


médicament, fait de racines et dé sinr- 

pes; qui ne contient ni narcolique, ni 
rogue nocive a été le remède, en 

‘vogue pour Les maladies féminines, 

Si vous voulez un.bon conseil qui ne 
vous coûtera rien, écrivez au Lydia J:, 
Pinkham Medecine. Co. de Lynn, Mass, 

PRE Rte Un mnt tenr ven à 
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Pénsionnat Notre Dame du 
Sacré-Coeur, Howell, Sask. 


meme die 
N 


Désirez-vous donrier à vos enfants 
une éducation soignée, un cours d'é- 
tudes tel que demandé par la pro- 
vince de la Saskatchewan? Adres- 
sez-vous aux religiuuses de Ia Pro- 
vidence, - | 

Outre la français .qui recoit une 
attention toute partieulière dans 
les classes, on enscigne li musique, 
le dessin et les travaux à laiguille 
de. tous genres, 
Les jeunes filles désireuses de se 


livrer à la carrière. de Fenscigne-l 


ment, trouveront dans cetle institu- 
ion, entière facilité-pour se prépa- 
rer, aux différents diplômes requis 
à éct effet; elics sont.donc admises 


jusqu'à leur Jrcizicme année, 

Pour. plus 'amplesrenseignements, 
s'adresser à Révérende Mère Sup 
vieure, 5 HS 


tune unlmieniian te ve dant tah té tinreimnit rit ayenveninent à 


sw 
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POUR VOS TRAVAUX DE 
NEFIOYXAGE et de ÉRENTURE, 
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J ar VE: 
JEUNES FILLES. 
denglavle. Cettn hello bourse bracelet hvee pumiantre 
fcatronnves bouton pression pal le plusréconte imeda 

_Importéu cireclenent de how York EE og frais jôluu 
uiucles de bnonterie vous appartiennent aussi E2H4 
au'it vous en couta un som, Du $olia épionotte, ent 
d'un bem fini en or, d'un Joli dessin où ecriio d'nne 
hnilalion de bijon brilinnt, fa hagus à gauche de Ha 
signsttouurn Ir vraie pierre do votre mois nttaltinnt 
VoUB CAVOLENHS WG carte: dcs pierres de LANCE) 
cbr éerbndu bague ost dans ln nouveau asie à (roin 
pertes nveo une jolis pierre centruls et deux tail 
lents étincolants. Ces arlicles gout garunliu tro de 
bonvo dura et donner aatisfuction, 4. 
Tous ces morvellleux enteaux gont donh£s nour 
faire ecunaitre notro nouveau parfum [UNE 
BOQUET.". K'envoyez pas d'ürgent, — seulement 
volre uom et votre udrrsse sur gné çarle voetuln vous 
apportent 35 jolis prauvts do parfum pour étre ven: 
- dus à notre prix special d'introfüétiôn do erulement 
t0o. chnoun. Co parfim ent Bi bon el heau que chaeun 
vent en n#eheler de éuita uns couple ds paquets, 
Ancune diffeults pour vendre‘ DEWKIAT BGQUET, 
Ænsuiterenvoyoz housnotré srsent aoulenent ES D C 
et nous vous enverrons do sulto tous les urticles pré 
cités-In bonrse.brncolet, l'épinglctto et Jes deux 
bagues-tonten dépenses payées, Vous n assurer 
aucun risque, VU (ne tous ropredons Jos articles nor 
vendus at que nous donnons des prineson de l'argent 
comptant pour tout re qui été vendu, Adresse: 


HATIONAL PRODUCTS Ltd; Dent, W. 
: ' + Toronto, Gañ: : : 18 
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Â2 tannes et 12'Soucorpes, 12 asulcites à diner, Ÿ 
8 couverts, S_pucrier couvert, Loti But, 1 sancier, 
6e fera la Juié de a'mpurte, quëllo ménuuére, ct les 
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si st ce DRE NS ENT 

Voulez vous introduire 15 boites parmi vos amis à 25-centins la hoïte ? 

Envoyez nous seulemicut votre 
boites par Li male parie ous te 
à Ë ic asie arr couts 
on Le M rous immédittèment trads de trancport pazès, le beats But 
IpONTrCZ ebtenie fe beau set do vaisselle en thntrant fa 

a side vos nmiset vousauresle soft gratis sit ten 


nemet votre adresse ct nos vus. chveirons 15 


ur, grandeurs 0% H,,lutotraez ous laegent, 
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fait, une primb ‘en 
prenez pac de risques. Vois ne dépenser pas tn avûl 


nous frais OU" Voushtions notre marchandise 
thusge pouviez pas Aisposer 22 


qué vous aurez vendu. Ferlyez suhs retri 3 . 
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men mer per See rien ne die bonne monde 


me causnient mes indispaitions jt: 


hautement, Depuis que jen ai pris je! 


Depuis quarante ans ce hon'virux : 


LINDSAY & HUTCHEON 
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AVOCAT, PROCUREUR et 
NOTAIRE 
| ee k 
BOVPISSES BANQUE D'HOCIET 
Phone No = 80 


RARES CIS AASEUEUT «+ . 


Aïc \ 


SASR. 


!:ORRIER 
Arpenteur Géométre et Nolaire 


5 ce RUE OUEST. 
PÉRINCOU - ALBERT + SASR.. 


t HN 
' 
Dr ns 


CERN 
ls 


of, — 2229, 
Frame, & March 
AVOCATS et SOLLICITEURS 


EH, Lussier, PA. Acthur Frame, 
A GC March, PA, Mebonall Block, 


: 


: Lussier, 


Téléphone 2747. Argent à Préter 
PHINCE - ADHERT 2 = SASK, 


AVOCATS, PROCUREURS et NO 
CTAIRES, ‘Féléphone 272% Par 
veu: Édifice de Ja Banque d'Ot 
fawau Prèts d'argent 


PRINCE - ALBERT - - SASK. 


 ADRIEN DOIRON, B.A. 
AVOCAT, PROCUREUR ET 
NOTAIRE 
VONDA. … + SASK, 
EMILE LACOURCIERE 
AVOCAT, NOTAIRE, ete. 
MONPMAIERE …. HASK, 


‘ 
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| A. GELINAS 
.. AVOCAT ET NOTAIRE 
HE PAS + -  MANIPOBA. 


mnsihebe cent 


© DIVERS 


me + ete mi br 


l 
| 
| ARTHUR L BOYER | 
l 
i 


PA ue 


IMMEUBLES. “Assurances Colifédés 
fation Life, Choix de’ {orres ent 
prairies et'én culture dans Le dis: 
iriet de Moutmarire, 
Montmartre 


sg memes mamans tomate, aout ion mn banane entmnaenns 


,.. … THE WALLACE 


HE 


in! 


Fravaux gulvanisés de toutes sortes, 
Réparations, promplement faites. 
Î : . 

| Atelier: 47 Rue de la Rivière 
| PINCE = ALRENEN 


l , h « 
| Blombiers experts en chauffage, 
j 


Léiéphonc — 2281 


CE 


Déplacement et transport de 
maisons. Estimés gratis. 


. . À 
Sable ef gravier à vendre, 


: 4 x l Û 
Charbon d'Egdmonton, On MIOrCONUS 
très menus, $10.00 1 tonne CO, 


MTELEPHONE — 2562 


met 
+ 


“ : %. 
S'adresser à ! 


Wilson Adam Cartage Co. 
ENTREPRENEURS ' 
GENÉRAUX DE TRANSPORTS 
PRINCE - ALBERT «  - SASK. 


JOHN DAISLEY: 


* Plombier, expert en chauffage 
Réparations faites promptement. ‘ 

donner es- 
‘limés pour ouvrages neufs. Le meil. 


{Nous sommes heurcux du 
leur matériel, ie meilleur 
Ares 
it. itème RUR OUEST, 
Le 
Phone 2201 * 


ouvrage 


. Pourquoi se faire opérèr? . 


Quand HEPATOLA enlève les 
dans .24 heures 
sans douleur, et guérit l'appendici- 


calculs biliaires 


le, les troubles d'estomac et du foic 


Le ee # 
Non vendu par les droguistes, Prix 


56.80, Réponse en anglais, 
_ Mrs. Geo. À. Almas, 


- Le seut muñufaclurier 


230 ème AVE. S,, SASKATOON, Snsir 


7. , Phone 4865. 


la terre, Penyraisser, employer. -lè 
instruments ‘porfectionnés, 


‘semence que lon emploie est défce- . 
. tueuse. LE s DL 69: ri LE] Rivièr. 0 t es 
ou ST CH He “ruée de la Rivière Oues en. Cu ‘ PR TE 
Doïünez du--sel aux. vaghes et à" LniNCK - ALBERT Edifice K.C. Ave. Ceritral . 
tous les-animaux dé la ferme. Lo NO bées LS Fe 
“ Vi d #, " T° : ai Ge D atout he Boo tqne ve cry dunes un za — a 


mme mme donnees 


<- rusnnr) 
ne sert à rien de bien préparer 


L pratit 
quer un assolement. raisonné, .si la 


SP SRI RME AO LA EEE PERS 2 LE en 2 


| 
| MEDECINE 


More Fe 
Greene: D a 


DR. À BOULANGER, F.AM.A. 

Médecin - Chirurgien des Hôpitaux de Paris et de 
New York 

Î bifcinihiéss Ciruvehe abdominale maladies de hs romene, 

Peuitoments, par le Radiune et Labotmtadre de Riyons Le 


. Bureaux et Résidence: 10007 ve, Jasper, 
FLAON TON 


ter 
URI RTO, 
Ca 8 LAPTOP DT AE LE ET DURE DEA DA SN A M QE I PV AA EL NP APR A 
NC De M NE EE SAV MS M nm me Ar na 
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manne RC LAN DU SATA ONE LANTA BL DT NA MEL D VAE EP ENT DAV 
PMP D EE D D AE D OA NA MEET 


Favre arergnenraes 49 D CPE PNR FENTE 
D he ARE EU HF Pa GONE Da A 


DR .SAUCIER, des Hôpiaux de Chicego. 


; Spuoluliste des matadies des veus, des oreilles, dr nes, de Ut gorge. 


Mock Cobbold, 153, 2e Avenue 5., Saslkaioon. 


j Non vous procure fés funetes Dour adubtes or enForts. 
: : . te 
cmnemmnnenenn en ER RS teen émet 


Dr. F. LACHANCE 


Thos. Robertson, D.D.5. 
DES HOPITAUX, DE PARIS. Ma- 


nus nee creme 


Gradué 


idies de ln lemnie Chirurgie lue avec honneur Be, P,S, 
spécialement, Hernie et appen- altiiore, Spécialités  Traite 
dicite. Ediliee Somerset, Avenue mont de la Pyorrhés, Examen au 
du Portage, Winnipeg, Man Con Rusons X, Bureau:  bumouble 
sultations de 2 à 5 pan Visite Milehell Aualessns de lt Dire 


macie Slowart, 
FOR ART, 


PAGENCUS ABB + SAS 


hi lhôpital de SE Boniface lous Tes Averte Contrale, 
matins, 
WINNIPE CG ee 


mn annee nan bn 


Dr. ALBERT MATHIEU. 


| d'An- 


MAN, 


Dr. N. A. Laurendeau 
Des hôpitaux de Frahec el on Re 
PES HOPTFAUX 


surtt ux-Clhivurgien-Spévinlis : OT DE NEW YORK. 
te Re Flôpital.Mititnire West CHI Spécialité. Chirurgie et maladies 


der lemme, Houres de consal- 
lationsi À à 5 pan, 7 À 8, pun, 
Visile à l'hopital StBonifure fous 
les matins  Purenis el résidence, 


pour les maladies de Jatète, spe- 
cialiste pour les maladies des 
veux, des oreilles, du nez, du Ja 
gorge, el ehirurgie plastique de la 


tte. d14-4tt Edifee MeGallum Né rue Hitehot, CFGR Main 1399. 
Hill, Toléphone: Résidence! aps à BONITAGE 
4242, Bureau: 4407, NICACE 0 = MAX, 


a one rime mme + de eme tante 


REGENAO + SASIK. 


Dr. À. M SAVOIE 


Dr. LAURENT ROY 


Gradué de Flniversité Laval, Qué: 


HES HOPITAUS DEÉPAMIS. Spéf bee Facélève des Hôpitaux de 
cialitéss Maladies de la lemme! New Vork. Spécialiste attaché 
éme pianeher Eifior MeCGnlhunee fa lt Crois Rouge, Ainéricaine es 
Lin ‘Péléphonce, Bnreuut 2h48, tussie,  Spéotalités: Maladies. du 
Résideneut, 407 cocur el dus poumons, Heures 

RÉGENA = ee = SAS, de Consultations HD à F2 am, 
 .. 4 5 pr Téléphone GMA, &1n 
TT TT | Me Calluin ITHT BIdg, 
RRASOHN A no O2 HAN. 


Dr. ALFRED MONTREUIL 


Es-Féve des Tôpitanx de Paris 
Esclnuternet der FHôtolhient de 


Dr. €. KR. PARADIS 
Autrefois de Londres el de hôpital 
Necker de Paris. Spécialiste en 
chiruvgie générade, elmdadics de 
Ht lennvue, Edifice MeAra el Wal 
lice; 188 ve Seatttt premier 


étage). Péléphone 4605. Rés Québec. Médecin Chirorgien, 
dence 2409 vue Robinson, Télé. Spécialités Chirurgie. 15 1féime 


rue Est 'Fétéphone 2214, 
PRINCES AFASIRRT ee 


phone 4686. Flegres: de fi fl 
am, de 3 à 6 pan, ot de 7 à 830 
AD 

BECGINA ee 


BASE. 


eau crient cd à ne prenne mar event sages ont nent 


SASK, 
Moose Juw 
207 Hitisse Honunond 
Casier Postal SE, éléphone STIS 


B. TRUDELLE 


a mes verras mn ntm eee 
L u 


Meilleurs remèdes et moins 
cher 


Si nos pris m'élaient pas plos bas Docteur J. 
que ceux des auitres vaudrait enef . 
core fa peine. de venir acheter vos ‘ . 
renvdes chez nous, RRIADMEES LUN CHERE DE 

Notre prineipe est de ue vendre EPENSPECU CHOUNEAEUT DE PAIÈIS 
que des remèdes de première quali- 
ie, et toutes nos affaires 5e main 
tiennent sur ccite base. 

Dussiez-vous puver plus cher 
vons. y regaghories COOP, Mas 
vous payez moins chef, 


The Rexall Drug Store, 


Fhamacien et Opticien : 


: Chas. McDonald 


AV: CENTRAUE, PRINGE-ADBEENT 


Aueien déve de Fopitul Nuker et 
Broca, Paris, 
que Ex-Interne en Chirurgie à l'ilôtei- 
Divu de Québec, FH12-1994, 

x Assislaut à In Chinique Chirurgi- 
cale de FÜniversité Laval 
Chingien de PHôpital Général Na, 
5 pendant ba Guerre, 1F5-1098, 
Ex-Chiruveten Spécialiour pour Mae 
lidies de la fonnue, HôlekBieu, 
Université Laval 
Chirurgien décoré par le Gouvetné 
nent Franeais pendant fa Guerres 
Méléphone -— 15838, 


Ds ne nur, 


‘ e 
Vos viandes 
Sont au nombre de ce qu'il y 
a de plus important pour votre 
: maison - 
Vous aurez toujours les meil- 
leures si vous nous confiez vos 
commandes 


VIANDES | 
McKAY 


PHONE — 2415. 


aoraarémtammnnensoe mater omis Lee PL AD Send 2 trac nt Lt 


Dentiste Chs. C. CLERMONT 


boetour on chirurete dontutre, Ticeta- 

6 on art deutidire pour le Dominion, 

Service des plus modernes. Appt 
veil de radiographie, etre 


"207: Bâtisse HMunmmond, * 
HOOST 


AW + « SASIC, 


.. TAPISSTER 


PTONE--E808 PLDIOReATAI ET 
Stéparations de (upisscrios et meublus, 
Sous nettoyons, réparons, retouehons 
et reposons ICS tnpis, 
en faits sur commande. 


tr 


Ayez votre paletot nettoyé bric--brue, 


| ét réparé. 


THE ECONOMY' TAILORS 
AND HAT WORKS 


‘ 


Hablis, Prenaés. ....,,... 81,00 
Habirs:nettoyéË à ce; …..'#175. 
Chapeaux Pauiuna réformes 8125 
Chapeaux dé feutre 81,00 
Chapeaux de dames w $1.25. 
Chapeaux de pale n°. $0.50 


pres + means 


LL 


«Pour HOMMES 


S 


TEL. :2504-POUR NÔTRE: VOITURE 


Auvents véparés 
Noûs posons 


leg Iinoleums, nous vénarons Its Stores 
ofmr fenêtres Hmpagnetnge 01 cxné- 
dition les memblis, Spécialité: Fintptee 
quetage CH 


et pour DAMES . 


CE 
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Cakes 
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O pa un AS 
_ Priace-Ai 


— Prince-Albort reçoit cetic 5e- 
maine les femmes des anciens s6!- 
dats colons, à qui sont données des 
causcries sur l'économie domesti- 


que. Le programme comprend en 
nûtre diverses réceptions qui on 


débuté hier soir par un souper set- 
vi dans ie soubassement de in cathé- 
drale, 


— Nous avons eu le plaisir de re- 
covoir à nos bureaux la visite de M, 
Arthur Marcotte, avocat de Ponteix, 
li a passé quelques jours ici, Fhôte 
de M, .et Mme MeCloskey. M Mar- 
coite, qui faisait son premier voya- 
#e dans le nord de a province, cst 
reparti tout à fait enchant£, 


— Pe passage à Prince-Albert 
cette semaine: MM M. Baudais, de 
Doruremvs: À. Dubray ct T. Dubray, 
de Saint-Louis: P. Schmidt, de Duck 
Lake: À, Perrin, de Clouston, 


i 
— Le R, P. fan, OAMLE, de Saska- 
con, est parti pour un voyage de 
siq où siX mois en france, son 
vs natal, qu'il n'a pas revu depuis 
24 ans, . 
:0: 

A4. 47 : . 
Marché aux grains de Win- 

Rives 


bé = Dur No. Î. 1.46 1-4: Nord 
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“!: No, à, {12 5-2: fourfage, 
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ship — No, 2 CNW, 5i; No. 3 
v* fourrage extra No. 1, 46: 
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40 29 
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C.W.. 644-4: No. 
\., Gi: roieté, 58 

-d: voie, 64 1-4, 

Ko. 1 X.W.C.. 2.49: No. 
ë 3 €. 


% 


19e — No. 


1-4: fourrage. 


" 
ce +7 


sr 


WW. et rejeté, 


au.srain de Frince- 
Albert 


2 No. 4, 4.18: No. 2, 1.16: 
Î dé: No, 4, JS: NO, 5, 57 
10: 
Éarché aux animaux de 
Winnipeg 


Souvillons de choix, $6 à S6.50; 
“aches do boucherie $5; génisses de 
“rucherie $5 à $5.50. 

ares de choix se maintiennent à 


7 12,50. 
Moutons £6,90: brebis de choix, 
1,59, 
— 0: 
_— Nous publions aujourd’hui 


: e annonce de la Tisdale Supplv 
So. Lid. de Tisdale. Le proprié- 
tuire de cetle maison de commerce 
est M, Harry Lyons, homme daffai- 
res bien connu, Nous attirons lat. 
testiou de nos lecieurs sur cette an- 
nuuce cf sur celle qüe nous repro- 
duirons chaque semaine à l'avenir 
dans ie Patrinle. En favorisant nos 
anrugceurs de votre clientèle, vous 
aiderez rotre tournal, 


GTS 7 Gare BTE PR SET RAGE 


SAINT-LOUIS, Sack. 


o= . 

Dimanche dernier, nous avions 
l'honneur de recevoir inonsieur Île 
chancelier du diocèse, qui venail 
au nom de Monseigneur de Prince- 
Albert et Saskatoon, décréter le 
transport de lPéglise aux abords du 
couvent, au, village de Saint-Louis, 
Monsieur le Chancelier a chanté Ja 
messe paroissiale et u fait le ser- 
mar de circonsiance. Avec beau- 
cour de tuci citd'éloguence, il a nré- 
verse les fidèles au décret de Mon- 
scigneur en établissant le pouvoir 
ra l'église d'enseigner ct d'admi- 
cietrer, Puis à ja fin de son serikon, 
il u Ju le décret de Monscigneur, À 
la fin de la messe ie Curé remercit 
Monsieur le Chancelier ct par lui Sa 
fsandeur Monseigneur Prud'hom- 
rue, Puis à fu porte de l'église à n° 
svail qu'une voix qui sc faisait en- 
iendre; cclle de la parfaite soumis- 
sic aux ordres de l'autorité, C'était 
vraiment consolant pour Monsieur 
le Chaneclier de constater parcilie 


seront affectés par ce transport, On 
aval fuit appel & icur prand esprit 
de foi et à leur bon £ens chrétien, 
ne s'était pas trompé Aussi 
Monsieur le Chanrelier. dans sa Jet- 
tre à Monseigneur pour lui rendre 
compte de sa nission, pouvait Jui 
écrire: “Je vous souhuile, Monsei- 
greur, dans tous les véelements des 
diificultés que vous aurez'à faire, 
de rencontrer des fidéles conime les 
paroissiens de Si-Louis.” 

Et le riardi suivant, les travail. 
leurs arrivaient pour se meltre à la 
bekogne qui devra être terminée 
gour la mi-mars, 

Et voilf Ja grande nouvelle de no- 
tre coin? - T 

Le FRévérend Père Gabillon est ve- 
nu ici mercredi malin 
le monde à louvragce, 

L'enireprise est faite par M. J. Al- 
berl Tremblay, de Winvipeg, qui 
n'est plus un étranger à Saint Louis, 
depuis qu'il a‘cossiruit notre beau 
couvent, 

— On annonce aussi des noces 
pour Ja mi-carëme M, Luis 
Srhmidt, ce vieux patriarche et ce 
grand patriote connu dans {a Sas- 
kaichewan et Ie Manitoba, celui-là 
même qui à été secrétoire du Gou- 
vernement Provisoire des ‘Temritai- 
res de l'Ouest, sous Louis Riel, et 
au eñït connu à Princé-Albert depuis 
une trentaine d'années, devrait cé- 
lébrer ses noces d'or le 6 mars. Nous 
serons forcés de retarder de quel- 
ques jours nos fêtes à cause des tra- 
vaux en cours et pour étre bieñ cer- 
tains d’avoir au milieu de nous no- 

tre cher évêque. “Ce sera non pas 
senlefnent nne fête paroissiale, mais 
je-crois qu’on viendra de loin. sou- 
haîter bonne fête et longue vice aux 
heureux jubilaires, 


pour mettre 


Eu 
“ + 


soumission de la part de ccux qu 
| 


mo 
ns 


MARCELIN, Sask. 


LE 
I n'y a rien à relever ici d'extra- 
ordinaire celte semaine; tout est 
dans l'ordre, pas beaucoup de mala- 
die. Noire Supérieure du Couvent, 
Sr. Ste-Luice, se sauvera d'uné pnou- 


monie que notre médecin, Je Dr. 
ianglois, a suivie de près, dit-on, 


3r. Marie de ia Groix, supérieure de 
l'Ecole Industrielle de Duck. Lake, 
sst accourue au chevet de sa cotmupa- 
gne, 

— MM, Bonin Trefrië et Ferdi- 
nat Marcelin, ainsi que Mme Omer 
Viau, née Marie-Anne Boyer, nous 
sont arrivés de 
mais bien portants, 

Le neuf février, nous avions le 
service sur corps de Philippe Ga- 
caud, décédé le 7, victime de la con- 
somption. Une longue année 
coutfrances, de patience et de ré- 
Hexions fut son lot et sa bénédic- 
tion, Ses parents et de nombreux 
amis, dont plusieurs venus de loin, 
maleré le mauvais temps, témoigné 
rent en faveur de ce citoyen. FM. 
Pabbé Joly. de Blaine Lake, a aidé 


le choeur de chant; Madarne J. Bte.| 
M. Joly nous’ 


LOTS aCCompagnail. 
à chanté magnifiquement PAdicu dé 
Schubert. 

Baplèmes — Le douze février, M 
Armand Labrosse fit baptiser son! 
quatrième enfant, Joseph-Picrre- 
ulion: parrain çt marraine, M et 
Mme Ernest Côté, d'Edmonton. 

Le quinze, Mme Arthur Sanche, 
dont le mari est à lhôpilal de Ro- 
chester, Minnesota, nous envovait 
u bapième, elle aussi, son quatriè- 
ne, Marie-Florida-Lucie. Parrain 
++ marraine, M, et Mme Louis Vallée. 

— M, L David Gauvreau, Rivière- 


du Loup, est l’heureux gagnant du} 


piano de la fahrique. 
na e de gra 
MONTMARTRE, Sask. 

— Une Lelle soirée de cartes don- 
née par le cercle local de l'A, C. F. 
C. le 12 courant, a remporté un suc- 
cès, Par l'assistance nombreuse ct 

vuiriin qui na cessé de régner, 
Les prix pour dames ont été gagnés 
vas Mesdames Chs. Levesque, L. Ph. 
Côté et H. Pépin, Messieurs, Adol- 


he Breton, M. Brosseau, L. Duha-! 


mel. 
Avant l'ouverture des cartes l'é- 

ection des officiers pour 1922 a eu 
eu au milieu du plus grand enthou- 
‘asme ct plusieurs ailocutions bien 
inties furent prononcées, Les offi- 
ers suivanis furent élus: Chape- 
din, Rév. À. Teriaul:: président, 

\rthur Corriveau; vice-président, L, 


mm Gt mm 


l'hôpital, faibles] 


de: 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, Mercredi, 22 Février, 1922 


— 


Mmes Kreisch, J. Beaulne, F. X, Bel- 
lcfleur, A. Balthazar, -O. Hallé, L. 
Sylvestre, E. Desrosiers, H. Beaulneé, 
F, Bellefleur, M. À, Noël, P, Lapoin- 
te, J, Wilson et Melle À. Lacoursière. 
LE est convenu qu'il x aura réunion 
tons Les mardis soirs, qu'on donnera 
des prix, réveillon, chart et musi- 
que à la fin de Ja soirée. 

C'est une idée très heureüse que 
les dames ont eu de s'hrganiser pour 
bien passer le carnayal et nous les 
en félicitons, Maïs les maris se 
| contenterontrii de lire le journal 
dnvant ces longues soirées d'hiver? 
T1 faudrait un beau geste de la part 
de l'un de nos bons joueurs de 
vhist, qui nous dériderait et nous 
ferait oublier Ja monotonie qui rè- 
gne en maitre à l'heure où l'on dt: 
vrait s'amuser ferme. Les gagnantes 
chez Mme Kreisch le 7 février au 
suir, sont: ter prix, Mme P, Lapoin- 
te; 2ème prix, Mme J, Beaulne; con- 
solation, Mme H, A. Balthazar. 

Chez Mme Wilson le 14 février: 
ler prix, Mme EF. Kreisch; 2ème 
prix, Mme M, A. Noël; consolation, 
Mme H, Beaulne, 

— Dimanche dernier les amis de 
Mme Régina Ducharme lui présen- 
taient un magnifique cadeau à l'oc- 
vasion de son 25ème anniversaire 
de naissance. Js ont été accueillis 
par une chaude réception de la part 
de Mme Ducharme. I y eut chant, 
musique, présentation d'adresse, Les 
invités se sont séparés tard dans la 
soirée après s'être très bien amusés. 
Monsieur Marc-Aurèle’ Noël 
vient de faire une découverte qui va 
révolutionner la photographie. 
C'est un petit appareil qui, ajouté au 
kodack, guidera Partiste ou‘lPama- 
teur sur la mise au point. Il vient 
d'obtenir les patentes pour le Cana- 
da, les Etats-Unis et la France. 

Il a déjà eu des offres considéra- 
bles de la part de puissantes compa- 
gnies qui apprécient cette trouvaille 
comme étant d'une grande valeur. 

M. Noël.n’est pas à sa première in- 
vention, ii en a au moins une’dou- 
zaine à son crédit. Mais, il le dit 
Iui-mêmé, sa dernière fut une chose 
facile, il ne s'agissait que d’y pen- 
ser, est certaiñement sa meilleure 
trouvaille au point de vue commer- 
cint, s'il faut en croire les offres 
qu’il a reçues à venir jusqu'à pré- 
sent, Nous souhaitons bon succès 
à ce chercheur ingénieux et nous 
espérons qu'il nous fera connaître 
dans tout ses détails cette nouveauté 
afin d'en faire part aux lecteurs du 
Patriole. : 


Dh. Côté: secréinire-trésorier, A. A. — Toujours en retard, les Cana- 
Leblanc; conseiliers, MM, Chs. Écqr. | diens! La réaction contre le mal 
at, W. O'Shaughnessv, A. T. Dre {ne commence qu'à la dernière heu- 


nn, ©. Dazais, MN, Nadeau, Dr. La-} oimen 
| ment enracine.. 


soic, Melles Breton, Y, Ecarnot, Al- 
dte Biüodean, Les nouveaux offi- 
sicers adressèrent quelques paroles 
le remerciements à l'assistance et 
ux officiers sortants pour leur tra- 
“ail et succès ou cours de l'année 
1921, et Le rapport financier fut lu 
st adopté à l'unçnimité, 

— Melle Rose Major a montré 
“vaucoup de zèle à Ia vente des bil- 
ets pour une magnifique bague en 
r, rèflée pour l'Eglise, don de feu 
me Jos, Pena. - 
Mercredi le 14 février, piu- 
eurs personnes se réunirent chez 
M Chas. Ecarnsl pour présenter 
aie bourse à M, 4, 3, Mahcu, à loc- 
rasion de son départ de Montmartre. 
La présentation fut faite par M. À, 
J. Boycr, qui l'accompagna d’un pe- 
at discours irès approprié, M, Ma- 
deu visiblement ému, répondit en 
Ésant tout le plaisir que cela lui 
ausait cl remercia Lous ceux qui v 
valent contribue, Des discours În- 
rent prononcés par MM. H. Rochon, 
, Caron, 4, À. Loblanc, N. Ecarr 
ot, os. Lacoursiére, N, Nadeau, 
À, %, Breton, N. Demers, 4. À. Lé- 
“cillé, GC. Dozois, L. Ph, Côté, P. Gou- 
ot, Dr, À, Lavuic. La soirée sc pro- 
Jongen jusqu'a une heure avancée. 

— Une autre soirée qui promel 
ra celle.de dimanche Le 26, dans 
‘# soubassement de l'église I 4 au- 
va cartes, chant, musique, goüter, 
el. 

— M. Narcisse Breton, de Letel- 
lier, Man,, oncle de MA. T, Bre- 
ion, a passé plusieurs jours à Mont- 
æurlre, 


SRE NT RS 
. WILLOW.BUNCH, Sask. 


Le 8 février au soir, noire parle. 
ment modele tenait une séance in. 
léressante., La chambre présentait 
un aspect nouveau; les députés de 
a gauche d'hier, nous arrivant avec 
le pouvoir, ont pris place dans les 
fauteuils du l'orateur, des ministres 
ot des députés, La chambre des dé- 
Hbéralions n'avait pas été décorée 
pour la circonstance, contrairement 
à l'habitude, ce qui nous ‘a permis 
d'apprécier son buuble srchitec- 
inre dans toute sa simplicité. C'est 
une grande pièce carrée, haute, 
traitée sobrement, avec des lignes 
droïtes dun bei arrangement, aux 
murs et au plafond, Celle chambre 
des conununes-déserte nous donne 
une hupression de sévérité, qui su 
change. vite dès Papparition dé nos 
gais lésislateurs; leur belle nature 
donne du piquant uu Gébuat. 


Etats-Unis, les parlements ont de 
l'envolée, de La pensée, les meilleurs 
artistes + ont collaboré, l'âme na- 


haut selon son lermpéramment, Phis- 
toire’ qu'elle rappelle et les desti- 
nées qu'elle ation. Mais, le Cana- 
da est un pays neuf, conmune les au- 
tres pays du monde, il traverse on 
ce moment une crise financitre imal- 
beureuse qui Foblige à prêcher d’ex- 
emmple Péconomie. C'est pourquoi 
dans notre parlement, ous n'avons 
rien des espaces infinis de uos prai- 
ries, de Ja majesté de nos Rocheuses 
et de nos Laurentides, et des pro- 
vinces de la confédération cana- 
dienne. Ï n'y a que des chaises, 
des bureaux d’affaires à la Toronto, 
des cartes géographiques murales, 
et un;magnifique tabicau noir. 

‘La semaine prochaine nous donne- 
rons un bon compte rendu des dé- 
bats depuis l'ouverture des cham- 
bres dans le nouveau régime. 
Madame F, Kreisch convoquait 
chez elle un bon nombre de dames 


d'un club de. cing-cents. On a dis- 
cuté les règlements qui ont êté 
adoptés par les 13 dames présentes: 


p 
Es 


On dit qu'en Europe, même auxl &, 


lionale s'+ est manifestée et parlelKk£ 


re, au moment où l'abus est forte- 
11 hous a fallu bien 
du temps pour nous rendre compte 
de l’absurdité et du-danger de lais- 
ser les ouvriers entre les’ mains du 
menvurs américains, sous les ordrés 
de Gompers, dans les organisations 
neutres ct étrangères, Enfin, les 
syndicats nationaux et catholiques 
ont vu le jour. - … 

_— Faudrat-il aussi beaucoup de 
temps pour jeler sur la question-du! 
cinéma l'avouglante lumière qui fait} 
passer de la constatation à lrésolu- 
tion et de la résolution à l'acte? Et 
cependant la question du cinéma; 
est en train de devenir une question 
nationale. S'il ne faul pas laisser 
aux mercantis le soin d'organiser, de! 
diriger les travailleurs, de distri 
buer au peuple sa lecture quotidien- 
ne, il est également périlleux de leur 


Les propriétaires des lieux d’amusc- 
ments sont avant tout des honimes 
d'affaires. 
ante, c'est l'exploitation du vice. 

Paroissiens de Willow Bunch, 
vôus avez eu raison d'être prudents 
dons l'une de vos dernières assem- 
blécs.  J'apprécie les conditions! 


D 


que vous uvez passées; mai, Padmirei 


les bons “Canayens” qui avant de se 
| regarder pourrir, tentent un effort: 
pour enraver la gangrène. 4 

$ - | 
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L'ECHANGE POU 


_ Ville de 


(PAR COUPURES 


(PAR COUPURES 
X 


Ces obligations sont à 


-Nous échangeons les 


eq oo P m 
mn 


abandonner le rôle de les délasser.!. 


Et Paffaire la plus pay- 


PROFITEZ DU TAUX ACTUEL. 


. PLACEMENT. 


Nous vous recommandons: 


de 1,000,000 francs à 1,000 francs. D ou 


û 
le amants + seen à 


ILES PETITES ANNONCES, 


meer entorse seneamemenmenr ee) 


A VENDRE —- Une demi-section à 
‘quatre milles de Delmas, terrain 
riche, exemnt de pierre, bonne 
vaui Au village on y trouve une 
église, un couvent, ct élévateurs. 
Place prospère, termes géncrellx-i 
tout ferinier de bonne foi. S'a* 
dresser à A. J. MeCormack, Battle- 
ford, Sask/ 50-2 


SOUDAGE à l'ACETYLENE 
. ŒOUS MÉTAUX 
REPARATIONS DES RADIATEURS 


& 


L 


Tél. 3922 1762 Osler St. 
REGINA + - SASK, 


monter rates mers emqenni 
EE SR Par PE EE DORA 


UN INSTITUTEUR MARIE, compé- 
tent pour enseigner les deux lan- 
gues, demante place dans un dis- 
trict d'école où on pourra fournir 
un logement convenable. Salaire 
$1,300 par an. Diplôme troisième 
classe prolongé. Libre dans les 


‘tion Interprovinciale, Vonda. 


domi loghnasremmarapeeremiququotmnnqtrinpuires memerrs 


TROIS INSTITUTRIGES venant de 
Québec, diplômes académiques, 
compétentes dans les deux lan- 
gues, demandent places dans dis- 
tricts canadiens-français, Devront: 
pour débuter enscigner sous per- 
mis. Salaire $1,100. S’adresser 
à l'Association {nterprovinciale, 
Vonda. . | 51-1 

D RENDRA EN 7 PU, 

pe 

ON DEMANDE pour le district sco- 
laire de Domrémy No. 398, un ins- 
tituteur qualifié pour enseigner 
les deux langues. Appointements 
“100,00 .par mois, engagement du 
15 mars au 14 décembre 1922, 
S'adresser à J, B. Leganet, secre- 
taire, Domrémy, Sask. 1-2 

EEE emmener master rmes eme aneraercucmgmemmnet) 

ETES PS ANSE EE RES PR 

ON DEMANDE un couple marié 
pour - travailler: sur la ferme. 
Spécifier le prix demandé et l'ex- 
périence en s'adressant, à M, C. 
Denis, Vonda, Sask. 3-p 

CRÉES VERRE EEE RENE AE RREnRT Sen EE 

RE ET 2 PANNE A ER NEO D ER EEE LTIUEE-ORCSRES 

A VENDRE — Section de terre à 
blé toute clôturée, 600 acres .en 
culture,.bôn puits, maison confor- 
table, grange et graineriè. Cette 
teÿre est située à trois audrts de 
miliedes chars: bonnes conditions 
de vente. Pour plus amples in- 
formations s'adresser" à 
boîte 114, Vouda, Sask. 

9 4 PASSES, 

A VENDRE — Une cour à 

bois avec entrepôt à char. 
bon et agence de machines 
agricoles ‘et d'assurances en 

‘tous genes, située dans un 
centre canadien-français du 

nord de la province. Avec 
maison d'habitation et en- 
trepôt pour les machines. 

Le tout pour. $10,000, par- 

tie comptant, balance ga- 

rantie par sécurité. S’a- 
dresser aûë bureeu du jour- 

. 51-83 


ar 


ES 


= 


nal. 


R FAIRE VOTRE 


CC 
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Paris 5% 


DE #00 FKANCS) 


_ Crédit National 5% | 


a 


DE 500 FRANCS) 


tirage par des lots variants 


La: 


papiers monnaies traites, 


|A VENDRE 


. Capitol Welding Shop: | ADOPTION — Une petite till 


an nr 


ON DEMANDE uñe institutrice bi- 
lingue pour prendre la direction 
de l’écolc Gaudette immédiate- 
ment: S’adresser à M. Joseph A. 
Gaudet, secrétnire-trésorier, Gu- 
ronne, Sask, Téléphone, Hoey 
6-4, 50-2 

‘A BONNE CONDI- 

TION. POUR CAUSE 

SANTE — 5-4 de section de 

bonne terre à blé, dans un cen- 

tre français; 315 acres en cul- 
türe, ean.en abondance. Pour 

plué amples renseignements, s’u- 

dresser à 14 O. Desautels, “St. 

Denis, Sask. 51 p. 


\de trois semaines pour adop- 
yon. Adresser box 26, North 
attleford, Sask. 49-51. 


ON DEMANDE — Une inslitu- 
trice bilingue, si possible qua- 
lifiée pour enseigner en Saskat- 
chewan, ou du moins ayant de 


premiers jours de mars. S'adres-| l’expérience dans l'enseigne. |: 
ser immédiatement à VAssocit-! ment. Position offerte à J’éco- 


le Montcalm, huit milles au sud 
d’Assiniboia. Spécifier le sa- 
laire demandé en écrivant à 
Raymond Leduc, secrétaire-tré- 
sorier, 268, Assiniboia, Sask. 

‘ . 49.52, 


Spee 


sus 


DEUX INSTITUTEURS, couple 
marié connaisant le français 
désire enseigner dans deux clas- 
ses, ou déux écoles qui ne seront 
pas plus qu'à quatre milles de 
distance, avec une résidence 

‘convenable, Adresser toute de- 
mande à ‘ Professeur de Bert- 

dale School,” Foam, Sask. , 


RES EEE QUES 


ON PEMANDE 


-- 259 


$45. 
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À m1 0 om no 


DE |. 


voir 
Un à votre choix: 


PARDESSUS dep mods an 


VOICI UNE. CHANCE MERV EIL 
: ARTICLES D'HIVER ET DE PRINTEMPS 


EN 
à U 


[1 “ ‘ 


ON DEMANDE unè instituirice ca- 
nadienne - française : qualifiée, 
Jour énseigner à ‘Six. milles - de 


Ponteixé Classe ouvrira le 1er 
mais, Sadresser à Oscar Berge- 


‘ron,\Ponteix, Sask, lp, 


ON 
gue pour l'arrondissement. sco- 
aire Etbir 1834. L'école ouvrira 
le Ter mars. S'adresser. à M, AI- 
fred. Rock, ‘secrétaire-trésorier, 
Domrémy, Sask, 52-p. 


En 


LENS ATARI DE RESS 


ON DEMANDE 20 HOMMES poùr | 


apprendre .le’métier dé barbicr, 
emploi:stable, travail propre et 
léger, pas d'expérience antérieu- 


re requise, Nous vous apprenons 


le métier de barbier en pou de 
temps, nous vous fournissons les 
Outils et vous garantissons une 
-- position ou vous aidons à vous é- 
tablir à votre compte, Ecrivez ou 
venez vous-même pour détails: 


. S Et RAT RE AE rame qu Ce) 
DEMANDE un instituteur bilin-| 


Hemphills Barber College, Saska- 


toon, Sask, . Lo 


ON DEMANDE DES HOMMES pour 
apprendre le métier de mécani- 


gaz, la vulcanisation, le soudage, 
le travail des batteries.et de lé- 
lectricité. : Nous garantissons de 
vous former pour remplir l'une 
des bonnes positions ‘payantes 
ouvertes à tous les gradués -de 
Hemphill. Grande demande, La 
plus grosse entreprise du monde. 
Seul l’homme bien formé obtient 
un bon salaire ef un travail. Sta- 
ble. Prix spéciaux actuellement. 
, Ecrivez ou venez vous-même pour 
“informations: 
Gas Tractor and Electrical School, 
119, 20e rue Est, Saskatoon, Sask, 
Succursales dans tout le Canada. 
VENDRE -— Une demi-section. de 
bonne terre à quatre milles du vil- 
lage- de Big River, 109 acres en 
culture, 79 têtes de bétail, et rou- 
Jant au cémplet. Prix $9,000.00, 
termes faciles. S'adresser à Louis 


z SERRE ÉLIRE PE ET TPE 
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: pers De À Compagni er, fimité 
Godin, boulanger, Big River, 1e cnchet de fan marge à pris 
ask, NETA . L e Commen 
\ : De ce, In “Croix. Bayer”, me 
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_ HABITS, 


vous-mêmes. 


ae Der: 


00, $50.00.:. : 


MERV EILLLEUSE 


5 TRES BAS. 


st 
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cien d’automobilé et de tracteur à, 


Hemphills Auto|: 
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FERME A VENDRE" 


OMmas, 


: SUGS jusqu’au 15 
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Mentally Incompe 
1 mpet 
gina, Sask, 


%. 


Gomment vous 
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Seul: 
, les les tablettes avec 
Croix Bayer sont de 
l'Aspirint-—Pas les 
‘autres! 


Il n'y à qu'une seule As 
marquée de la “Croix 
tes les autres t 
des’ imitations. 

Les; vraies “Tablette 
rine”: sont “prescrite 
cins depuis plus de 
elles ont fait leurs 
millions pour lo ma] 
vraïgie, le rhume, 
lumbago et toutes le 
général. : 

Des boîtes en fer b] 
de 12 tablettes et des pi 
plus gros sont dans t 
macties, 5 


Bayer” 
ablettes ne sont 


Preuves sur. 
de tête, la 


S douleurs 


© Aspirint est’ la marque de fahr 


(enregistrée au Canad 


salicycacide.”* 


‘ Bien qu'il soit bien connu qu'Aÿpi. 
de mannfactire 


rine est synonyme 
Bayer, afin de ttévenir le publie 
tre les imitations, les tablettes d 


Nous avons fait une révision des 
..". prix pour tout notrestock 
“’trop'’ nombreux ‘poür les décrire, venez les 
Reg. $40 et $ 
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Vétre choix .........# este seen 


La Maison de la Qualité 
915 Avenue Centrale 


ACHETER DES 
À DES PRIX 


ù Fe 
MOFS, À 


T. Spohn, Adminitrag ee | 
» Re | 
—— 4 
ï Foutez 1000 

qallre la véritable ASpltie 


à 
ivine, celle 


ts Bayer d'Aspi. 
$ par les me 
dix-neuf ans et 


anc CoMMos 
1qucts “Bayer” 
outes leg’ phur. 


a) de la mm 
facture Bayer de inoncaceticncide & 


pour jeter les bases de l'organisatian| 


coupons d'intérêts, bons de la Défense Nationale, Em- 
prunt de la Victoire du Canada, contre ces obligations 
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» Limitée Fi 
{ 265 AVENUE DU PORTAGE - 


françaises. - 1. 
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N'OUBLIEZ PAS DE FAIR 
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AKER’S DURANT. . 
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, CETTE GRANDE VENTE, CE NE SERA PAS DU TES 


4 


A, tt 
., Pen 
e, , . Mu 
: A - © 
: Le en 
_ <rl 
D . ” 
. ù , 


4 


: \ 


tou 
no 


deg 


né | 
le Thumatisme, le 


en 


ique 


cou 
h 


k | 


